
Comment fût arrêté Carouy
LA CAPTURE D'UN MEMBRE DE LA BANDE BDNNOT & C" '

Surpris par les agents en gare de Lozère, il n'a pu opposer aucune résistance
Il tente de s'empoisonner dans les bureaux de la Sûreté

Il nie toute participation aux attentats

(Notas avons "relaté (dains notre "numéro de "jetai}
assez brièvement, l'arrestation de Carouy, un
des membres de la bande tragique'Bonnot, Gar-
nier et Cie. Voici les détails que fournissent
sur cette miportante capture nos? confrères, îran-
cais : . . .  ¦ , < . ..." ,

I* (y la lune dizaine de jours, alors- que le
iScrvxe de la Sûreté se perdait ,en conjectures
sur le Ueu de r etraite des bandits fantômes, M.
tCîuich'ard apprenait , qu'un 

^anarchiste habitait
Asmères, un certain de Blashs," avait récemment
doiî"né. asile & Carouy^. >

A la recherche d'un bandit
t)ne perquisition fut opérée chez de JBIa-

siis. Elle ne donna pas de résultats. Depuis cinq
ou sec jours, Carouy avait quitté Asniéres et
s'était réfugié dans une nouvelle retraite, qu'il
fallait maintenant découvrir.

Lundi, M. Guichard et son collaborateur M.
JJouin apprenaient que Carouy s'était réfugié
dans la (banlieue sud de (Paris, du côté de Juvisy.

•< Une surveillance fut incontinent exercée dans
cette région. Elle ne devait <pas tarder, à donner
d'appréciables résultats.
* Mardi soir, M. Jouin, qu'accompagnaient le
brigadier Colmar, le sous-brigadier Rohr et les
'inspecteurs Sevestre et Hingant, rencontrait
Carouy, au moment où celui-ci errait sur le
"temtoire de la commune de Juvisy.

Le bandit était à bicyclette. Les inspecteurs
de M. Jouin, avec une habileté consommée,
réussirent à la prendre en filature. Ils étaient
rejoints bientôt par |M. Jouin qui, à bicyclette
lu» aussi, venait prendre la direction de la
surveillance.

Les po&iers, très intrigués, suivaient st peïf de
'distance le bandit. Ils se^demandaient où celui-ci
allait ainsi les métier.

Mais iune malchance les attendait. Comme
ils atteignaient le carrefour de la Croix-de-Ber-
ïiy fit que la nuit était des plus épaisses, Ca-
rouy disparut brusquement dans, l'ombre de
M route.

C'est en vaiih que M. IJouîn ef ses inspecteurs
"fouillèrent les prés et les chemins.

Les policière, déçus, reprirent la direction de
'Juvisy, supposant que Carouy reviendrai t peut-
être. En même temps, d'autres inspecteurs de Ja
Sûreté 'étaient postés en surveillance dans les
diverses, communes de cette partie de la ban-
ilieue. ' ¦*- ' , ' '
. Tant dte persévérance devait être récohipen-
tsé... L

Nouvelle alerte
Mercredi, vers deux heures de l'après-mïdi,

"un des inspecteurs postés entre les communes
de iPalaiseau et d'Orsay, ^téléphonait en hâte
à M. Guichard) :

— Vite, chef, envoyez-nous du renfort. Je
crois que, cette fois mous tenons notre homme.

Il est ici, à Lozère. Il n'a plus sa bicyclette.
'Aussi 'faut-il se dépêcher, car il se pourrait
qu'il prît 4e train pour se diriger vers Paris
pu vers Juvisy.

Le fait était exact. C'était bîert Carouy qu'on
venait d'apercevoir) à Lozère. Il (Etait coiffé de la
imême casquette que celle qu'il portait la veille,
lorsqu'on l'avait pris en filature'là son (départ (de
Juvisy. Il était en veston et ne portait pas de
ifaux-col.

Au moment où il venait d'être aperçu, il arri-
vait à travers champs, dul côté de Palaiseau.

Vingt minutes plus tard , M. (Jouin, ayant avec
lui le brigadier Colmar, le sous-brigadier Rohr
et cinq inspecteurs, arrivait en automobile à
Lozère. U garait sa voiture sur un petit che-
min voisin de la gare, et tandis que trois
inspecteurs s'installaient à la terrasse d'un
café proche, les autres allaient, ien compagnie de
MM. Jouin et Colmar, se dissimuler dans les
champs.

Ils restèrent là jusqu'à six heures.
L'arrivée de l'automobile 

__ 
et ces allées et

venues n'avaient point laissé pourtant d'intri-
îguet la population . Déjà dans le pays une
lumeur circulait.

— Sî. c'étaient les bandits de la rue .Orde-
ner '..-Le chef de la gare de Lozère, M. Le Bihan,
"partage ces craintes. 11 prend les indispensables
'précautions pour protéger sa caisse en cas
(d'attaque et prévient son personnel.

Comme le train de 6 h. 15, se dirigeant
vers Juvisy, allait entrer en gare, l'événement se
(produisit.

Arrêté «à la dure »
Carouy qui, "depuis 2 heures de l'après-midi

rôdait aux environs, n'avait pas é. î perdu de
(vue. < ' • '

Or, voici .que maintenant il se dirigeait vers
i*ai gare. .

A quelque] distance, M. Colmar suivait. .

• Comme le brigadier dé la Sûreté arrivait' de-
vant la station, il fit (un geste, (désigna l'homme.
Les inspecteurs suivirent leur chef.

Carouy, à cet instant, (pénétrait dans la galle
«'attente.

11 n'avait pas eu le jtemps, 0e "se {rendre: compte;
de la filature. •Soudain, comme il allait atteindre le guichet
les policiers se précipitèrent.

Sans attendre, sans hésiter, les agents Opé-
rèrent «à la dure », comme on dit dans l'ar-
got de la iToui Plointue.

Carouy . Gar?.Î3st*v Bonnot

[ Le sous-brigadier Rohr, un Idolosse, porta à'
Carouy un coup de poing formidable derrière
la tête et le ceintura en arrière. L'inspecteur
principal Colmar et l'inspecteur Sevêtre lui sai-
sirent les bras, pendant que l'inspecteur Hin-
gusnt, se j etant à terre, lui immobilisait les
jambes. '

Ahuri, Carouy ne put même pàsi esquisser
Un geste de défense et fut ligoté, ou pour
mieux dire « saucissonné ».

On l'entraîna vers l'aUtomobifle. Lte bandit,
domprenant que toute résistance serait inu-
tile, ne se débattait même pas. Maintenant, il
balbutiait :

— Ah! vous devez être contents !... .Une belle
capture, îi est-ce pas?...

Dans ses poches, rapidement fouillées au
m'ornent (où on l'appréhendait, on avait trouvé
dieux revolvers chargés. Carouy aperçut l'ins-
pecteur qui les emportait. Il murmura encore:

— Oui1, mes revolvers... Vous ne m'avez
pas laissé le temps de m'en servir.;. Ah'! tenez,
je sufe trop! lâche pour faire [un .yéritabie
anarchiste.

La foule veut lyncher Carouy
Cette arrestation avait eu lieu devant Une

vingtaine de personnes ; mais aussitôt la, nou-
velle se répandit et la foule arrive pour lyn-
cher Caroiuy. iUne scène violente se produi-
sit .la-lors,. plus dramatique que celle de l'ar-
restation, elle-même, car il fal lut protéger le
misérable sur leci uel 'les habitants s'acharnaient.

La lutte fut violente et si Carouy s'en tira
saïis (dommage 41 n'entifut pas jde même des ins-
pecteurs de la' Sûreté qui reçurent quelques!
coups assez violents.

L'inspecteur Sevêtre, qui avait reçu, au iw>
ment da l'arrivé e de Soudy à la gare du
Nord, un coup de poin g dans les mêmes cir-
constances fut de nouveau atteint par un des
agresseurs de Carouy.

La ifoule criait : « Â mort ! », dles poings se
levaient et pendant vingt minutes la petit gare
d'e Lozère rot le théâtre d ;une scène fort tra-
gique.

Ami bout di'une demi-heure , on arriva cepen-
dant à hisser Carouy dans l'automobile qiui
partit aussitôt pour Paris.

II faut soigner sa réputation
A! 7 h. 05, Carouy pénétrait dans le bureau

Idu chef de la Sûreté.
M. Guichard: l'y attendait.
Le bandit prit le premier la parole :
— Eh bien, monsieur Guichard^ vous devez

être content? Vous avez enfin réussi à m'a-
voîr. Vous savez bien, pourtant, que je ne
suis pas coupable çt que je n'ai rien à me re-
procher dans tous les attentats dont on m'ac-
cuse d'être un des auteurs.

— Cest ce que nous verrons plus tard, re-
partit le chef de la Sûreté. En tout cas, vous
reconnaîtrez qu'un homme qui n 'a rien à se
reprocher ne se cache point comme .vous l'a-
vez fait depuis des semaines et ue se promène
point avec dieux revolvers dans ses Roches...

— Oh! d'eS revolvers, tëptirSi CaroUy... dire
(faut-il pas toujours en avoir sur soi afin, si
l'on est arrêté, die nel pas être inférieur à sa
réputation... j Quant à Ima luite, peut-On en faire
Une chargie contre moi?... Ne guis-je ptas li-
bre d'aller où bon me semble ?

— D'accOidl, reprit Ml Guichard!. En ce cas,
«tous: dlaiiginerez, j 'espère, nous dire où, ,v»:ùs
avez habité depuis quinze jours...

— Y pensez-vous ? S'écriai le bandit. Pour que
vous lalÉez arrêter ceux qjuà! me (dj onnaient asile?
Non, vous ne saurez rien, et je vous prie die ne
pasi.insister... je vous IrJemanderai simplement,
monsieur le chef die la Sûreté, de faire desser-
rer un peu mes liens, car vos policiers m'ont
Ifogotc de telle façon que fc'est à peine si je puis
respirer.

—- Je ri'y viols poï t̂ d'inconvénient, "concédai
M. Guiehartf.

Le bandit tente de s'empoisonner
Dn IJes desserra. Aussitôt, et avec une în-

icOincevable "rapidité, il porta la frnaui à la cein-r
ture de sjcmj pantalon et puis la remonta, à sa
bjolucihg.

— 'Qu'est-ce que VOUS faites? : '
— Je viens d'avaler du cyanure.
On l'avait cependant fouillé. 'Mais une petite

pioche dissimulée dans la ceinture du panta-
lon avait échappé laUx investigations des ins-
pecteurs. Dans cette poche, ce gousset plutôt,
Catouy avait placé quelques pilules enfermées
dians un doigt de gant. :Et il iaviaiil' ejtf le temps de
les avaler.

On tenta , mais vainement, 'die* provoquer des
vomissements. D'ailleurs, pour lun homme qui
venait d'avaler un poison ifoudroyant, Carouy
semblait se .porter à merveille. Néanmoins, des
inspecteurs couraient déjà à la recherche du
médecin. Le docteur Dutrifiux arriva.

Carouy lui dit :
¦— Je suis content, je vais mourir.
—: Pas. du tout, répliqua le médecin. Vous

avez cru prendre du poison. C'était simplement
un purgatif, dlu fenohcy.anure 'au lieu de cya-
nure.

On ruf ajo'nna du lait et il mangea' ensuite
un sandwich îvec bëaudoiup d'appétit.

— Tenez! lui dit l'inspecteur Thévenot en
lui Offrant un verre. Nous allons trinquer.

— Donnez-moi à boire, répondit le bandit.
Mais quant à trinquer, c'est autre chose. Il
y, a 'une nuance-

Devant les magistrats
On l'interrogea alors sur di'autres crimes

O'u délits qui lui slont reprochés. Il nia ceux-
lài aussi, affirmant qu'i l n'avait vécu depuis
deux ans, en France, que des produits de son
ilndUstne de camelot.

Et puis il lut envoyé 'alu Dépôt. En passant
dans le couloir de la Sûreté, il aperçut ' un
groupe de journalistes. Il les interpella sur
un ton jovial :

— Vous allez en faire dès colonnes, mais
ne dites pas que je suis un «flic». Je suis
bien Carouy! Regardez-le ! Il est beau et il
s'en if....

Et, voyant !um reporter brun, et de petite
taille, il déclara :

— Tiens! Celui-là ressemble à Garnier, en
F 'ï f .

lO ' r ' p fois, ji! perdit sa gaieté lorsque les
photographes firent flamber le magnésium. U
baissa la tête et hurla des linjures grossiè-
res. Et puis, la curiosité des journalistes com-
mençait à l'impatienter. Il gronda :

—* Si! je n'étais pas entre db ix agents» vous ne
me regarderiez pas comme ça.

En quoi, sans doute, il avait raison.
M. Gilbert, jug e dPinstruction ; M. LescOuvé,

procureur de la République ; MM. les subs-
tituts Sautereau et Grandjean vinrent dans le
cabinet de M. Guichard pour s'assurer de l'i-
dentité du bandit. Il leur parla avec familia-
rité, et les tutoya sans embarras.

Le passe de Carouy
» On a vu que Carouy se défend d'avoir pris
•van aux att entat s de la rue Ordener et de
Chantilly. Or, la police .semble croire à ces
déclarations. D'après, le chef de la Sûreté, il

auraft dolppiêre am ointe* dte la) nue Drdener et»
contribuant 'à recéleri i'autoi _4olée. Seulement»
ainsi. - > *f - i [ _ _

On sait d'ailleurs! -qiûéî WTïe Juge1 Gilbert,:
qui poursuit comme assassins Garnier et Bon-
not, ne pomsuit Carouy que comme complice!
d'assassinat. Et le mandat qu'A avait lancô
oointij e lui np portait pas d'autre inculpation.
On ne l'accuse pas de s'être trouvé rue Or-
dener, ni place du Hawfiu inï a Montgeron, ni à)
.Chantilly.

¦Néanmoins; il m'e" faUiafrait pasi considérer,
Carouy comme un honnête garçon, victime de
mauvaises fréquentations. Il est accusé d'avoir :

1° Dans! la nuit dit 17 talu 8 mars 1911, à)
'Charleroî, volé avec effractiiony tué un chieni
policier et tenté de tuer (un agent-

2°'Dans la nuit du 17 au 18 janvier fl9.ll', â5
Romainville, oombriolé l'usine Fumouze.

3° Dans la nuit du! "17 a!u 18 octobre il911',
cambriolé le bm^aù de poste de iRomainville ;

4° Cambriolé la villa du lieutenant Balzaguet,
à lAlfortville, en septembre 1911.

Il n'est pas étranger non plus" à' d'autres
crimes ou délits. Mais son1 rôle (n'y est pas
encore nettement déterminé, :ou bien l'état de
l'instruction .ne permet pas d'en, parler en-
core.

Sur la piste de Garnier et de Bonnot
Si aucun 'événement (imprévu ne vient déjouer

les prévisions de la police, l'arrestation du
fameux Jules Bonnot et de son compagnon
Garniter serait sur le point dfêtre opérée. M-
Guîdhard1, M. Joiuin, le brigadier Colmar sont,
paraît-il ,en possession dte renseignements très
précils, qui leur permettent d?espérer à bref dé-
lail la capture ides deux redoutables bandits.
Sur les indications qui leur ont j eté apportées,
et qtuil — sans (doute — proiViennent de la mê-
me source dénonciatrice dont Soudy d'abord,
piuîs Carouy ressentirent les effets immédiats,
le idief-adjoânt de la sûreté, accompagné de
nombreux jÉnspecteurs méconnaissables sous le
maillot dèi laine et la cotte de veliojurs des ter-
rassiers ont, pendant toute la matinée d'hier et
l'après-midi, jusqiu'à lun© hieure avancée, exercé
une surveillance aussi1 active que discrète sur
dieux immeubles situés: l'un rue Ordener, non
Ioiih dte l'endroit où fut assailli le garçon de
recettes Caby 1 l'autre, rue Marcadet, à proxi-
mité de :e passage Noillet fou, à différentes re-
prises, U« présence dfes "deups bandits fut maintes
fois sigr dée.

C'est donc" &' Montmartre qlue Bonnot et
Garnier auraient trouvé asile chez des mal-
faiteurs dte leur acabit, qui, jusqu'à présent, les
ont soustraits au£ recherches avec un soin ja-
loux.

On n'est pas sans" appréhension sur la TaçoW
dont pourra s'opérer la prise de deux individus
pour qui la vie humaine ne compte pas et qui
depuis la découverte de Carouy doivent se te-
nir constamment sur leurs gardes-

Importante découverte
CarOluiy a été conduit hier au service de l' an-

thropométrie ,où M. Bertillon: l'a examiné avec
son soiln habituel. Ainsi le directeur de l'iden-
tité 'judiciaire a-t-il fait lune décoiuverte impor-
tante.

Le 3 janvier dernier ,Un rentier de iThlais,
iM. Moreau, âgé de soixante (et Ionze ans, fut as-
jfeàssïné avec sa servante, Mme Arfeux. Un se-
crétaire avait \été forcé, et l'assassin avait
laissé ses empreintes digitales sur le meuble.
Or, M. Bertillon a reconnu hier que ces em-
preintes sont "aibsolument identiques à celles
dte Carouy. Le double crime de Thiais aurait-
il dlonc été commis par le bandit ?

La police avait arrêté un cordonnier, Gros
dit Viette, qiut était inculpé de l'assassinat. Or,
Gros, que défend M0 Le Breton, n'a jamais
parlé de Carouy et déclare ne l'avoir jamais ,
vu. La découverte de M. BertjUon innocente-
rait peut-être ce cordonnier.

Carouy, après avoir été mens'uré et examiné.
a lété revêtu d'un pardessus analogue à celui
que portait l'homme à la carabine, à Chan-
tilly. On lui a -mis l'arme entre les mains, et on
l'a photographié. C'est donc que la police n'est
pas certaine que Soudy est l'homme à la ca-
rabine. C'est aussi qu'elle n'est pas certaine
que Carouy n 'a pris aucune part aux attentats,
comme elle le déclarait tout d'abord.

Carouy tente enoore de se suicider
Décidément, Carouy ne se sOucîe nullement

de comparaître devant les jurés qui auront
à se prononcer sur son triste cas.

Après avoir tenté dte s'empoisonner en ava-
lant une feuillette qui, croyait-il, renfermai!: du
cyanure ide potassium, il a, de nouveau , hier
soir, essayé de se suicider.

Profitant d'un instant d'inattention de. ses gar-
diens, le bandit arracha un clou du mur et
s'en frappa la tête, en essayant, à plusieurs
reprises, de s'enfoncer la pointe dans le crâne.

Ses gardiens intervinrent à temps pour l'em-
pêcher de mettre son projet à exécution.

Le prisonnier en sera quitte pour porter, pen-
dant quelques jours, au front, la trace d'une
longue érafiure .

Ainsi que nous le disions plus haut, il sem-
ble bien que Carouy ait particip é à l'assassi-
nat de M. Moreau, le rentier de Choisy-lc-Ro i,
et de sa domestique, Mme Arfeux.
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Boulangerie-Pâtisserie

GEORGES ZAUGC
RUE NUMA-DROZ 126

avise sa nombreuse clientèle, ainsi que l'honorable public de ' La Chaux-de-
Fonds et environs qu'il est dès ce jour pourvu d'un grand assortiment de
Pâtisserie très fine. — Pièces à 5 et à 10 cent. — Tourtes.
Vol-au-Vent. — Vacherins sur commande. — Cornets et

Meringues à la crème. — Desserts variés.
INSTALLATION MODERNE PETRIN ÉLECTRIQUE

Tous les matins, dès 7 heures : Petits pains frais
Tous les lundis : Gâteau au fromage renommé.

On porte & domicile 6611 Téléphone 1115
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LAMPES ELECTRIQUES i
i à filaments métalliques

sont ea vente chez 20378 H

JULES SCHNEIDER 1
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112, Bue Léopold-Bobert, 112 | m
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NOUVEAUTÉS POUR ROBES
SOIERIES, VELOUR8, DRAPERIE, TOILERIE, SERVIETTE, NAPPAGES

COUVERTURES OE LAINE - CONFECTIONS POUR DAMES
GILETS DE OHASSE H 2310-N

GUSTAVE PARIS -:- Neuchâtel
Prochain passage de mon voyageur, M. Henri Kuffer 2849
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Conliserie HucSi
Avis

aux Tireurs.
Un appareil à tir au pistolet, dit le

Franc-tireur, est installé au Café
dn Petit-SIontreux (Boute de Bel-
Air). Les amis du tir trouveront une
occasion de pratiquer le tir en minia-
ture. - Précision absolue. - Mérite
d'être vu. 661Ô
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HS-_F" Le prochain numéro pa-
raitra Mardi soir. 
L'Impartial %^r

paraît e'*
Pharmacie d'office. — Dimanche 7 Avril :

Pharmacie Vuagneux, rue Léopold-Bobert 7; ouverte
j usqu'à 9 */, heures du soir.

09" Servioe d'office de nuit. — Du 8 au 13 Avril :
Pharmacies Abeille et Béguin.

¦V La pharmacie d'office du Dimanche pourvoit seule
au service de nuit, du samedi soir au lundi matin.
(De même pour les Jours fériés).

Pharmacie Coopérative. — Officine de service :
rae Neuve 9, ouverte jusqu'à midi.

— SAMEDI 6 AVRIL 1912 -
Musique de la Croix-Bleue. — Répétition générale à

8>/, h. précises, à la Croir-Bleue.
musique La Lyre. — Répétition à 8'/* h.
Sooiété d'avloulture «ORNIS». — Séance à 8*/» h. au

local, Brasserie du. Cardinal (1" étage).
Tourlsten-Olub «Edelweiss». — Aile Samstag Abend

Zusammenkunft im Lokal (Hôtel du Soleil).

Mouvelles étrangères
ANGLETERRE

Ces résultais du référendum.
Le comité exécutif de la Fédération des mi-

heurs a tenu séance hier, à Londres, de dix
heures du matin à 4 heures de l'après-midi. A
l'issue de la réunion, les résultats définitifs du
référendum ont été publiés il y a eu 445,024
ivotants, dont 244,011 ont voté pour la conti-
nuation de la grève, et 201,013 pour la re-
prise du travail. La maj orité hostile à la re-
prise du travail est donc de 42,998.

Le comité exécutif , bien que partisan de la
cessation de la grève, même contre l'avis de
cette maj orité hostile, n'a cependant pas vou-
lu intimer l'ordre aux mineurs de redescen-
dre dans la mine.

U a fait paraître un communiqué exposant
que la maj orité des deux* tiers ayant été dé-
clarée nécessaire pour décider la grève, il es-
time que la même maj orité doit être nécessaire
pour !la continuer. En conséquence, 11 con-
seille aux mineurs de reprendre le travail.

La fédération se réunira auj ourd'hui. De l'a-
vis des personnes bien renseignées, elle con-
firmera le conseil donné par le comité exé-
cutif aux mineurs.

Cinquante mille mineurs sont auj ourd'hui
descendus dans les mines sur différents points
des bassins houillers.

Le nombre des mineurs qui reprennent le
travail augmente sans cesse. Dans tous les
centres miniers des préparatifs sont faits en
vue de la réouverture des puits aussitôt après
les vacances de Pâques.

Dans nombre de localités cependant, quel-
ques j ours s'écouleront avant que les gale-
ries soient remises en état.

ETATS-UNIS
Une ville cernée par les eaux.

La situation causée par les inondations du
Mississipi devient de plus en plus grave.

Plusieurs villes sont déj à inondées, y com-
pris Hickman et Columbus, en Kentucky,
Memphis, en Tennessee, et New-Madrid, en
Missouri. New-Madrid, abandonnée par ses
habitants est maintenant sous six mètres
d'eau.

D'importants dégâts ont été causés — sur
une longueur d'environ 120 kilomètres — sur
la rive du Mississipi bordant le Kentucky. Les
voies ferrées sont inondées et les trains arrê-
tés. En certains endroits, le fleuve a mainte-
nant une largeur de 80 kilomètres.

Entre le Caire (Illinois) et Arkansas (Ar-
kansas), l'eau dépasse de deux à trois mètres
la ligne indiquant le niveau dangereux.

D'après ds nouvelles de Memphis, M. Eme-
ry, météorologiste, déclare que les digues ne
peuvent résister et il conseille à la population
de fuir le bassin de Saint-François et le delta
du Mississipi.

La population de cette région compte 500
mille habitants et on craint que beaucoup
ne périssent si les digues cèdent.

Le Caire est entouré d'une étendue d'eau
d'une largeur de 80 kilomètres et les habitants
luttent désespérément pour empêcher les eaux
de passer par-dessus les digues ou de les
crever.

Les dégâts causés dans toute la vallée sont
effrayants. Des millions de dollars en grains,
troupeaux , etc., sont perdus.

D'après le bureau météorologique de Was-
hington , les eaux du Mississipi continueront à
monter encore pendant cinq j ours, après quoi
elles resteront étales pendant trois semaines.
37 personnes immolées par les nègres.

Une épouvantable série de crimes rituels
vient d'être découverte à La Fayette, dans la
Louisiane. Une mulâtresse âgée de dix-neuf
ans a été arrêtée et a avoué avoir tué au
moins dix-sept personnes. Elle a donné comme
raison de ses crimes les rites de sa religion.
Elle se dit grande prêtresse d'un culte parti-
culier à la race nègre et qu 'elle appelle 1 église
du sacrifice ou le serpent sacré.

Au cours des derniers mois, trente-sept
hommes ou femmes, tous de race nègre, ont
été trouvés assassinés aux confins de la Loui-
siane et du Texas.

Les aveux faits par la criminelle contien-
nent des détails très circonstanciés sur les sa-
crifices humains et les rites mystérieux du
r.itl * * africain du VaudoilX.

Dans les dix-sept cas de meurtre qu elle
avoue, c'est la féroce j eune fille qui mania la
hache, instrument du sacrifice. Les vingt au-
tres victimes furent sacrifiées sur son ordre.
Cette série de crimes a causé quelque émotion,
car on pensait que ce culte avait complètement
disparu des Etats-Unis.

Lettre de Berne
De notre correspondant particulier'

LES ROMANICHELS
Berne, le 5 Avril.

Les gais Bohémiens", chantés par Béranger,
ont eu l'honneur, dont ils se soucient sans
doute comme d'une guigne, de deux articles de
] &. « Nouvelle Gazette de Zurich». L'auteur,
est-il nécessaire de le dire ? parle d'eux sur un
ton un peu différent que le chantre des « Sou-
venirs du peuple». Ce qui le frappe surtout,
c'est l'impuissance de tous les gouvernements
constitués en général, et des autorités suisses
en particulier, à se défaire de ces vagabonds
«sorciers, bateleurs où filous», qui passent et
repassent nos frontières, en ignorant totalement
les beautés de l'état-civil et en se faufilant
adroitement à travers les mailles des lois hu-
maines. Il est de fait que les notions de parenté
et de filiation sont plutôt vagues parmi le peu-
ple errant, où les femmes, assure-t-on, confon-
dent facilement leurs frères et leurs maris et ou-
blient non moins aisément le nombre de leurs
enfants, circonstances qui ne manquent pas
d'embarasser fort les autorités judiciaires. L'or-
ganisation sociale actuelle se méfie des gens
sans papiers, ce qui permet aux cantons-fron-
tières et aux Etats limitrophes de se relancer les
Tziganes comme des balles de tennis.

Après avoir tenté inutilement de se défaire,
par leurs propres moyens, des bandes de Ro-
manichels qui infectaient leur territoire, les can-
tons tinrent conseil. Les directeurs de police,
particulièrement intéressés à l'affaire, décidèrent
de requérir l'aide de la Confédération et adres-
sèrent au Département fédéral de justice un
mémoire demandant que les autorités fédérales
proclament le principe que les Bohémiens ne
soient pas tolérés dans le pays, principe qui de-
vait être soutenu et protégé par la Confédéra-
tion. / l

Depuis 1905; Ja question des 'JRomanich'els
figure régulièrement sur la liste des trac-
tanda des conférences annuelles des directeurs
de police; on finit par se convaincre que le
seul moyen de résoudre ce problème était de le
porter sur le terrain international. En 1907, le
Conseil* fédéral fit sonder, par -nos représentants
à l'étranger, les gouvernements des Etats voi-
sins. La plupart d'entre eux firent des répon-
ses dilatoires, de sorte que,, pour le moment,
on renonça à convoquer la conférence projetée.

L'auteur de l'article que MOUS citons espère
néanmoins que les démarches du Conseil fédé-
ral n'auront pas été «inutiles et qu'une confé-
rence internationale pourra être convoquée dians
un délai pas trop éloigné. Le plus urgent, se-
lon lui serait d'agréger aux différents Etats, les
familles de nomades afin qu'elles puissent être
rapatriées lorsque leur présence aans un Etat
étranger est « indésirable». En attendant rien
n'iempêche les cantons de prendre des mesu-
res communes. Une des plus efficaces serait
d'opérer sur les Tziganes des mensurations
anthropométriques et dlactyloscopiques, permet-
tant 'dte remplacer Un état-civil impossible à
reconstituer. La police munichoise, partant d'une
idée analogue, a créé, il y a plusieurs années,
un office central des Bohémiens, qui rend, pa-
rait-il, de grands services et qui lui a permis
de publier en 1905 un registre sur lequel figu-
rent, minutieusement identifiés, plus de 3000
Tziganes.

Les Bohémiens catalogués! Les mânes d'e
Béranger vont se retourner dans leur tombel

Suivant le correspondant très documenté
du journal zurichois, les autorités compéten-
tes de notre pays sont sur le point de créer,
elles aussi1 un registre central dles Bohémiens.
Parmi les autres solutions proposées, l'auteur
rappelle l'idée émise en 1903, par un comité
dte La Chaux-de-Fonds, de fkwider pour les Ro-
manichels tune sorte die colonie de travail afin
de les mettre à. même "de gagner honorable-
ment leur pain. Le 'Conseil fédéral, auquel
plusieurs mémoires 'furent adressés, objecta que
les Bohémiens étaient des gens trop foncière-
ment nomades pour pouvoir jamais être fixés
Des tentatives d^établar les (Bohémiens de gré tou
de force ont été entreprises sans succès, à la
fin du XVIII e siècle par Marie-Thérèse et Joseph
II en Hongrie, et en 1830 par une association
religieuse soutenue par le gouvernement prus-
sien.

AU] ctours 'de la' session parlementaire 'de 'dé-
cembre, M. le conseiller fédéral Hoffmann a
annoncé qu'on essaierait de faire passer aux
Tziganes le goût de 'notre pays en internant
dians des maisons de travail tous ceux qui se-
raient arrêtés en état de vagabondage. Il est
douteux, cependant , que ce moyen sait efficace ;
beaucoup des Romanichels qiui passent nos
frontières ont déjà subi des condamnations ,
sans pour cela avoir oublié le chemin dte no-
tre sol hospitalier. En somme — telle est la
conclusion des articles de la « Nouvelle Ga-
zette de Zurich » — le principal est de résou-
dre le problème s'ur le terrain international ;
d'ici là les cantons doivent aplanir le chemin
au mt'iyen de concordats.

Dans les Cantons
A la Caisse d'épargne de Saignelégier.

BERNE. — Dans sa séance du ler avril 1912,
la Cour pénale bernoise a pris une décision
importante quant à l'affaire de la Caisse d'é-
pargne des Franches-Montagnes. Elle a ren-
voyé devant les assises du Jura : 1° Joseph
Ecabert, ancien géran t de la Caisse d'Epargne
de Saignelégier, sous la prévention d'abus de
confiance. 2P François Écabert-Ziegler, sous
la prévention de complicité à ce délit, et enfin
3° Ernest Péquignot, avocat à Saignelégier,
Charles Elsaesser, notaire au Noirmont, et Jo-
seph Ecabert, à Saignelégier , sous la préven-
tion d'escroquerie par le fait d'avoir présenté
de faux bilans aux actionnaires de la Caisse
d'épargne. Les autres membres du conseil
d'administration ont bénéficié d'un non-lieu,
mais une partie des frais a été mise à leur
charffe.

Cette affaire viendra devant la prochaine
session de la Cour d'assises du Jura , qui aura
lieu au commencement de mai.
Guillaume II à Berne.

On s'était beaucoup préoccupe de savoir
comment et où loger Guillanme II. Le Conseil
fédéral était fort embarrassé, la Confédéra-
tion ne disposant d'aucun hôtel digne du visi-
teur impérial. C'est l'empereur lui-même qui
aplanit les difficultés en acceptant l'hospita-
lité de, M. de Tscharner, à Wabern. Comment
ce Bernois-là peut-il avoir des relations avecl'empereur d'Alîemagne ? C'est bien simple.
Alors que Guillaume II était encore kronprinz
et commandant d'un escadron de cavalerie,
M. de Tscharner fut son fidèle adjudant. L'em-
pereur a touj ours gardé un excellent souvenir
de ce soldat suisse, et prochainement, il lui
témoignera son amitié en l'honorant' de sa pré-
sence. . . ¦ . , . . . ' .
Condamnation d'un ; soldat.

VAUD. — Le Tribunal militaire iFe la pre-
mière division, réuni à Lausanne, jeudi matin,
sous la présidence de M. le lieutenant-colonel
Alphonse Dubuïs, a condamné à six mois d'em-
prisonnement, à deux années de privation des
dînojjts* civiques et aux frais le soldat Fritz
Spittler, Bernois, domicilié à Neuchâtel, * ser-
rurier, bataillon 19, compagnie 4, reconnu cou-
pable di'ilnsubcrdination, de refus d'obéissance

4à- la polilce locale, d?injures, de ' résistance-avec
j$i!alences aux autorités civiles.
' '' Fritz Spiittfer devait entrer le lundi IS mars
en service à la caserne dte Colombier. Diman-
che, matin, il prit le train poux Genève, où il
arriva vers 11 heures dlu matin et où il s'eni-
vra. Il s'en vînt ensuite à .Lausanne, où il Conti-
nlUa( à boire .Il finit par échouer, complètement
ivre, au Bras-dle-Fer, (où, immédiatement, il com-
mença à f aire dlu scandale et à tenir des propos
inconvenants. A mm moment dionné, il jette à
la tête de la sommeliere le contenu de sa
chope, et, sur deux autres consommateurs, une
autre chope. Le patron de l'établissement cher-
che à le ramener au calme. Peine perdue.
Il avise alors,la police. Des agents arrivent,
qui, de la façcn la plus correcte et la plus cal-
me cherchent à lui faire entendre raison. Il re-
nouvelle le geste dlu contenu de la chope lancée
à la tête. Un agent lui prend! alors son képi
pour avoir son matricule et lui enlève son
yatagan. L'homme déboucla alors son ceintu-
ron et en frappa l'agent, qui fut atteint à la lè-
vre par la boucle et douloureusement blessé,
sans parler d'un pouce distendu, qui nécessita
les soins d'un docteur.

Les agents entraînent l'homme hors 'âu\ caFé
ptour le aonduire au poste. Il se jette à terre.
Il fallut le porter au poste Ide la Palud, au milieu
die nombreux curieux. II résulte des débats et
des dépositions que la police a eu vis-à-vis
dia ce forcené l'attitude la plus correcte.
Les exploits d'un chien.

GENEVE. — Un chien , qu'on a tout lïeu de
croire enragé, a parcouru hier le canton et a
mordu plusieurs de ses congénères.

Ce chien avait franchi la frontière à Moillesu-
laz, où il commença à mordre un « cabot ».

On ne sait quel chemin, il suivit pour se trou-
ver quelques heures plus tard sur la place du
Cirque. Pourchassée par le gendarme Dubois,
monté sur une bicyclette empruntée dans le
voisinage, la Jj ête descendit le boulevard de
St-Georges, gagna le quartier du Vélodrome
où elle répandit la terreur en donnant de-ci de-là
quelques poups de dents et parcourut plu-
sieurs rues avoisinant le rond-point <de la Jonc-
tion, avant de prendre la rue du Stand. Le gen-
darme "déch argea sur Je chïerf les cinq cartouches
de son revolver sans pouvoir le toucher mortel-
lement Ne possédant plus de munitions, le
gendarme attaqua courageusement l'animal avec
son sabre. Perdant le sang par des blessures à
îa tête et au dos, le « cabot » n'en continua
pas moins a courir.

En cours de route une cinquantaine de cy-
clistes et de motocyclistes s'étaient join ts aux
premiers poursuivants. Un automobile cherchait
même à passer sur la bête qui l'évitait adroite-
ment en montant sur les trottoirs. Finalement
dans une cave >de la rue de Sav ie. le sors br ga-
dier de gendarmerie Dubois l'acheva de quatre
coups de revolver.

Le cadavre a été transporté au clos d'é-
quairissage . D'après les premières constatations
la bête était réellement enragée.

On a retrouvé neuf chiens qui ont été trior-
oiis. Ils ont été immédiatement séquestrés, ci

conduits au clos" d'équarrissage". Trois Ont été)
abattus aussitôt et les six autres mis en dbset*
vution.

Ii est à présumer que d'autres chiens qu'oit
n'a pas encore retrouvés ont été aussi conta-
minés. 

Tentative d'extorsion de fonds
L'express de Lausanne stoppe ao milieu des bols

Des habitants dte Lausanne recevaient de-
puis quel que temps des lettres leur enjoignant
sous menace de mort de verser des sommes as-
sez importantes à leurs aorrespondants incon-
nus.

Uni gros banquier lut particulièrement visS
par les malfaiteurs qui .annoncèrent qu'ils le
tueraient lui et sa fille s'il ne leur remettail1
pas cinq mille francs.

Le destinataire devait répondre S son mys-
térieux correspondant au moyen d'annonces?
en langage ponventiionnel, insérées dians la*
«" Feuille d'Avis » de Lausanne. Pour gagner;
du temps et découvrir si possible l'identité dus
malfaiteur, le destinataire de la lettre répondit
par le moyen indiqué ien discutant soit le mon-
tant dte la somme à lui demandée,, soit le mode
de versement.

Ces jours derniers enfin, les demandes se fi-
rent plus pressantes et les menaces plus graves.
Le banquier reçut ljordre d'adresser la forte*
somme, poste restante, Genève. Il s'exécuta et
avertit en même temps la police. Pendant ce
temps, son correspondant, toujours anonyme
bien entendu, avait changé d'avis, la poste dej
Genève lui paraissant sans doute dangereuse-
ment propice à l'établissement dl'ume souricière.,.

Un parapluie sur le sol
? Mercredi dernier, le banquier recevait "une**
lettre lui ordonnant de se trouver le lende-
main matin à 8 b. 30 â son hureau. II "six
rendît. Une nouvelle missive l'attendait lui inti-
mant l'ordre de prendre le train de 9 11 17J
pour Genève, aKn de retirer son envoi à la1
poste restante. Arrivé à 10 h. 30 à la poste
die GenCve, il trouva (une troisième lettre lui
disant de se précipiter à la gare, de prendre le)
train d^ 10 h. 47 pour Lausanne (train direct)
de s'installer du côté nord (côté Jura) et de)
surveiller attentivement les bords de la voie.
A un endroit indéterminé, entre Genève et Lau-
sanne, il verrait un parapluie posé ouvert sur le
soi et couvert d'une étoffe jaune. Ordre lui"
était donné de lancer avec force, dans" la direc-
tion du parapluie, le paquet contenant les bil-
lets, de banque.

Après avoir retiré le préûieuX paquet Ide la
poste restante, le banquier se rendit à la gare
et prit place dians le train de 10 h. 47. Mais!
il n'était pas seul. A ses côtés avaient pris place
deux agents vaudois tandis que M. le juge
informateur Bornand et l'agent Augsburger sui-
vaient le train en auto, après avoir mis aui
courant par téléphone la poljtoa die Oenèvie
die ce ,q,tiiïi se tramait.

Le train stoppe
Entre Pont-Céard et Mies, le banquier aper-

çut au bord de la voie Un parapluie ouvert re-
couvert d'une étoffe jaune. Il s'empressa de
j eter par la portière le paquet, qui ne contenait
que des papiers sans valeur. Les agents vaudois
firent aussitôt stopper l'express. Le mécanicien,
qui avait reçu des ordres spéciaux, s'arrêta
une centaine de mètres plus loin, au milieu des
bois. Les agents bondirent hors du wagon et
s'avancèrent, revolver au poing, dans la di-
rection du parapluie-vigie. Ils inspectèrent (minu-
tieusement les abords avant de s'approcher du
«pèp*in », puis ils fouillèrent les environs, se-
coue" es par la police genevoise. Mais toutes;
les recherches furent vaines.

Les agents interrogèrent tous les cafetiers et
hôteliers de la commune. A Vhôtel Garnerét on
signala qu'un individu tout rasé et inconnu
aans le bourg avait été aperçu ces derniers
jours.

On soupçonna aussi un garde-voie qui îtt*
big 'ué par le parapluie, s'en était approché,
mais l'innocence du fonctionnaire 'des C. E. E,
fut ' aussitôt reconnue. L \ '¦'

La voyageuse mystérieuse
Mme Arnaud, la garde-barrière du passage

a niveau de Pont-Céard, a .fait le récit sui-
vant : „

— J'attendais le passage de l'express lors-
que j 'aperçus à trois cent cinquante mètres de
mot un .individu qui s'avançait vers la voie
en essayant de se dissimuler. Il plaça au bord
du talus un parapluie ouvert qu'il recouvrit
d'étoffe jaune, puis il se cacha dans Un bou-
quet d'arbres.

De 1O>ïTI| ije vis» à une portière de TexpresjS
Un mouch oir blanc qu'une femme agitait. »

Ainsi qu'on le reconnut plus tard, ce mou-
choir était un signal destine à mettre en gar-
de le 

^ malfaiteur. La femme, qu'on n'a pas re-
trouvée avait pris place dans le même wagon
que le banquier et les agents. Elle avait une.
allure très distinguée.

Le train s'arrêta quelques centaines de mè-
tre.-' plus loin. Lorsque les agents arrivèrent, le
malfaiteur avait déjà disparu. Il est vrai qu'il
avait eu tout le temps de fuir, averti qu'il avait
été par les signaux de la voyageuse.

La police vaudoise poursuit activement son
enquête pour éclaircir cette affaire, 'qui pa-
raît fwjt mystérieuse.
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Avis très important
Oimambe 7 avril, -ML HKoiftef tii, Dimanche 7 avril

Grande Fêle musicale
au profit de l'Aviation militaire et du bureau

I de bienfaisance

À parti r de 2 h. el demie après-midi (Henre de l'Europe occidentale)
Défilé des Musiques de la Ville

avec concerts sur les différente» ptaoes
da Morteau

i

Le soir et Mercredi 10 avril, à 8 b. précises (Bureau 7 */, h.)

Grand Concert
Musical et Artistique

oire>«oa-Uvé par toutes les Sociétés de la, villo
Progrrffome très varié, comprenant lo numéros sensationnels (musique, chants,

pièces comiques, assauts d'armes, tableaux vivants avec projections
lumineuses, etc., ete.)

Lo programme ot les cartes d'entrées pour ea concert sont en «ente dans
tous les bureaux de tabao de Morteau 6806

Fédération des ouvriers décorateurs de la boîte de montre

jiii i
Nous informons les intéressés que notre fédération est compo-

sée de graveurs, guillocheurs, sertisseurs, joailliers bijoutiers (do-
reurs occupés dans les ateliers de décoration de la boîte), et nous leur
rappelons les articles ci-après de notre règlement

Art. ier. La formation d'apprentis décorateurs de la boîte de
montre est interdite dans les ateliers. L'accès des métiers sus-men-
tionnés est interdit au sexe féminin.

Art. 2. Tous les apprentis, sans distinction , doivent faire leur
apprentissage dans les écoles créées à cet effet.

Art. 6. Pour les régions où il n'y a pas d'école, le comité central
est seul compétent pour accorder l'autorisation de faire des apprentis.

Nous rendons attentifs MM. les chefs d'ateliers et magasins de
bijouterie que tous les ouvriers doivent être syndiqués et les prions
de nous adresser les noms de ceux qui n'ont pas encore adhéré à
notre organisation.

Ensuite du chômage existant en permanence dans la décoration
de la boite, nous recommandons aux parents et tuteurs de ne pas
vouer les jeunes gens à ce métier.

Le Comité central .

BRASSERIE DE LA BOULE D'OR
¦%¦*%.-»-»

Samedi, Olmanche (apéritif) et Lundi

GRANDS CONCERTS
donnés par la Troupe bien connue

Les -A-l_pi_rxistos
Nouvelles tyroliennes par Mme Mœstre-Bourquin et Mme Martel

M. Ren fer, baryton 6753
ENTRÉE LIBRE Se recommande, A LBERT HARTMANN.

BRASSERIE DE LAJRAM FONTAINE
Dimanche 7 Avril 1912

Apéritif — Matinée — Soirée

GRAND CONCERT
donné par le 6860

QUINTETTE INSTRUMENTAL
Programme de choix — Entrée libre

SïTCharrière — BRASSER IE DES SPORTS — Egalité, 34
Dimanche 7 Avril 1912, dès _ */» heures après-midi

Grand Concert
donné par

l'Orchestre STELLA
ENTRÉE 'LIBRE " ENTRÉE LIBRE

Le soir dès 8 heures, Soirée Familière
Se recommande. 6833 A. BltlNGOLD.

Tombola de la musique militaire
„Lcs Armes-Réunies''

Samedi 6 airO • Dimanche 7 et Lundi 8
chaque aoir dèt 8 h. it demie

au STAND des ARMES-RÉUNIES

GRAND CONCERT
suivi de Soirée familière

donné, par les Sociétés looales
et Solistes

Aux trois concerts, il sera donné une saynète, pièce neuchâte-
loise inédite, par M. A. Matthias et exécutée par la Société théâtrale
LA MUSE. H.2.210C.

ENTRÉE Tu B3E13B
Buffet — Jeux — , Exposition des Lots 6802

:̂  ̂ C. GREIFF
¦ ¦Mi=_^ I :-ro»M?_m.-»__EM»
m I^Bailsiyi 

eo tous »enpes 2390
«MM J_Wr *eT Î _ |w ' Les meilleurs, les plu* beaux,
mjgP ~̂*m Ie8 mej||ear marché, depuis 45 Francs.

Société d'Embellissement

ASSEMBLÉE
GÉNÉRALE

ia Mardi 9 courant à 8 >/ t heures du
aoir * l'Hôtel-de-Ville , 2me étage.

Ordre da Jour:
1. Rapport général.
2. Rapport financier.
3. Rapport des vérificateurs des

comptes.
4. Renouvellement du Comité.
5. Programme pour 1912.
6. Divers.
Tous les Sociétaires sont chaleureu-

sement invités à assister à cette as-
semblée. H-21206-G 6803

Le public est informé qne les

Boucheries
et Charcuteries

seront fermées
te Lundi de Pâques 8 Avril
H3042&C â partir de midi 6801

Le Comité Je l'Association.
Magasin L. Rota-Perret

Nnma Droz 139, Chaux-de-Fonds
Toujours on beau choix dans les

Sautoirs or, ainsi que Chaînes pour
Messieurs. Colliers et Pendentifs or
18 k. et en plaqué supérieur. Lunettes
d'approches et Baromètres. E

Vins dejjordeaux
flllred CHRIS, propr.
à Saint-Emilton (Gironde)
Echantillons et catalogue franco sur

demande. 5519

AVIS
Reçu directement dn Vignoble un

Wagon de

Vin i»os*é
«naturel et d'AIlcante, pur, de 15
degrés, en vente au détail au priz de
gros; VIN BLANC VAUDOIS.

LIQUEURS DIVERSES
Rhum. Cognac,
Fine Champagne (prima et ordi-

naire),
Vermouth de Turin, ,
Vermouth Werrenfels,
Vermouth ordinaire.
Malaga vieux. Madère, Bitter,

Kirsch. Lie et Marc purs.
Liqueurs douces et Sirops di-

vers. 4876

C'est rue du Versoix 7
chez D. HIRSIG

Téléphone 230 

Distillation
Le soussigné informe les intéressés

de La Chaux-de-Fonds, Le Locle et en-
virons qu'ils se rendra sur place pen-
dant le mois d'avril et mai pour la
Distillation de lies et autres.

Appareil moderne. Travail prompt
et soigné. 5818

Se recommande

L. Crausaz, Hôtel dn Cygne
Chez-le-Bart (Neuchâtel)

"WXm.
A vendre plusieurs centaines de

titres de Vin de Poires, ler choix,
extra pour la santé. Envois contre rem-
boursement à 30 ct. le litre pris en
gare de Morges ; plus Kirsch a fr. 3
le litre. —S'adresser chez M. Fr. Chris-
ten, Vanx-snr-Morges. 6666

Ail Magasin :: Rue ii Mu 51
Vient d'arriver

300 floti.. d'œiils
& tx-, 0.8S le» doiVB.

Se recommande. 6628 William Oattln.

Les Cigares Mella
jouissent partout de la

:f,»'wr«^~Mj_r>
des fumeurs. En vente dans les bons
magasins de cigares.

JES—. eroa 16695

Henri Waegeli
Chaux-de-Fonds

DORAGES :: :: ADOUGISSAGES
6RENABES - GRATTEBQISAGES
F. QODAT, rue du Soleil 5.

Pension - Famille
Pour un jeune homme, on cherche

de suite, une honorable famille qui le
recevrait en pension. 6419

S'ariresser à la maison Matile el
Rôthlisberger, rue do la Promenade 8.

Enchères pitîps
d'Epicerie

objets mobiliers etc., etc.
Mercredi 10 Avri l 4913, H sera

vendu aux enchères publiques à ia
halle.

Le matin. — Une quantité d'épice-
rie, mercerie etc., etc.
L'après-midi. — Lit , canapé, secré-
taire, machine à coudre , tables, chai-
ses, régulateur, glace , cadres, vai*
selle, verrerie, linge de lit. etc.. etc, '•

La vente aura lieu au comptant.
, Le Greffier de Paiç,

6833 G. Henrioud.

Montres égrenées

ê 

Montres garantie»)
Tous genres Prix avantag.

BEAU CHOIX
Régulateurs soignés

F.-Aniold DROZ
Jaquet-Droz 39

19902 Chaux-de-Fonds

Institut de Jeunes Gens
6. ISEI.I, Soleure
Langues :: Branches commerciales
Préparation. Eooles techniques, etc.

8360 ¦
—a_-MII.il Wlllll —-—-M.

Monsieur

Anglais
donne leçons et se charge de toutes
traductions. Sérieuses rélérences.
Se rend à domicile. 1064

Prière d'écrire sous G-2023--C à
Haasenstein & Vogler. H-20232-C,

anglais
Jeune homme américain, échange

rait conversation anglaise avec jeune
français.

S'adresser par écrit, sous chiffres
A. B. 6474, au bureau de I'IMPAR -
TIAL. 6474

ECHANGE
¦On cherche à placer jeune fille ds
13 ans désirant apprendre ie français,
en échange d'une {jeune fille. Bons
Sains.

Adresser offres à Mme Scaler fils-.
Sulgen (Thurgovie). 6617 S 6742

aux Fabricants
Bon pivoteur ancre et cylindre pe»

tites et grandes pièces, demande à en-
trer en relations avec bon fabricant.
Travail soigné et bon courant. 6828

S'adresser au bureau dé I'IMPARTIAL .

VOYAGEUR.
On cherche bon voyageur pour pla-

cement de Cidre de poires qui est la
meilleure boisson pour famille et re-
commandé par tout docteur.

Adresser offres à J. G. Gisiger, Mos-
terei. Kl. ilûiiinaren-liasel. 6826

"' ¦¦ ' ' _ *-——— *m*>

On oemanoe
pour la boîte argent une finisseuse.
une aviveuse, une polisseuse, et
deux finisseuses connaissant le po-
sage de cuvettes. Entrée immédiate.

S'adresser à MM. Jobin & Cie, rue
dn Rocher 7, IVench&tel. 6809

lEPensio-ti
On cherche pour demoiselle distin-

guée chambre et bonne pension chez
personnes soigneuses et tranquilles.

Adresser offres sous chiffres L. C.
6781, au hureau de I'IMPABTIAL . 67S1

Œnfs dn Jour. 2Œ
4327

'A jjj On achète des fûts
M-*1»» vides de toutes gran-

deurs. — Adresser offres sous chiffre s
H. K. 6098, au bureau de I'IMPARTIAL I

6099



Petites nouvelles suisses
r BERNE. — Dans le scrutin 'de la Socféte!
fédérale de gymnastique pour la fête fédérale
de Bâle, M. Emile Kochér, de St-Imier, a obtenu
le maximum de suffrages, soit 16,759 voix. Ont;
'été éhis pour notre région: Kochér, St-Imier;
Geiser, Sonvilier; Béguelin, St-Imier; Emch,
Bienne; Brand, Tavannes; Rapin, Sonvilier;
Bangerter, Colombier; Zbinden, Le Locle; Mon-
nier. La Chaux-de-Fonds.

BIENNE. — La j eune Frieda Kunz, âgée de
onze ans, qui avait disparu depuis plusieurs
j ours, est rentrée hier à Bienne chez ses pa-
rents adoptifs. Elle avait demandé asile à Ni-
dau, à une troupe d'artistes ambulants.

BALE. — La Cour pénale de Bâle-Ville a
prononcé j eudi son jugement dans l'affaire du
commerçant Johann Bisel, 56 ans, qui, le 2 fé-
vrier, avait défiguré la femme d'un concur-
rent en lui lançant au visage de l'acide sul-
iurique. Le Tribunal a condamné Bisel à qua-
tre ans de pénitencier et 4000 francs de dom-
mages-intérêts. Hier, Bisel s'est pendu dans
sa cellule.

ST-MAURICE. — M. Perrier, conseiller fé-
déral, est arrivé à St-Maurice, accompagné de
plusieurs conseillers d'Etat de Neuchâtel, pour
passer le Vendredi-Saint aux forts de St-Mau-
rice, dont il a été le commandant pendant plu-
sieurs années. Depuis Dailly, les proj ecteurs lu-
mineux lui ont souhaité j eudi soir la bienve-
nue.

ZURICH. — Quatre jeuri es garçons de Zu-
rich, grands amateurs des cinématographes et
des scènes de vols et de pillages qu'on y re-
présentait, résolurent d'en faire autant et se
constituèrent en une bande de « Ràuberlis ».
Ils commencèrent leurs exploits en dévalisant la
caisse d'un cinématographe où ils trouvèrent
,74 francs. Puis, les leçons reçues leur ayant
profité, ils s'attaquèrent à un deuxième ciné-
matograpne mais ici ils furent pinces et con-
damnés de six semaines à un mois de prison.

ZURICH. — L arrivée de l'empereur Guil-
laume à Zurich, en septembre prochain, ne sera
pas une mauvaise affaire pour les hôtels de la

jfville. Déj à affluent les lettres de l'étranger, d'Al-
lemagne notamment, retenant des chambres
dans les maisons de premier rang.

$ aviateur (André Beaumont
Voici1 une b"rèye biographie <dei l'aviateur An-

3ré "Beaumont auquel lai Sooiété des oonféren-
oes d)e (notre vj ïlle, a fait appel poliû; noms Idewi-
lsr les secrets dlu sport aerij en:

Ne a Lodiève (Hérault), le S (févrierfR 880,
Start. en très bon rang de l'Ecole navaie, ren-
seigne fcte vaisseau, Jean Oonneau But désigné en;

1 *1*909, par le ministre die la Marine, comme
l'un Idies officiers de marine appelés à suivre
lea idoturs die l'Ecole supérieure d'aéronautique
fct de coinsbluttîiJon taécanique. Il ifut iun des plus
brillants élèves de la première promotion, ses
connaissances théoriques étant dléjà étayées et
complétées par l'expérience qju,e donnent les1
BiUle problèmes de la vie maritime.

(Mafia fl aVait hâte de passer à la pratique de
l'aivàlatiOïi. Affecté à l'école « Blériot », à' Pau",
il y (Conquiert rapidement son brevet de pilote-
aviateur die l'Aéro-Club de France, en date
diu 7 [décembre 1910.

Bientôt après, il satisfait l'un des premiers
aux Conditions1 plus dures imposées pour le bre-
(yiet d'aviateur militaire.

Il lait partie die cette brillante pléiade d'of-
ficiers aviateurs, formés dl'abord par Leblanc,
supérieurement entraînés par le capitaine Bel-
IGIIgCl.

Avec ses* vaillants Camarades de l'armée de
terre, l'officier de marine exécute de magnifi-
ques! randonnées aériennes, dans tout le sud-
lOluest français.

Puis, en avril dernier, malgré lun temps tout
fa fait défavorable, il effectue le r,ajd Paui-
iVillaictoUblay.

Ce beau eudcès Id'écida l'enseigjne de vaisseau
m Se consacrer exclusivement a l'aviation et
au sport aérien. Il obtenait donc Un congé de
trois ans et se faisait inscrire, sous le pseudo-
nyme d'André Beaumont, dans les grandes
courses internationales "qui s'organisaient en
ce moment.

La première était Paris-Madrid. André Beau-
mont y connut la guigne et mit sson appareil
hors d'Usage dès le premier jour en repartant
dans un mauvais terrain.

Dans Paris-Rome, André BeaUmOnt prenait
Une éclatante revanche et larrivait premier aux
dieux fin d'étape Nice et Rome.

Il confirma son exceptionnelle valeur clans
le . Circuit européen par une course tii'une ré-
gularité admirable, rentrant bon premier à îParis,
toujours suivi die son vaillant çoeéquipier .Gar-
ros1.

Enfin d'ans* la Tour d'Angleterre, après un
match! «soiniâtre contre Vedrines, il l'emporte
dte haute lutte sur son1 nival.

C'était là le troisième triomphe Consécutif
d'André Beaumont dans les grandes courses
internationales. Aucun autre pilote n'a enoore
remporté une pareille série de victoires.

L'enseigne de vaisseau Conneau n'aura pas
eu à regretter di'avoir sacrifié 'au sport aérien.
11 y a1 conquis lu^ne célébrité mondiale.

C'est mardi soir, que le public de notre
¦ville aura le privi lège de l'entendre. Cn re-
lient ses places au théâtre. .

La Chaux-de-f onds
Petites nouvelles locales.

POINÇONNEMENTS. — Ee bureau de con-
trôle a effectué, durant le ler trimestre 1912,
les poinçonnements suivants : Boîtes d'or :
133,727; durant le trimestre correspondant de
1911 :133,201, soit une augmentation de 526 boî-
tes pour cette année. Boîtes d'argent : 10,8~<6
contre 8191 en 1910; augmentation : 2665. Les
obj ets de bij outerie et d'orfèvrerie poinçonnés
durant le premier trimestre sont au nombre de
455, contre 276 l'année dernière. Il a été fait,
en outre, 2668 essais de lingots d'or, et d'ar-
gent contre 2656 en 1910.

NOS FOOTBALLEURS. — Profitant des
jours fériés que leur procurent les fêtes de
Pâques, nos footballeurs sont allés rendre vi-
site à leurs collègues de l'étranger. La pre-
mière équipe du F. C. .Chaux-de-Fonds, sont
partis aujourd'hui pour Turin. Elle y ren-
contrera, en .un tournoi", ^s deux clubs de
Turin et le .Wïener-Amateur F. C. de Vienne.
De son Côté, le premier team d'Etoile s'est éga-
lement rendu en Italie, et jouera dimanche à
Vercelû' contre Prot-Vercellï, le lendemain il isena
à 'Milan ©ù il se rencontrera avec l'Interna-
tional F. C. cte cette ville. Bonne chance a
tous les dfeux.

PHILATELISTES. — La République chi-
noise a voulu modifier les timbres-poste en
usage jusqu'à maintenant dans les différentes
provinces qui constituaient l'Empire du Mi-
lieu. Mais, soucieuse sans doute de ne point
suivre les errements ruineux du régime précé-
dent, et de ne point dilapider le Trésor pu-
blic, elle a décidé de maintenir les .anciens
timbres Idu Fils du ciel, sur lesquels elle a
tait simplement apposer en surcharge quatre
signes de l'alphabet chinois. Ces quatre si-
gnes doivent ae traduire par : « Neutralité prcv
visoire ».

TOURNEE VAST. — C'est bientôt que la
tournée Vast viendra nous donner Une représen-
tation de gala du plus grand succès de ces
dernières années : «La Petite Chocolatière »„
comédie en quatre actes, de M. Gavault. M.
Vast, un des meilleurs impresarii, s'occupera
Uniquement de direction et ne figure pas au
tableau. Voilà au moins une bonne pièce et
une bonne soirée en perspective.

UN REPENTANT. — La direction des fi-
nances a reçu, sous enveloppe timbrée, del
Berne, avec souscription: « Bureau des im-
pôts », la somme de 250 francs, accompagnée
de la simple mention: « Pour acquit de cons-
cience». Le .geste est bon) ftt mérite d'être si-
gnale. . . . *- •

HAUTES ETUDES. — L'Université de Lau-
sanne a conféré le grade de licencié ès-sciences
sociales à M. Ch. Béguin, de La Chaux-de-
Fonds, ex-pasteur aux Planchettes, agent gé-
néral des Unions chrétiennes.

(ARMES-REUNIES. — Ce Soif, dîmanehe et
lundi soir, au Stand, les Concerts-représentations
comprendront une saynète neuchâteloise compo-
sée spécialement par M. Albert Matthias et qui
sera exécutée par la sodété théâtrale «La Mu-
se ». Son succès est certain. Lies rares billets res-
tants de la tombola seront retirés ce soir des
dépôts et seuls M.* ijja*c(q!ues Ségal et le kiosque
de la place du Marché en Seront encore pour-
vus. Prière aux personnes désireuses d'offrir
dtes lots de les faire parvenir à M. Ségal. OU au
Standi; ils seront les bienvenus.

CONFERENCE. — A la demande de la sec-
tion locale die l'Association patriotique radi-
cale, M. le professeur Fritz-Henri Mentha, vien-
dra, jeudi prochain 11 avril, donneir une con-
férence au Temple français, sur l'idée de Pa-
trie. M.: Henri Lehmann, die son côté prendra
la parole à cette assemblée populaire, oîi sont
conviés tous les patriotes.

LIBERAUX. — Les libéraux sont rendUs
attentifs à l'annonce de ce jour les invitant à
l'assemblée générale 'dU parti. Il test 'urgent pour
chaque ^(lecteur libéral dte venir s'enquérir de
renseignements pour les élections dles 13 et
14 courant. . ¦. • ;

ART SOCIAL."— Il est rappelé* la très belle
audition de musique religieuse qui sera donnée
au Temple Indépendant le jour de Pâques à
5 h. de l'après-midi et qui sera répétée à 8 h.
dlu soir, soius la forme de culte. .

METROPOLE — .La troupe parisienne qui a
diébuté hier soir à las brasserae de la Métropole
a obtenu un grandi succès. Ceux qui désirent
passer une soirée agréable devront profiter,
dés quelques • jours qu'elle passera chez nous.

GRANDE-FONTAINE. — Demain, le Quin-
tette instrumental donnera Concert à la bras-
serie de la Grande-Fontaine avec Un program-
me tout spécial pour les fêtes dte Pâques.

EXPOSITION. — C'était hier un défilé in-
interrompu devant les vitrines de la bouche-
rie Glohr, pour admirer l'arrangement des suc-
culents morceaux de viande préparés à l'occa-
sion des fêtes de Pâques. Autour d'un petit jet-
d'eau étaient suspendus les gros quartiers or-
nés de fleurs et de manchettes de papier et des
p.ats appétissants de toutes les finesses culi-
naires disposés avec goût, s'offraient aux yeux
des gourmands. On peut encore s'en rendre
compte aujourd'hui1. 687.5.

(communiqués

CORRESPONDANCES
La rédaotlon déollno loi toute responsabilité.

Une lettre à l'Ecole d'art.
Le Syndicat des ouvriers décorateurs de

notre ville nous prie de publier le texte de la
lettre suivante qu 'il vient d'adresser à la Com-
mission de l'Ecole d'art i

La Chaux-de-Fonds, le 4 avril 1912. I
Monsieur le Président et Messieurs *

A la fin de cet exercice scolaire, notre co-
mité a pris l'initiative de faire paraître une
annonce dans les principaux j ournaux de la
région horlogère, engageant les parents ou tu-
teurs ayant l'intention de placer des j eunes
gens sur la gravure, à y renoncer, vu la pé-
riode de crise intense que traverse notre mé-
tier.

Nous Venons par la présente Vous rensei-
gner également sur la situation créée par le
chômage que nous subissons depuis plusieurs
années. Beaucoup de nos collègues ont été
obligés de quitter le métier, d'autres n'atten-
dent que le moment propice pour faire de mê-
me; parmi les élèves sortis de l'Ecole d'art
lan passé, plusieurs n ont pu se placer dans
les ateliers qu 'en y travaillant sans rétribu-
tion, et cela après avoir sacrifié quatre ans
d'apprentissage, ces j eunes gens sont obligés
de travailler pour rien, afin de pouvoir se
mettre au courant du travail d'atelier.

Nous constatons que plusieurs élèves' de
cette branche sortiront de l'Ecole cette année,
franchement nous ne savons pas où ceux-ci
se placeront, nous ne pensons pas qu 'ils puis-
sent le faire sans créer de nouveaux chômeurs,
et peut-être encore parmi des pères de famille.

Si nous vous faisons l'exposé de cette situa-
tion, c'est que nous estimons qu 'il est de no-
tre devoir de vous tenir au courant des faits,
afin que vous puissiez également, de votre
côté, dissuader les parents et tuteurs de pla-
cer des j eunes gens sur le métier de graveur.

Agréez, M. le Président et Messieurs, etc.
Le Comité, du Syndicat des ouvriers décorateurs.

Dépêches du 6 (A vril
de l'Agence télégraphique suisse

Prévision dn temps pour demain i
Nuageux et doux.

Dernières nouvelles suisses
•.. BIENNE; — Une assemblée à'laquelle assis-
taient "six cefits consommateurs et convoquée
par l'Union ouvrière, a décidé j eudi soir de
s'opposer de la façon la plus énergiqu e à
l'intention des marchands de lait d'élever le
prix du lait de 24 à 26 centimes. Le comité des
consommateurs de lait a été chargé .d'étudier
la question du boycott du lait pendant un cer-
tain temps et de prendre les mesures néces-
saires.

BERNE. — La date de l'assemblée générale
de 1912 de la Société des peintres, sculpteurs
et architectes suisses a été fixée aux 15 et
16 juin. La localité sera désignée ultérieure-
ment. 24 membres de la Suisse romande pro-
posent de procéder à une révision des statuts
de la société concernant le comité central et le
groupement des sections et des membres.

GENEVE. — Vendredi soir, un violent incen-
die a éclaté vers 8 heures 30 dans les combles
de deux bâtiments du chemin du Creux de
Saint-Jean. Les dégâts sont évalués à fr. 50
mille. Les immeubles endommagés contenaient
des ateliers. La cause du sinistre n'est pas
connue. »

Contre la reprise du travail
EDIMBOURG. — Hier après midi, dix mille

hommes se sont portés sur le puits Arthur de
la houillère . Newton, près, de Dunfermline,
comté - 'de Fife.- Les propriétaires eh firent
échapper à leur insu lès mineurs qui y travail-
laient, les grévistes brisèrent un millier de vitres
des ; bâtiments de la mine et endommagèrent
les machines; ils criblèrent de pierres une tren-
taine d'agents de police qui ont été débordés
et dont cinq furent blessés. Les grévistes n'o-
béirent pas aux ordres de leurs chefs venus
pour les apaiser et ne se retirèrent que plus
tard, musique en tête, en promettant de recom-
mencer samedi matin.

La crue du Mississipi
ST-LOUIS. — Les inondations dans la val-

lée du Mississipi, où la crue augmente, ont
causé plus d'une vingtaine de morts et plu-
sieurs millions de dollars de dégâts. Le fleuve,
qui marque 30 pieds 6 pouces, c'est-à-dire 6
pouces au-dessus du niveau indiqué comme
dangereux, continue à augmenter rapidement. Il
ne reste que peu de chance de sauver Le Caire,
localité de 15,000 habitants, en présence de
cette crue, aggravée par la rupture des digues.

NEW-YORK. — Le Mississipi a rompu ses
digues sur sept points. 20 villes sont inondées.
Si les eaux montent encore de vingt centimè-
tres, 250,000 personnes seront sans abri. Le
ministère de la guerre fait distribuer des vi-
vres.

Les bandits en automobile
PARIS. — On dit que les pistes suivies ac-

tuellement par la Sûreté ne réservent pas de
grandes surprises. Il s'agit de l'arrestation de
Godorewski, complice de l'association, qui est
soupçonné d'avoir participé aux attentats de
Mongeron et de Chantilly . On aj oute que l'ar-
restation de Godorewski n'est plus qu 'une ques-
tion d'heures.

PARIS. — Ca Sûreté1 ïaH savoir qu'une soffi-
me de 80,000 francs reste encore à distribuer,
sur une prime de 100,000 francs offerte par,
la société générale pour la capture des ban^
dits, 20,000 francs auraient été Kersés à l'in-.
dicateur qui fit arrêter Soudy. u...«,«aa*i*"

Nouvelles diverses de l'étranger
PARIS. — Des bijoux tiPUne valeur da

250.000 tends* ont £té dérobés jeudi soir chez
le fisi die M*. Dernier, ancien ministre de Mexi-
que à Paife. L'enquête ouverte a amené la dé-
(coiuverte die traces die jpas et d'escalade le
long d'un mur bordant la propriété. On soup-
çonnerait Un ancien Valet die chambre d'ori-
gine hollandaise, qui quitta récemment le sér-
m» dia M. Dernier.

iNICE. — .Un .magasin d'armuriers a été
Complètement dévalise la nuit dernière par des
malfaiteurs .qui ont dérobé tout un . arsenal
d'armes diverses. Les cambrioleurs " ont"laissé
tune note ironique signée : \Bonnot, Garmer et
compagnie.

LONDRES. — Dm jévalUe! â 62.000 le total; 'des
mineurs qui oint repris le travail. On cite une
opinion exprimée par Un mineur influent du
sua du Pays de Galles d'après j equel c'est
maintenant un devoir pour tous! les mineurs!
de reprendre le travail, puisque l'existence, me-
mel de la ifédératiloni est en jeu.

LISBONNE. — Ori mandle dte Santarènt
qu'une échlaUffoUrée S'est produite au moment
où une procession religieuse passait devant
le club républicain, entre les' membres dlu cercle
qui se trouvaient sur le balcon et les personnes
qui 'suivaient le cortège. Des pierres furent
jetées et quelques' coups die Ifeu furent échan-
gés1. Il y eut (un mort et plusieurs blessés7

SCHWETZINGEN. — Hier soir, vers neuf
heures et demie ,uiï camion automobile' dte
brasseur, qui avait forcé lai barrière d'un pas-
sage à niveau, a été entièrement démoli par,
le train express arrivant "â 9 heures 37. Le
train a déraillé à trois cents mètres de* dis-
tance du lieu de la collision et a pu être
arrêté. Le chauffeur de l'automobile a suc-
combé, i •
' VIENNE. — On' signale1 de graves dég ât»
causés ces jours derniers en Galieie orientale
par de violentes tempêtes de nei^e. 

Un 
grand!

nombre de fils téléphoniques et télégraphiques!
sont endommagés; toutes les communications'
sont interrompues. Les trains de voyageurs
subissent des retards de plusieurs heures. Les
trains de marchandises ne circulent plus.

le teint devint frais et rose,
co

Je fis usage de l'Emulsion Scott s
pour ma fillette, âgée d'un an, qui
avait beaucoup de peine à mettre
ses dents et dont le teint manquait
de fraîcheur. Après l'emploi de
quelques bouteilles, les dents per-
cèrent sans douleur et le teint de-
vint frais et rose. Brisek, près
Zell (Lucerne), 14 novembre 1910.
(Signé) Mme Frey. Les enfants qui,
durant les premiers înois, pros-

| pèrent à merveille, deviennent
souvent désagréables pendant la
dentition. Afin d'éviter ces dé-
rangements si préjudiciables à
l'enfant et à la mère, il est re-
commandé de leur donner régu-
lièrement de l'Emulsion Scott.'Seulement, fl faut veiller à ne se
procurer que la véritable EMUL-
SION SCOTT, la seule émulsion qui

i s'est conquis une brillante renom-
mée depttiS 35 ans. Prix: 2 ir. 50 et 5 h-.
dans toutes les pharmacies. Scott et Bowne, Ltd..Chiasso (Tessin).

I 
Contre la vieillesse j

Hématogène du Dr Hommel I
ATTENTION I Exiger expressément R
le nom Dr. Hommel. À P________*___ I I ___}_[

Le pl us Agréable

M GHÂHBARD iLe Meilleur Purgatif ~
Imprimerie COURVOISIER, Ghaux-de-Eonda

Cote do l'argent fin *. têà-l MIO



Rhumatismes I
„ Huile Buhler " |

Qui n'a pas trouvé la guérison 1
contra la goutte, les douleurs lan- B
cinantes dans les entrailles et les B
membres, le rhumatisme artlou B
laire, sera, an peu de jours, entiè- H
rement soulage et complètement H
guéri de ses douloureuses tortures H
par le remède naturel et mille fois H
éprouvé découvert par J. Buhler . B
contre-maître. Dépositaire oour la H
Suisse romande Morin & Cie. Sj
Pharmacie à Lausanne. Demandez B
prospectus et attestations qui vous K
seront «nvnvés gratuitement. 3958 H
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GENEVE. Fus teriel M
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Dr néd. A. JEAKTHERET, Paix 27
Tons les jonrs ; Vaccinations *»jgg
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I Lainages pour Robes I
f ': H Pll PVinttP Pure Ia^ne> grande largeur, en noir, marine et couleur, A OJT M^

f- '7 Qû'PfTÛ ÎÎ Ti rrlaiCÛ Pour robes et costumes, en noir et couleur, O QR li« OCiyc aiiyialov . qualités recommandées, 3,90 -_.,C70 || |
Wm Qût»rfû tsiillûTI T» marine et noire, en fine laine peignée, spécialité pour Q QA t|ÉB?;¦.-¦ OCiyt/ ICllllCUl costumes, largeur 130 cm., 6,90 — 4,90 \J,U\J g

I Toile ûe laine dans toutes ,es nuances* .& 1,25 ¦
I m ^irlti ri lrî iîlP ^uali*

és d'usa8e> superbe choix de nuances, A QC 8

En ^3tiïl lrlITI P 
su

P
ér

ieur» dans tous *es coloris nouveaux de la saison, O Qf\ \\__m

| Satin Princesse superbe qualité' pour robes et costumes' no «n. 5,90 I
'-"' m T^IHTI PIIP tPTini*^ 

pour Couses et robes d'enfants, rayures nouvelles A QC *%£$

Wm TBDIllS PUr6 lclIÏÏB 
garan °' grand choix de dessins '2,45- §̂

TTI cmollû "\n^7"ûllQ première marque anglaise, pour blouses et robes Q QC __m
IIP r lclllt/JiC YlyCllCl ,, d'enfants, irrétrécissable au lavage tù^ ZiO H

"TVnvp ipT» fl 'Alca OP et Rayures Pékin, grande variété de dessins, A QC |lf||
f| || _L/ClUJLlC/l U JrilQ&LC belle qualité pour robes et costumes Ij v/vJ E^
m m  Dnpflll 'ppo dernières nouveautés de la saison, pour blouses et robes A QA BpMk

• TiCCll Q f^nta ï Ql P P
ur 

laine> en S"s et autre coloris, A QC *&.?$
||| lloollo l&ll l&liOlt/ pour robes et costumes, 2,45 lj C/O Bppfj
^"__f Pun i»A ovi rrl «3io belles nouveautés pour robes et costumes, O QR B^*I| UCllI c dliyidlù 110 cm.. 3,40 Z.cJO |1

B Spécialités ûe Tissus pour Costumes tailleur I
H genre français et anglais, Ciiî̂

0) de 490 â 12,50 B

I Tissas laine noirs mousseline laine I
H immense choix Qualité supérieure, le m. fr. 1.25 H
i s Qualités garanties s Plus de 100 dessins en magasin |

I Escompte an comptant 3 °L §

EiE ARISTE RQBERT"!
Samedi, Dimanche et Luudi

¦ ,_ donné par . 67S6
L'ORCHESTRE LOVATO, DE BERNE

Entrée : l'après-midi «t Samedi eotr 30 dent. LÉ SOIR 50 cent.
—̂— ¦— I . I I I f

Bicyclettes Motooyolettes Automobiles
? PEUGEOT ?
Vente, Echange, Accessoires ' 6129" Réparations de toutes marques

E. PERRUCH1, g Daniel-JeanRichard 37

PT SOC IAL
Temple Indépendant

Dimanche 7 Avril 1913
5 h. da soir 8 h. da soir

Witta ie luip relipse
Mlles RICHARD , violonistes
M. G. GUILLOD. ténor u3-8b7o
Bf. J. PAREL, organiste. tidOO

Le Chœur mixte et un Demi-Chœur
sous la direction

de Mme MATHEY-SERMET.

Entrée libre et gratuite

Vaccinations !
D' PERROCHET

Rue Léopold-Robert 31 6010
TODH lea jonrs de 1 à 3 heures.

• 3. Kaufmanii •
Herboriste et Masseur

25, Rue Daniel-JeanRichard . 25
Reçoit tous les Jours. 17205

- Traite par les urines.
Pommàdea Kaufmann.¦ Traitements par oorrespondanoe.

Nombreuses attestations.

Sage-femme S"ad1?o.Flmre-
cade, rue da Rhône 94, Genève.

Consultations tous les jours. Reçoit
pensionnaires à toute époque. Discré-
tion. — Téléphone 3194. Ue-3814 5450

MÉHcïstn
Sage-femme diplômée

Pensionnaires. Consultations de 1 h
à 3 h, - Téléphone 64-23

Rue de Hfonthoux 55. GENÈVE
Ueg-36 " 18187

PATENTEX
et Préserf, de tous genres
Malth., Ungar., Cap . angl.

DROGUERIE DU PARC
Rue du Paro 71 6445

LA CHAUX-DE FONDSnr
au Quina-Kola, Viande et Phos-
phates; spécialement recommandé
ans convalescents, aux personnes
affaiblies par l'âge, l'anémie, les
excès. 54is

ll soutient la résistance vitale
aux maladies de l'estomac, des
nerfs, à la fa tigue cérébra le.

Le flacon fr. 2.75
Seul dépôt: Pharmacie "Mon-

nier, Passage du Centre 4.

MA VIEILLE
expérience m'apprend que le meilleur
savon connu contre les tâches de rous-
seur et pour rendra la peau délicate
et souple, le tein pur et blanc, est le
vrai

Savon au Lait de lys
_3©x*siacia,a3.xx

. Marque : Deux Mineurs
Pain 80 cts. Comme remède sans rival
contre lés pèaùx rudes et sèches et
pour les teints sensibles est à recom-
mander De 3061

La Crème au I.ait de Lys
,, DADA "

En tubes à 80 cts. ch«z :
Les Pharmacies W. Bech

B Ernest Monnier
» P. Vuagneux •

Droguerie Nauchât., Perrochet & Cie.
Les Pharmacies réunies Ch. Béguin ,

C. Matthey, Léon Parel.
Epicerie O. Winterfold 4273

» A. Wille-Notz
J. Braunwalder , rue do l'Industrie 20.
B. iiugcr, coiffeur , rue du la Balance li

Brasserie du Globe
Rne de la Serre 45 6733-49

SAMEDI, DIMANCHE et LUNDI
dès 8 heures du soir

Orand Concert
donné par les'renommées '.

Sœurs Zelio
Emma et Joséphine

Chants français, espagnols et italiens
avec danses espagnoles;

Duos. Trios. Choeurs d'Opéras
Dimancha i! Ml. As . luofis, MATINéE .¦ ENTRÉE lalBiSB-
Ss recommande. Edmond HO BERT

CAFÉ DE L'ESPÉRANCE
Rae D.-JeanRichard (derrière le Casino}

EESTADRAtlll toute heure
Tous lea Samedis soir

dés 7>/t heures 8885

TRIPES
Mode Neuchâteloise

FONDUE ILNû MMEE
HP* H y aurait place ponr quelques

pensionnaires solvables.
Se recommande. J. KNUTTI.

Café Restaurant National
11 » Rue de l'Industrie 1 f

Tous les Dimanches soir
Souper aux Tripes nature
. fr. 20 ;' avec poulet, dessert, % fr. ;
§igeon, pommes de terre frites, sala

e, i fr. 80 ; le tout sans vin. 4389
Tous les Mercredis soir

TRIPES A LA MODE DE FLORENCE
à l'emporter.

Petits soupers sur commande.
Le tenancier, MftZ-ONt César.

Café-Restaurant fln RAISIN
rae Hôtel-de-Ville 6. Téléphone 973

Tout les SAMEDIS soir, à 7 h.

TRIPES i
Restauration chaude et froide

Tons les dimanches soir dés 71/lh.
PETITS SOUPERS

Se recommande, Fritz Murner

Café-Brasserie des Terreaux
Chea DADA

Tons les Samedis soir 2610

Souper aux Tripes
Se recommande. Ed. Perrenoud.

BRASSERIE DU LION
Rue de la Balance 17

Tous les Samedis soir

TRIPES
Dimanche et Lundi soir 16934

Petits SOUPERS
à la carte

Se recommande. Panl Môrî._

Café Prêtre
Place des Victoires 2385

Tons les Dimanches soir
'JPWmlM.JÊ^^im

et autres Mets

Brasserie Fernand Girardet
Bue de la Paix 74

Tous les Dimanches soir

Souper ! Tripes
22931 Se recommande.

RESTAURANT ™

Brasserie des Voyageurs
Rue Léopold Robert 86.

Tous les Dimanches soir,
dès 7 »/j heures 22195

TRIPE S
Salles pour Familles et Comités.

- TÉLÉPHONE —
Ser ecommande. Fritz Moser

Brasserie! Serre
au ler étage

Tons les LUNDIS soir
aes 7 >/i heure» 22194

TRIPES
é% IA a_3.oci©, <3.« Ca**,*sxx.
So wnima-dc, Vve O. taubsohor.
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r̂eB-Sïr «H W|k. ifflafi" ' BB*W Ĥ JBJ/ mmmWmf tWmmW -Wtïï <-_H HBr -W a-8-flr__B ^̂ ^B ' ""*'" ¦ » ' • ' • '" ' " . j^VJ.'iAiJ

L, MEILLEURE VOITURE ATJTO-VÏOBIL.E SUISSE

GARAGE GUTTMANN & GACON
AGENTS EXCLUSIFS POUR LE CANTON DE NEUCHATEL
RUE NUMA-DROZ 152 : : A LA CHAUX-DE-FONDS

»p—s——BM3_W—> ŵ

Demandez Catalo gues Stools. Pneus JMÇlolxoliax 
Voitures -%, l'essai ! : Revlaion et Réparati ons par

— -̂ CCCC ĈC Ĉ X̂C^̂ CCCCCCCC Ĉ ĈCC- — — IVLëoaxxioiexx Spécialiste — —

OXj E3 _\IEj\rT- .B.A'̂ r.A.-ElID. PARI©
U N E  D E S  M E I L L E U R E S  M A R Q U E S  F R A N Ç A I S E S

mmmmm-m m̂m m̂mmmm -̂mmmmÊmmmmmmmm-mmm m̂m**%9mmmmtm
¦ ¦¦¦¦¦ «IWIM nmm ummmttmmMtn-mm. —̂——mmmmm ^mm—m—^^

JÊÈMf a Avec le grand chapeau
wÊÈÊÊÈÊMiCmï. ^e celle saison > '' ̂ aut des chaussures fa isant un pied élégant ,
^sl I H l̂ iÈlP'*̂  sans P0Qrlanl se martyriser pour cela.
\||§ ^̂ *̂̂ ^as  ̂ Portez d© nos Chaussures

W-WJPWLW "SALAMANDRE" ou ,,VERA"
'a ĵŜM __\f ^ m9__W  ̂ les seules qui soient "à la hauteur , comme «ohic» , bienfacture et au

f r Wjf  >?*mJp c ^  P"x 
dé

J à abordable de fr. 16.50. 4792
W7 >̂^7 r \ \l'b\ Que voulez-vous de miens ? Vente exclusive.

Y^P ^wLf^Walson ,Au Mon'
JA^J^ ^"{̂ / -N l«5Lffc«iHHBmH__l PLACE NEU VE 10

^7V^4^  ̂ ' J- B RA N DT
W ~ / 4—**̂  ïéléphone 4.93

Gommaae de Fenin-Vilars-Saules

WENTOTBOIS
—-_-—_ »

Le Samedi 13 Avril, le Conseil communal vendra, à terme, par voie
d'enchères publiques, tes bois ci-après désignés, exploités dans les forêts dé
Fenin : H-801-N 648C

1376 plantas pour billons et charpentes
cubant environ 1374 m*.

Le rendez-vous est à 9 heures du matin, à l'Hôtel de Fenin.
FENIN-VILARS-SAULES , le 29 Mars 1912. Oonseil communal.

~*~ ¦ "" " —m—— m m m ,  ¦!¦¦! II l m m m m — ————m^—— _̂__wmm—_r_ _ _ _ _ _t

Corsets sur mesure
Corsets do tous IVtodeles

FOURNITURES OES PREMIÈRES MAISONS DE PARIS 12230

2 1̂1© ZBe:rtIfc--,e IEna:e37-
102 , Rue Numa-Droz, .02 "*

Réparations on lous Genres — Travail Soigné — Prix modérés

D. CHAPPUI S
IO, .Plaoe Neuve, IO

* i 
i'

Prix-courant des combustibles
— Ge tarif annule les précédents —

En prenant kilos Un sac 100 500 1000
Fr. les 100 k. fr. les 100 k. fr. les 100 k.

Anthracite Belge, lre quai.,
calibres 20 40. 30/50, o0/80 3.30 6.30 6.10 6.—

Houille en morceaux , la, 2.60 4.80 4.60 4.50
Briquettes « Union » 2 '40 4.60 4.40 4.30
Boulets d'anthracite 2.40 4.60 4.40 4.30
Coke cassé D. ebauff. central 2,90 5.60 5.40 5.30
Coke de la Ruhr, cassé p. fonte 3. — 5.80 5.60 5.50
Coke gaz (mêmes conditions que l'usine).
Charbon de foyard 12. — 11.— 10.—

Bois de chauffage sec (rendu an bûcher)
En prenant Un sac Un stèra

Hêtre non bûché — 16.50
Hêtre bùcbé 1.40 19.—
Sauin non bûché — 13.—
Sapin bûché 1.30 16.50
Branches non bûchées — 12.—
Branches hùchées à 20 cm. 1.40 14.20

Déchets de bois, à fr. 3.50 les 100 kg. — Branches , à fr. 4.20 les 100 kg.
Tourbe noire, à fr. 1.20 le sac. n îS

Franco domicile, au comptant. Téléphone i 327-355

«***• — ? •>- *
TEINTURERIE :: LHVBQE CHimiQOE
Usine à vapeur — Maison de 1" ordre — Fores motrice) I

* PAUL PFEIFER . ?
La Chaux-de-Fonds : Rue Numa-Droz, 100

Le Locle : Rue des Envers, 54

NETTOYAGE A SEC ET LAVAGE CHI MIQ UE DE VETEMENT S
*u de Dames et Messieurs 5887 *,
Tr Teinturer ie <5-'a,j_-*vëm eoliantillons TaT

I : :  
Noir pour Deuil dana les 13 heures :: jRafraîchissement , Nettoyage et Désinfection de Plumes et Duvets 1

OUVBAGE SOIGNÉ PRIX TRÈS AVANTAGEUX |

j» — $ —«8» fr

|̂  GRANDE EXPOSITION V|

S 3V_Eodë>l©-3 de F îrls 66oo 1

ilS|jk Voir les Etalages Rue du Soleil 1 Voir les Etalages j ^H

TjT Etablissement Moderne pour Bains „ Turcs " TJT
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x-xi\r c3rE: A3M .aiiioii.XKr
Faux-cols droit» pour hommes et enfants , à 30 centimes la pièce.

Faux-cols rabattus) à 40 centime» 1» pièce. 6108

Sage-femme diplômée
Mme e-ély - <3r»01e».y

15, rue de» Alpes 15
GENEVE près gare GENEVE
Reçoit pensionnaires, soins dévoués.

Consultations tous les jours
Téléphone 3fi3» 9973

QUI
serait disposé d'échanger une machine
à écrire d occasion contre une machine
à coudre neuve, garantie 5 aus '!

Offres sous cliiffres Ue-33S1 à
l'Unlon-Réclame, Berne. G71S

EMiiÉres p M\_w
de 3oeta.il

aux Petites Crosettes
Chaux-de-Fonds

Le Samedi 13 avril 1913. dès 3
heures da soir, Monsieur Louis Itlau-
rer-Jacot , agriculteur, aux Petites
Crosetiesa (ferme Schôhholzer) fe-
ra vendre aux enchères publiques de-
vant son domicile :

i taureau de 2 ans primé.
16 vacbes fraîches, prêtes ou por-

tantes.
5 génisses.
Terme de paiement : fin juillet

1912, moyennant cautions.
Le Greffier de Pais,

6758 G. Henrioud.

Mécanicien
Le Doste de mécanicien, sous-

chef de l'Usine hydro-élec-
trique de Combe Qarot près
Boudry, est hais au con-
cours. 6449

Pour tons renseignements, s'adres-
ser à 1a Direction soussignée qui reçoit
les soumissions jusqu'au 15
avril 1912, à b heures au soir.

La Chaux-de-Fonds, le ler avril
1913.

lt DIrtctiar des Ssrvicis Infustriili
H-30263-C H. MATHYS.

H n'y a que les Ue 3016
Pastilles Nerviana

du prof. Dr med. WERNER poar gué-
rir en une nuit les maux de tâte chro-
niques, l'anxiété, les insomnies, l'abat-
tement , l'excitation , le tremblement,
l'épilepsie, les maux de reins, les maux
d'estomac nervaux et tontes les nom-
breuses maladies des nerfs. En cas
d'insuccès , argent rendu. Prix, fr. 5.
Dépôt: Med. chem. Laborat. Berne.
N» 1. Case postale No 11565. 4074

C'est le numéro d'une potion prépa-
rée par le D' A. Bourquin, phar-
macien, rue Léopold-Robert 39, po-
tion qui guérit en un jour (parfois même
en quelques heures), la grippe , l'en-
rouement et la toux la plus ooiniàtre.

Pris à la Pharmacie, fr. 1.60. 6198
En remboursement, franco fr. 3.

pharmacie
de l'abeille

Rue Numa-Droz 89
Préparation consciencieuse des or-

donnances médicales. Tarif réduit.

Tickets d'escompte 5%. — Dix francs
de tickets donnent droit à 50 centimes
d'escompte, payable en tout temps,
sur présentation des tickets. 2460

C'est ainsi que vous pouvez enlever
les corps aux pieds et durillons, si
vous vous servez du remède nouveau,
sensationnel et agissant sans douleur

m-ni 'l, \THF, TOIIPÊDO
Prix : 1 franc.

Dépôt à La Chaux-de-Fonds : Drogue-
rie Neuchâteloise Perroohet & Clé-
Fabricant : Mag.-Puarmac. C. Urantl.
Zurich I. «757

VILLA
A vendre ou à louer une magni-

fique villa moderne de 10 pièces, gran-
des dépendances ; situation exception-
nelle, quartier Montbrillant. — S'adr.
nar écrit, eous ini tiales A. X. "SOO,
au bureau de 1'IMIM.RTIAL. 2S0U

Souffrez-vous ?
De la vessie et reins ?

De l'incontinence nocturne
d'urine ?

De neurasthénie, impuissan-
ce?

Des maladies des voies uri-
naires en général ?

Ecrivez en confiance au
Laboratoire Victoria

Genève
qui vous expédiera discrètement
contre remboursement le nécessaire

A la même adresse,
les merveilleuses

Pilules mexicaines
contre l'obésité et embonpoint, fr.
3.25 la boite, fr. 9 les 3 boites et
17 fr les 6boîtes (cure complète)
d'un effet sûr et de l'inocuite ab-

solue. 2024 I

MONTRES
éO n  

désire acheter des
lots de montres 12 tarais,
cuvettes or et cuvettes
métal, pour dames, contre
paiement comptant. 6740

Adresser ottres Case postale 16187.

Mme Bochud-Vill et
Sage-femme diplômée

des Maternités de Lausanne et Genève
reçoit des Pensionnaires. Confort
moderne. . Chambre de hains. Télé-
phone 5054. , 5530

GENEVE
Place des Bergnes S Place das Bff«w $



Etude AlpL Blanc, notaire
Rae Léopold-Robert fl

A LOUER
pour de mite ou époque à convenir
Fritz Courvoisier» I A . ler étage bise

de 4 chambreB. cuisine, cave et dé-
pendances.

Fritz-Courvoisier 31, Sme étage bi-
se de 3 chambres, cuisine, cave et
dépendances. 4928

Fritz-Oourvoialai» 31, Sme étage,vent,
de 3 chambre», cuisine, cave et dé-
pendances.

Petites Oro8ettra 17, Pignon de deux
pièces, cuisine et dépendances. 4924

Reoorne 32, ler étage, da 4 pièces,
cuisine et dépendances.

Recorne 32, Sme étage, de S pièces,
cuisine et dépendances.

Recorne 32, âme étage, de 1 pièce,
ouisine et dépendances.

jaquet-Droz 6.1 grand magasin avec
arrière-magasin.

Jaquet-Droz 6. un beau local pou-
vant être utilisé oomme salon de
coiffure ou toute autre profession.

Jaquet Droz 6, pignon, de 8 piéoes.cuisine et dépendances. 4925

Entllles, ler étage de 2 pièces, cuisi-
ne et dépendances. 4926

Progrès 2a, Atelier. 4927

Hôtel-de-Ville 40, Grande cave.
4928

Fleurs 39. Vastes locaux poar bu
reaux, magasins, entrepôts, cour.
(Conviendrait principalement pour
entrepreneurs). — Prix Fr. 400.—.

4929
âa H. Piaf et 67s, Grands locaux

pour atelier et bureau, convien-
draient pour atelier de polissage et
industrie analogue. 4930

Loge 5, Grands locaux pour ate-
liers et bureaux. 4981

Industrie 9. Sme étage vent, 3 pièces,
cuisine et dépendances. 4932

Progrès 4. Sme étage de S pièces,
enisine et dépendances. 4933

Ronde 95. ler ètage de 2 pièces, cui-
sine et dépendances. 4934

Four le 30 avril 1018,
Neuve 8, Sme étage, snd, de deux

piéoes. cuisine et dépendances. 4930

Loge B. ler étage, de 4 pièces, cui-
sine et dépendances.

Los* SA. Grands locaux pour atelier
et bureaux. 

^̂  ̂
4987

Fritz-Courvoisier 31. Rez-de-chaus-
sée de 3 pièces, cuisine et dépendan-
ces. _____ 4938

Premier-Mars 14-c. Sme étage vent
de 8 pièces, enisine et dépendances.

4989
Frltz-Coarvoisier 53, ler étage de

.2 pièces, cuisine et dépendances. 4940
Serre 88, -me étage de 6 pièces, cui-

sine et dépendances. 4941

Progrès 3. Sme étage Nord-Est de 3
pièces, cuisine et dépendances. 494S

Industrie 9. 2me étage bise de 8
chambres, cuisine et dépendances.

4943
Charrière 30. 2me étage bise de 3

chambres, cuisine et dépendances.
4944

Rocher 11, Roz-de-chaussêe nord de
4 pièces, cuisine et dépendances.

. 4945
Petites Crosettes 17. ler étage

nord-ouest de 2 pièces, alcôve, cui-
sine et dépendances. 4946

Noma Droz 96, premier étage bise,
de 3 chambres, cuisine et dépen-
dances. 4947

A proximité Immédiate de la Poète
(rue de la Serre), dans une maison
de premier ordre, un grand loge-
ment de S chambres aveo ouisine,

' dépendances, buanderie, petit Jar-
. din, oour. — Au beaoin, oe loge-

ment pourrait être divisé en deux
appartements dont un de B piéoes,

, cuisine aveo dépendances, petit Jar-' dln et oour et l'autre de 4 piéoes.
euisine aveo dépendances et oour.

, 4948

Appartement
A louer pour le ler mai 1913, rue

Léopold-Robert, un bel appartement
moderne de 5 pièces, cabinet de toi-
lette, chauffage central. 6590

S'adresser par écrit sous chiffres A.
Z. 6590, au bureau de I'IMPARTIAL.

Domaine
On cherche à louer pour époque à

convenir un domaine pour la garde de
6 à 7 pièces de bétail, aux environs
de La, Chaux-de-Fonds ou près d'une
gare.

Adresser les offres par écrit sous
chiffres A. Z, T. 6499, au hureau de
I'IMPARTUL. 6499

: Corcelles :
A louer dés le 24 juin, à Corcelles

nn bel appartement, complètement
indépendant, de 5 ou 6 chambres,
avec toutes dépendances. Ean, gaz,
électricité, jardin. Vue étendue. —
S'adresser a M. Emilien Favre, pro-
priétaire, à Corcelles. 4076

Gérance d'immeubles
Charles-Oscar Dubois
35, Léopold-Robert, 35

A louer
pour le 30 avril 1912:

Montagne 46-a (Tourelles). Bel ap-
partement de 4 pièces, grande gale-
rie, jardin. 5068

Nnma-Droz ", 2me étage, 4 pièces,
alcôve éclairé, balcon. "6069

Léopold Robert 90, bel apparte
ment, 4 pièces, balcon, chauffage
central. 5070

Daniel JeanRichard 39. 2me éta-
ge 4 pièces, chambre de bains, balcon.

Daniel JeanRichard 41. Apparte-
ments modernes de 3 pièces, concierge.

Daniel .leanlticbard 43. Apparte-
ments de 3 et 4 pièces, chambre de
bains, chauffage central. 5071

ler Mars 11. Rez-de-chaussêe 3 piè-
ces. Fr. 525.—. 5072

Progrès 7-b, ler étage, 2 pièces,
corridor, alcôve. Fr. 460.—. 5073

Fritz Courvoisier 7, 2me étage, 4
pièces, corridor, alcôve. Fr. 650. 5074

Progrès 97. Bez-de-chaussée, 3 piè-
ces, corridor, alcôve. Fr. 470.—.5075

Bal ace, lO-a. Magasin avec appar-
tement contigu, prix modéré. 5076

Place Neuve 13. 2me étage, 3 piè-
ces, corridor, cabinet i l'étage. 5077

A louer de suite ou époque à convenir :
Progrès 3. Appartements de 2 piè-

ces. Fr. 315 et 360.—. 5078
Progrès 5. ler et Sme étage, 2 pièces.

Fr. 360.— et 400.—. 5079
Jaqnet-Droz 129. Pignon 2 pièces au

soleil. Fr. 315.-. 5080
Ronde 6. ler étage 2 pièces. Fr. 360.

. • 5081
Progrès 113-a, Pignon 2 pièces.

Fr. 316.—. 5082
Charrière 4. ler étage, 2 pièces, cor-

ridor. Fr. 375.— . 5088
3me ètage, 3 pièces, corridor éclairé,
Fr. 450. 

Numa-Droz 3. ler étage de 3 pièces.
Fr. 525.-. 5084

Jaquet-Droz 60. Bel appartement
moderne 4 pièces, chambre de bains,
concierge. 5085

Balance «M». Grands locaux pour
magasins ou atelier de gros métiers

5086
Doubs 19. Local pour remise, entre-

pôt ou atelier. 5087
Bel-Air 20. Appartement 3 pièces et
ardin. 5088

Est 6. Sous-sol 2 pièces, cuisine. —
Fr. 240.—. 5089

Numa-Droz. Bel appartement remis
à neuf , 4 pièces, alcôve éclairé . —
Fr. 675.—. 509

Maison à vendre
à Peseux, bien construite , 3 loge-
ments, 2 de 4 chambres, 1 de 3 cham-
bres, avec cave, lessiverie, chambre à
resserrer, balcon et jardin, eau, gaz et
électricité. 6317

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à M. Fritz Calame, entrepreneur,
à Gormondrèche.

Appartements à louer.
A louer au Quartier de la Pré-

voyance, de beaux appartements, de
2 et 3 pièces, entièrement remis à neuf ,
cours, jardins, lessivenes ; prix très
modérés ; belle exposition au soleil. —
S'adresser à l'Etude Chs.-E. Gallandre.
notaire , rue du Parc, 13. 5687

A louer
Pour le 30 avril 1918, à louer, dans

maison d'ordre, de construction ré*
cente, à proximité immédiate du square
des Crétêts, un bel appartement de 5
chambres, dépendances, chambre de
bonne, chambre à bains, lessiverie.
gaz et électricité installés. Belle expo-
sition au soleil.

S'adresser à l'Etude Chs-E. Gallan-
dre, notaire, rue du Parc 13. 6231

JOLI mpiENT
Pour cas imprévu, à louer de suite

ou époque à convenir, un bel appar-
tement, ler étage, 4 pièces, petite cham-
bre éclairée, salle de bains, chauf-
fage central i l'étage, véranda, dépen-
dances et grand dégagement. Concierge.

S'adresser rue des ToureUes, 15. au
rez-de-chaussée,, à droite. 6323

CORCELLES
A loner pour le 24 juin, dans mai-

son tranquille, près de la gare et sut
le parcours du tram, un joli appar-
tement (ler étage), 4 chambres, cui-
sine et dépendances, balcon, eau, gaz,
électricité, buanderie, part de jardin.
Fr. 600.—. H-2850-N

Un dit (Sme étage) de 3 chambres,
cuisine et dépendances, eau, gaz, élec-
tricité, buanderie, partie de jardin.
Fr. 400.-.

S'adresser à M. Louis SteTfen.
Corcelles-s.-Nenchaiel. 6727

Pesenx
A louer pour le 24 juin, un bel ap-

partement de i. pièces, cuisine,
grande terrasse et dépendances. Arrêt
du tiam. S'adresser rue de 'Corcelles 2,
Pesenx. 6649.

Petitejaison
A vendre, à des conditions très

avantageuses, ponr le prix de fr. 5000,
une petite maison sise dans une loca-
lité du Vignoble, comprenant 2 lo-
gements de 3 pièces, petit fenil. basse-
cour, jardins et dépendances. Rap-
port annuel, 7%.

S'adresser à M. Baillod, Case pos-
tale 4387. à Neuchâtel. 5811

Domaine
de 155,000 mètres carrés, avec pâtu-
rage, situé sur la montagne. Envers
de Renan (suffit actuellement pour la
garde de 10 pièces de bétail), est à
vendre. Forêts dont une partie ex-
ploitable vaut environ 15.000 fr. —
S'adresser à M. Christian von Gunten
Bec-à-l'Oiseau sur Renan. 5848

A louer ou à vendra, au.
abords du village, jolie petite maison,
entourée d'un jardin et cour de 234 m'
au soleil, renfermant 2 logements de 3
chambres et cuisines, avec eau instal-
lée. Prix réduit.

Adresser les offres sous chiffres P.
P. T. 4323, au bureau de I'IMPAR-
TIAL . 4R*".

BILLARD
(Lavignes , Paris), démontable. Lon-
gueur 2 mètres, complet. 4 queues,
billes ivoire, compteurs automatiques,
entièrement neuf, est i vendre a fr.
350.— . Facilités de paiement. On
l'échangerait aussi contre des montres.

S'adresser rue Numa-Droz 89, au
deuxième étage , à droite. 6311

Restant des RGtueites
A vendre, à des conditions très avantageuses , la propriété dil

Restaurant des Rochettes à proximité de La Chaux-de-Fonds ,
comprenant un bâtiment assuré fr. 34.700.—, plus une remise
assurée fr. 2400.— et des terrains en nature de jardin et pré, le
lout forman t l'article HSO du Cadastre comme ayant une contenance
totale de 11020 mètres. Le restaurant a une forte et ancienne
clientèle, il est très fréquenté , pendant la saison d'été surtout , et la
propriété constitue un magnifiq ue but de promenade. 5796

Pour tous renseignements et pour traiter , s'adresser à l'Agence
immobilière TELL BERSOT, rue Léopold-Robert kl.

AGENCE IMMOBILIÈRE TELL BERSOT
Rue Léopold-Robert 47 à La Chaux-de-Fonds

GRANDS DOMINES
¦»

A vendre & là frontière française et dans
le Département du Jura, deux grands do-
maines, l'un du prix de fr. 250.000.— et l'au-
tre du prix de fr. 500.000.—. Très grandes
forêts, exploitables de suite. 5797

Café de Tempérance
a

A remettre de suite, pour cas imprévu un Café de tempérance
bien achalandé, situé en plein centre d'une importante localité du
canton. Il ne sera remis qu 'à preneur sérieux. 6779

Adresser les offres sous chiffres O. X. 6779 au Buraau de .'IM-
PARTIAL.

A louer
pour li 30 Avril 1912

Léopold-Robert 7, Sme étage, trois
chambres, oorridor, (r. 560. 62«7

Industrie 19, 2me étage de 3 cham-
bres, corridor fr. 480

Faits 93, Sme étage, 8 chambres et
corridor fr. 540 6388

Faits Vt, 3me étage de 3 grandes
chambres, corridor et cuisine. fr.SOO.

Premier Mars 4, Sme étage, cinq
chambres, oorridor, bout de corri-
dor éclairé.

Premier Mars 5, 2e étage, 5 cham-
bres, corridor, bout de corr. éclairé.

Jaqnet-Droz 14a. ler étage, 2 cham-
bres, cuisine, fr. 400. 6289

Cnre 2. ler étage, 4 chambres, corri-
dor, fr. 700. 6290

Fritz-Courvoisier 40 a, 3me étage,
3 chambres, corridor, alcôve, fr. 500

6291
Alexis Marie Piaget 63a, Sous-so

pour atelier, fr. 300. 6292

Parc 51, grande cave avec entrée di-
recte, fr. 200. ______ 6393

IVord 137. Sous-sol de 2 chambres,
cuisine, fr. 400. 6294

Gibraltar 13. ler étage, 3 chambres
fr. 860. 6295

Stand 6. 2me étage, 3 chambres, fr.
420. 6296

Côte 9, ler étage de 3 chambres, cui-
sine, bout de corridor éclairé, fr. 650.

6297
.Serre 92. Grandes caves avec entrée

directe. 6298
Serre 95. Grande cave, avec entrée

d̂irecte. . 6299
Léopold-Bobert 18-a. ler étage de

5 cnambres et ouisine. 6300
Fritz-Courvoisier 40. Atelier ou

entrepôt fr. 200.
Fritz-Courvoisier 40. Pignon de

2 chambres et corridor, fr. 300. 6301

Industrie 21. Pignon, 1 chambre et
cuisine, fr. 216; 6802

Jaquet-Droz 14. ler étage, 3 cham-
bres, corridor, 540 fr. 6303

Fritz-Courvoisier 33. Grande cave
entrée directe fr. 60. 6304

Collège 39. Rez-de-chaussée de deux~ chambres, corridor et cuisine, fr.
860 6305

Léopold-Robert 84, Pignon de 3
chambres, corridor, cuisine, fr. 400.

6306
"S'adresser à M. Alfred Guyot, gé-
rant, rue de ia Paix 43. 

ATELIER
A louer pour le 31 Octo-

bre prochain, rue du Doubs
139, tout le rez-de-chaus-
sée occupa actuellement
par les Ateliers Constantin
& Gie, et pouvant être divi-
sé au gré du preneur,

S'adresser à M. Alfred
Guyot, gérant, rue de la
Pat», «.3. 6285

Propriété à vendre
à Bile s. Colombier

à proximité des deux Gares, et au
bord de la route cantonale, une jolie
petite maison d'un étage sur le rez-cie-
chauséc, 9 pièces, cuisine, chambre à
bains, buanderie, bonnes caves. Grand
iardin potager et d'agrément. Rocail-
les. Pavillon. Grand verger en plein
rapport. Vue magnifique et imprenable
sur le lac et les Alpes. Contenance de
la propriété, 3,528 m2. Prix, fr. 32.000.

Offres par écrit sous initiales P. C.
6336. au bureau de I'IMPAHTIAL. 6336

m-\. lOTJLO-tT
pour le 31 Ootobre 1912 ou époque à
convenir, un bel appartement moderne,
dans maison située au centre de la
ville, composé de 8 chambres, chambre
de bonne, chambre de bains, dépen-
dances ordinaires, balcons, chauffage
central, gaz et électricité, buanderie.

S'adresser à M. Alfred GUYOT, gé-
rant, rne de lu Paix 43. 6308

ETUDE
Ch.-E. Ballandre, notaire

13, rue du Parc, 13

A LOUER
pour tout de suite ou époque

à convenir
Progrès 87, Se™ ^
ru.H."Mallucy f. bres, cuisine,jar-
din, cour, lessiverie. 5689
D noria OA Rei-de-chaussée, trois
ttUlUlC ÙVf chambres et cuisine. 5690

Pour le 30 avril 1913

UfluSScliU 4| chambres, corridor,
cuisine, jardin, cour, lessiverie ; belle
situation au soleil. 5691

Promenade 13 '̂ aSs.'aicôve2
corridor, cuisine et dépendances. 5693

D lIliLoliiGll lu. chambres, corridor
éclairé, chambre à bains, jardin, cour,
lessiverie. 5693

Pour le 31 octobre 1912

WInkelpied 75, S^ffi-Si
corridor éclairé, cuisine, chambre de
bains, jardin , cour, lessiverie. 5694

A louer
tout de suite ou époque à convenir
Léopold-Robert 74 en face de la Poste.

Appartement ^Mtohambre à bains, belle situation au
soleil. — S'adresser chez M, Aubry,
au 2me étage.

Appartement ££*.¦*&et rez-de-chaussée aveo grand Jardin
vérandah.

Appartement Z^llûl
vue, lessiverie. — S'adresser chez M.
Schalteubrand rue A.-ill. Piasret
81. Téléphone 331. 10566

A REMETTRE
de suite, anolen Atelier de Gainerie.
Petit capital nécessaire.

Offres sous U. 1279S X., à Haa-
senstein tic Vogler, Qenève. 6528

Local
A louer on local de 4 pièces dont un

grand atelier pour 20 ouvriers, chauf-
fage central, situé rue Léopold-Robert.
Prix, fr. 900 par année, tout compris.

S'adresser sous chiffres G. C. 6597,
aa bureau de I'IMPARTIAL. 6597

H louer
pour le 30 Avril

Logement de 3 chambres, salle de
bain, cuisine et dépendances, situé dans
le quartier des Fabriques. 6676

S adresser Btude Armand Perrin ,
avocat, rue Léopold-Robert 30. 

Café-Restaurant
A remettre de suite ou époque â

convenir, un Café-Restaurant aux
Ponts-de-Martel , existant depuis
nombre d'années et jouissant d une
ancienne et bonne clientèle.

Pour tous renseignements, s'adresser
à l'Agence immobilière TELL BER-
SOT, rue Léopold-Robert 47, à La
Chaux-de-Fonds. 5708

Terrain
A vendre, i la rue du Commerce,

un magnifique terrain d'une contenance
totale de «50 mètres carrés, soit 20
mètres de largeur sur 45 mètres de
profondeur. Occasion unique pour
construire une fabrique ou une maison
d'habitation.

S'adresser à l'Agence immobilière
TELL BERSOT, rue Léopold-Robert
47. 5709

-<li--¦._¦... .nnpwa-.il -mtmm»—a»—la*——j

Terrain à bâtir
A vendre aux Charmettes, près

Peseux (territoire de Neuchâtel), un
superbe terrain à bâtir de 3609 m2.
Vue très étendue. Tram. Belle situa-
tion. H-2711-N

S'adresser Etude A. Vuitbier ,
notaire, à _______(¦ 5645

Local pour Atelier
on Fabrique, situé au soleil,
beau dégagement, jour impre-
nable, est à, louer dès le ler Mai,
Changement ou amélioration
seront effectués au gré du pre-
neur. H-21080-c 6070

S'adresser rue du Ravin, 13,
au ler étage.

I BEAUX CHESEAUX I
El VILLAS, MAISONS DE RAPPORT, FABRIQUES 11
11 8ITUÉ8 EN PLEIN CENTRE, QUARTIER DE L'OUEST !¦
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PERRET & Cie
Banque et Reoonïrements

Métaux , preoîeux
llll» de Oègruiiuage d'or, d'argent et de platine

OBA-sra-ns
Ohaux-de-Fonds, le 6 Avril 1913.

tlous sommes .aujourd 'hui acheteurs en compte- *.>u
rant, au au comptant moins commis.ion, ia papier
«•" ** 12529

Cour» Esc.
UlIiB C h è q u e . . . . . . . . . .  î5 i«»; —« Conrt et petit! appoint! . . . .  J5.Ï5 3>/,%¦ Acc.angl. m mois . . Min. L. 100 »5 iâ 3V»0, o

* » » 80 à 90 jour., Min.L. 100 !5 '*> S1/'»'/.OliCE Chèque Paril 100 10", —» Courte échéance et petits app. . . 40») 16» ;, i'n 'l,
• Ace. (rant. S moii Mm. Fr. 3000 100 IV 1., 3',,'/,» » • 80 m 90 j. Min. Fr. 3000 100.» 3'/,'/,fiHIQUE Chèqne Bruxelles, Anvers . . .  gg àb —n Acc. belg. î à 3 mois. Min. Fr. 6000 99.60 4'/,
. Traites non accept., billets, etc. . »9 65 5'/*

UEUHE Chèqne, conrte mh., petits app. . < _ :i 32'/- s»/,
» Ace. aliem. » mois . Min. M. J000 123 40 6Va» » » 80 à 90 )., Min. H. 3000 ,23 M> 5",lllUf Chèqne. courte é c h é a n c e . . . .  99 10 ô'/,»/»» Ace. ilal_ S mois . . . t chiff. 99 12% 5>/,°/n » » 80 à 90 jonrs . 4 chiff. 93 15 s*, »/,

HIEIUI Conrt w» 10 .%» Acé. holl. i à I aoit. Min. FI. 3000 J09 «O t»/,
> Traites ana accept., billets, «te. . J09 *o *7»«IEHE Chèqne {04 6R>/, -» Conrte échéance 40» S8*/. 5%
» Aec. antr. 1 i 1 mois . . i chiff. 40t 68*'. S'aIflMMI Chèqne _ . (_ —> Papier bancable . . . . . ..  6 l J %  4V»

SUISSE Bancable/ojqo'à SO jours . . . pair <*%

Billet» de banque trançals . . 100.16 —Billets de banque allemands . . 123.30 —
Pièces de 10 marks . . . .  î»,66 —

v
-x rj -i M m UX j— t m

ACTIONS DEMANDE OFFR1
Banque Nationale Suisse . . . .  475.— 483. —Banque du Locie — .— 610. —Crédit foncier neuchâtelois . . . .  —— 625.—ta Neuchâteloise a Transport » . . 608. — —.—fabrique de ciment St-Sulpice . . . — .— _ .—Ch.-de-fer Tramelan-Tarannes . . .  — 100.-.Chemin-de-fer régional Brenets . . .  — 100.—Ch.-de-fer Saignelé|ier-Ch.-de-Fonds . — 160.—Société de construction Ch.-de-Fonds . — — —Société immobilière Chanx-de-Fonds . —.— 175.—Soo. de construction L'Abeille, id. —.— 400. —Tramway de la Cbam-de-Fonds . . — —

OBLIGATIONS
4 % Fédéral . . . .  plus int. IOO. 15 IOO 56
3 V» V. Fédéral 90— 91. _
t '/, Fédéral différé . . » . gn,25 8i._4 •/, •/, Etat de Neucbltel , ¦ - -.-
* V, » » —— 99.80s ;/, V, ¦ • 93.»3 v. '/. Banque cantonale > — —.—3 •/, •/, « » - -._4 •/, Commune de Néncbâtel • —.— 99.60
8 Vt V. » • 4 v, */, Chanx-de-Fondi. ¦ — —» . % » » 99.50
3 •/. 0/0 • ¦ —.— 93 50
3 V, V, » ¦ —.- -.—4 V, Commune da Loele ¦ —— 99.50
3 '/. V. ¦ » -.-3 60 »/, • . — • — .—. « V. Crédit fonder nenehlt, • — .— 100.—3 •/» «/o » * — . — .—t V Generoii avec primes a 9?.— 98.—

Escompte et encaissement d'effets sur toue paye.
Achat et vente de fonds publics, valeurs de placements,

actions, obligations, etc.
Encaissement et négociation de coupons.
Achat et vente de lingots d'or, argent et platine i tons

titres et de tontes qualités. Or fin poar doreurs, poar
paillons, etc.

t ....

Le codicille
VARIÉTÉ

'AnsTelmë Rftlotieâiui était riche et célibatairt!
Et vivait seul ia«vec une vieille femme de mé-
(Rage, sa parente éloignée.

Il recevait ide fréquentes1 visites, car il pjossë-
îdait de nombreux parents, frères, sœurs, ne-
veux, mièces, cousins, cousines qui, connaissant
Sa r$ruatioiiî aisée, le comblaient die ppéyenaji-
ces, l'invitaient à qui mieux mieux.

H n'y . avaiH pjas m fête dans* là famille sans
luî.

,Oni l'aifcablaM ifle "cadeaux tt de ctompliments".
Sest sœurs lui apportaient des confitures,

flle lai gelée de coings, de latmarmelade de pom-
mes*, des «mâchons confits.

Ses frères lui .offraient ides1, lfqlueMrs fabriquées
par  les ménagères exprès poiur M, de l'eau
de noix, du cassis, des cerises à l'eaiu-de-vie, de
l'eau de mélisse.

Les parents de la campagne lui envoyaient
dles œufs frais, idu beurre, du fromage, des pou-
lets; quand venait la saison des fruits, des pom-
mes, des raisins, des poires, des mirabelles.

Chacun l ui" faisait Ides cadeaux à propos de
Ktolut, à propos die rien, au four de l'an, pour
sa fête ; pour célébrer le plus petit événement,
l'anniversaire de sa naissance, celui de sa pre-
mière dent, de sa première culotte; ses nièces
lui brodaient des calottes de velours, des pan-
toufles; ses neveux lui achetaient des cannes ;
Comme il prisait, dies tabatières.

Il possédait (une armoire remplie de tous ces
"objets.

tes douslns die la campagne! lui iécrrvîienl
des lettres pleines d'assurances de dévouement
et de souhaits plus mirifiques les uns que les
autres1.

Ses5 nièces" ne1 l'appelaient que « mtoW bon
Oncle chéri », puis c'étaient des compliments
à n'en pius finir sur sa bonne mine, sa verdeur,
chacun vantait son jugement, ses capacités.

— Qu te donnerait quarante ans! s'écriaient
ses sœurs.

— Tu ne changes pas, affirmaient ses frères.
— Vous mous enterrerez tous, mon bon oncle,

ïuï disait toujours une espiègle petite nièce qui
lui brodait des mouchoirs.

— Que Dieu t'entende, moïl enfant, répondait
iégoïstement le vieux garçon.

Malgré toutes les prévenances dont on Pen-
tourailt, il n'était pas satisfait ; il se méfiait. Il
se demandait si toutes ces démonstrations
étaient sincères, si elles ne s'adressaient pis
plutôt à sa fortune qu'à sa personne.

Doutes angoissants que tes heureux de fa
terre connaissaient seuls.

Lesi comp liments l'e^uyaient ; les cadeaux
le laissaient froid, t

II emmagasinait les datottes, les' pantoufles;
les cannes, les tabatières, sans enthousiasme.

Les douceurs l'écœuraient, ks confitures lui
paraissaient fades.

Quianfli il eut jSpiSfante-hluit ans, il tomba gra-
tvtement malade.

Ses parents acdoUMïrent; nul ne ivtoulaflt qiuft-
ter sou Chevet ; c'est à peine soi sai j femrae de
ménage pouvait Rapprocher.

Ses sœurs ni préparaient les: breuvages ûtr
dlonnés par le médecin.

Ses nièces lui présentaient die la tisane toutes
tes cinq minutes, remettaient l'Oreiller en place,
bordaient le lit

Les cousins venaient prendre de ses nouvel-
les! [vingt fois par jour.

La malheureia: gémissait dPêtre sa bien s'oi-
gme.

— Laissez-le* dlolnt tranquille, disait la vieille
femme de ménage, vous allez le faire mourir.

On ne redoutait pas.
"Tant de seins, de visites, fatiguèrent telle-

ment le malade qu'il en mourut.
Aussitôt éclipse complète: chacun rentra chez

stoôi; il he resta plus que sa fidèle servante pour
lui rendre pieusement les derniers devoirs.

Le vieux; garçon avait déposé chez un, notaire
Un testament que l'on devait (ouvrir .après sa
mort.

Le itotaîre réunît les1 membres dte la famille.
Il déchira l'enveloppe qui renfermait lea der-

nières volontés dU défunt , et lut :
« Moî, Anselme RiootteaU, sain die corps et

» d'esprit, déclare léguer cinq cents francs à
• chacun de mes parents qui s'abstiendra d'as-
» sîster à ,nies« obsèques, ftour le reste de ma
« fortune, j 'en ai disposé par Un codicille qui
» doit être ouvert après mon inhumation ».

Quel original, se dirent les parents surpris.
Rentré chez lui, chacun tint conseil sur la

Cfondiuite qu'A devait suivre.
— Que iraut41 faire ? demanda l'aîné des frè-

res à sa femme.
— Tu feras ce que tu voudras, répiondit-eHe,

£1 me semble que ce qu'il y aurait de pius rai-
sonnable serait die s'abstenir.

— Ne pas assister aux obsèques, reprît le
¦frère, me serait guère convenable.

— Cela se fait tous les jours, dit sa femme ;
©W peut avoir un empêchement : il n'y a là
rfen d'extraordinaire.

— Nous' n'avons pas HTempêchtemenf.
<— On peut être malade, par exemple.
— Notre absence produira un mauvais effet
— Ton frère n'avait qu'à ne pas stipuler qu'il

laisserait cinq cents francs à ceux de ses parents
qui n'assisteraient pas à son enterrement.

C'est tune somme, cela ne se trouve pas tous
les jours.

—Mamami a rarston, appuya la jeune fille, on
ne peut perdre autant d'argent; j'ai besoin
tifiun piano.

¦—- Il faut que j e  renouvelle ma gardle-robe,
dit la mère ; les affaires n'ont pas été bonnes,
cette année.

— C'est vrai, dit le frère, hésitant.
— Qui te prouve que ce n'est pas tout ce que

nous aurons? rejjrit sa femme. Cet original .a
dû MOUS déshériter tous: lun tien vaut mieux
que deux tu l'auras.

— Cependant... ;
— Nous ne; fenons pas die frais, cfi sera tout

bénéfice.
Le frère se laissa convaincre ; il diécidï q|ae

l'on s'abstiendrait. !'• ... ... . . ,
Chez la sœur d?Anselme une veuve. Une dis-

cussion s'engagea entre elle et son .fils.
Irait-On aux obsèques, oui ou non?
La veuve opinait crabord pour l'affirmative.
Le fîls émettait des objections.
— Tu es donc bien riche, remarqua-t-îl ai-

grement, pour perdre jqi|nq cents francs de
gaieté de cœur.

— Ce n'est pas die giaieté de cœur, soupira la
vfeuve; ion ne peut pas agir autrement.

— Pourquoi?
— Mon .frère m'a' souvent laidlée ; à la taOrt de

Kjom père, il s'est occupé die mes affaires et m'a
rendu de grands services; c'est bien le moins
que je fasse îiâ'n sacrifice pour lui.

— C'est très (joli, dit le fils ; ainsi si rfelus n'hé-
ritions pas, c'est cinq eents francs de perdus,

— Notre absence sera remarquée, représenta
la veuve qui fléchissait

— On ne remarquera rïert diu ifoiut ; on ne
s'en apercevra pas dians la foule.

— Nous passerons pour dles parents déna-
turés.

— NoUS dirions que nous avons été empê-
chés, que tu étais indisposée.

— C'est cela; de cette façon nous sauverons
les apparences. Mon pauvre frère ne m'en vou-
dra pas!

— Quant a moi, reprit le fils; tu diras que
j'étais en voyage.

Chez les autres parents, mêmes scènes.
Il peut bien nous donner cinq cents francs,

arguait :une nièce; nous lui avons iassez fait de
Cadeaux.

Srfl a inséré cette clause biza rre dians sOW tes-
tament, ajoutait une autre, c'est qu'il ne veul
pas que l'on assiste à ses obsèques ; nous de-
vons respecter ses dernières volontés.

Bien sûr, (aiffirmad: une troisième, il savait
bien que personne ne serait assez bête pour
perdre cinq cents francs aussi sottement.

On aurait bien tort de 5e gêner pour ce vieux
toqué ! exclamaient les neveux en chœur.

Quant aux cousins et cousines, tous habitant
la campagne, lia cowàiite à tenir en raison de
la Condition imposés par leur parent ne les
laissa pas perplexes longtemps.

Ils furent unanimes pour ne pas se déranger.
On lui a assez envoyé de poulets, d'œufs et

de fromages ! s'écrièrent-îls, ion ne veut pas en-
core perdre mie "journée et cinq cents francs.

Que! vieux sournois que le cousin !
La vieille femme de ménage était restée seule

au logé dU mort ; elle l'avait enseveli et, pleu-
raaf & oÉant, elle m'âviait pas outtté sa dé-

pouille. Quant â' la cila'use w testament, elle
ne s'y arrêta pas ; telle résolut die n'en pas tenir
compte, préférant, malgré sa pauvreté, perdre
la somme promise plutôt que oie na pas accom-
pagner son maître au cimetière.

Le jour des obsèques, la pauvre vieille suivit
Seule le donvoi.

Le lendemain, le notaire réunit de nouveau
tous les membres die la famille pour leur don-
ner connaissance dlu! codicille .

Le notaire j aljusta "ses lunettes.
Un silence "profond se fit dans l'assistance.
IK Je lègue, î'utffl , toute ma fiortune à celui de

»mes parents qui, renonçant aux cinq cents
« francs, n'a pas craint de suivre quand même
» mes restes jusqu'à ma dernière demeure».

Et fifi fut la vieille femme cftii hérita. $.
EUGENE FOURRIER.

Les pilules
Urt fainéant de Florence, homme sans profes-

sion et sans bien, ayant appris qu'un médecin
avait composé dles pilules qui lui faisaient ga-
gner beaucoup d? argent, se mit aussi à en faire
un grand nombre. Il les donnait indifférem-
ment pour toutes sortes de maladies, et comme
elles réussissaient quelquefois par hasard, il
passa bientôt pour un 'grandi médecin.

Un jour, un homme die la campagne, qui avait
perdu son âne, lui demanda s'il n'avait pas un
moyen die le lui faire retrouver. «Qui, dit-il,
vous n'avez qu'à avaler six die mes pillules.»
Le paysan les avale (et s'en va. Etant en che-
min pour s'en retourner, les pilules opéraient
bien sort ; il "se détourna dans un endroit maré-
cageux Où ii y avait dles roseaux, et aperçut
son âne qui paissait Là-dJessus, ne doutant
pas de 1 effet des pilules,, il s'en; iva publier par-
tout qu'il a trouvé Uni grandi médecin qui non
seulement guérissait les maladies, niais qui fai-
sait retrouver les ânes perdus.

FAITS DIVERS

BIBLIOGRAPHIE
Petit Atlas des champignons

dlépli'ant donnant en douleurs 39 variétés
dépliant, donnant en couleurs 39 variétés
vénéneux. — Delachaux et Niestlé S. A.,
éditeurs, Neuchâtel.

'Avec le printemps, les premiers champignons
ont déjà fait leur apparition. Nombreux sont
les promeneurs qiui se réjouissent de faire
ample cueillette die ces excellents- végétaux d'une
grande valeur nutritive. Certaines .personnes
cependant redoutent les accidents causés par
dies champignons vénéneux et plutôt que de
s'y exposer, ielles préfèrent renoncer au plaisir
dj ff duei'iir elles-mêmes bolets, chanterelles et
mousserons (psalliote). C'est à elles tout spé-
cialement que s'adiresse le Petit atlas des prin-
cipaux champignons comestibles et vénéneux
édité par la maison Delachaux et Niestlé S. A.
Qu'elles le consultent chaque ifois qu'elles ne
seront pas sûres die leur fait et elles pourront
rentrer chez elles avec die bons champignons
qui ne leur causeront "aucune surprise désa-
gréable.

Leur Cœur
par Henri Lavedlan, de l'Académie 'française.

La Nouvelle collection illustrée Calmann-Lévy
à 95 Centimes tient à honneur die faire goûter
à ses fidèles lecteurs toute la gamme des senti-
ments humains et à faire par conséquent une
place aux romans des meilleurs auteurs de
tous genres.

« Leur Cœur » qui paraît ce mois-ci Ji'est certes
pas un livre triste et le succès remporté il
y a quelques mois par «Le vieux Marcheur»
al été tel que la publication) di'une iautre œuVre de
Laved&n s'imposait.

Les illustrations ont lété Confiées à E. Maî-
itlrejean. Nul dbute que « Leur Cœur » n'ait
jautant dte succès que «Le vieux Marcheur ».

BIENFAISANCE
II a été versé â! la Direction des Finances

les dons suivants: . ;
15 fr. pour l'Hôpital d'enfants, produit d'une

collecte faite à l'occasion d'un souper d'anni-
versaire.

|5 fr. Anlonyme, reliquat d'un Cadeau de noce
B. K., dont 2 fr. 50 pour les Crèches et 2 fr. 50
pour les Colonies de vacances.

Ouverture de faillite
Office dles faillites de La Chaux-de-Fonds
Failli: Ch'arles-Gustave-Adolphe Ouillemin,

mtonteur die boîtes, à La Chaux-de-Fonds, rue
de l'Hôtel-de-Ville, 43. Clôture des productions :
22 avril 1912.

Suspension de la liquidation
Office des faillites du Ldcle

Succession répudiée de Charles Cache-
lin, quand vivait, horloger, 'au Locle. Délai
d'Opposition à la clôture : 12 avril 1912.

Etat de collooatlon
Office1 des faillites de Boudry.

Failli: Oottlieb Tauss, laitier, à Colombier.
Délai pour intenter action en opposition : 13
avril .1912.

Oonoordat
Office des", faillites de Neuchâtel

Débiteurs: Tarabusi et Weber, négociants,
à Neuchâtel. Délai pour les productions : 22
avril 1912,. à 6 heures du soir." Assemblée des
Créanciers : Jeud i fi jnai 1912, à 10 heures

et demie du' matin; Salle du tribunal, Hôtel-de*'Ville de Neuchâtel. Délai pour prendre gerç?
naissance des pièces: dès le 29 avril 1912, .

Bénéfices d'inventaire
Succession de Samuel-Albert FornaChod", do

mfcilié à Neuchâtel. Inscriptions au greffe de
la justice de paix de Neuchâtel jusqu'au sa-
medi 4 mai 1912.

Extrait de la Feuille officielle

Instituteur de la lre classe mixte de Brof-
IDessous. Obligations: celles prévues par la
loi Traitement légal. Examen dte concours:
sera ifixé ultérieurement s'il y a lieu. Entrée
en fondions: avril 1912. Adresser les offres
dte service avec pièces à l'appui, jusqu'au 10
avril 1912, au président de la commission sco-
laire et en ja» viser le secrétariat du départe-
ment de l'Instruction publique.

PLACES AU CONCOURS

CULTES A LA CHATJX-DE'FONDS
Dimanche 7 Avril 1912

PAQUES
Bgltae nationale

•RAND TEMPLE
9 V, h. du matin. Culte avec prédication. Sainte-Cène.

Choeurs.
11 h. Pas de Catéchisme. '

TEMPLE DB L'ABEILLE
9V. n. dn matin. Gulte avec prédication. Sainte-Cène.

Chœurs, lre communion des Catéchumènes.
11 heures du matin. Pas de Catéchisme.
Au Cimetière : 4 heures. Culte de Pâques.

Eglise indépendante
Au Temple

9(/a heures dn matin. Prédication et Communion. (M.
Borel-Girard).

8 heures du soir. Audition de musique religieuse.
Chapelle de l'Oratoire

9 heures du matin. Réunion de prières.
9 >/t du matin. Culte avec prédication. (M. Primault|.
8 heures du soir. Pas de service.

Chapelle des Balles
2'/» heures da soir. Culte.

Salle da Presbytère
9 h. du matin. Réunion de prières.
Jeudi à 8 '/, heures du soir. Etude biblique.

Ecoles du dimanche à 11 heures du matin aux Collè-
ges de la Charrière et de l'Ouest, an Vieux-Collège et
a l'Oratoire.

Deutsche Kirene
OSTERN

9>/» Ubr. Gottesdienst und h. Abendmahl. Mitwirkung
des Kirchenchores.

11 Uhr. Sonntagschule im alten Schulhaus und ia dem-

t
'enigen der Abeille.
Jhr Abends. Gottesdienst.

tiljflfse catholique chrétienne
97. du matin. Première Communion. Sermon. Chœur

mixte.
E&lf&e catholique romaine

7 h. du matin. Première messe,
g h. » Deuxième messe. Sermon allemand.
9 h. Vt du matin. Office. Sermon français.
1 '/, après-midi. Catéohisme.

2 h. » Vêpres.
Deutsche Stadtmlsslon

(Vereinshaus : rue de l'Envers 37)
Morgen 6 Uhr. Frûhgottesdienst
Nachmittags 4 Uhr. Predigt.
Freitag 8'/> Uhr. Mânner u. Junglingsverein.

Bischœfliche Metbodlstenkirche
(EGLISE MéTHODISTE! rne du Progrès 36

9Vi Uhr Vormittags. Gottesdienst.
3 Uhr Nachmittags. Jungfrauenverein.
9 Uhr Abends. Gottesdienst.
11 Uhr. Sonntagschule.
Mittwoch 87a Chr Abends. Bibelstunde.

Culte Evangélique
'Paix 61)

9'/* h. du matin. Culte.
8 h. du soir. Réunion d'êvangélisation.

JËUDf
8 V» b. du soir. Réunion d'édification et de prières.

Armée du Salât, Rne Nnma-Droz 127
Dimanche à 10 heures du matin. Réunion de sainteté,

à 3 et 8 heures du soir, salut.
Les lundi, mercredi et jeudi, à 8 Va -* du soir, Réu-

nion de salut.
Société de tempérance de la Croix-Bleue

Rue du Progrès 48
Samedi, 8 ¦/, h. du soir. Réunion de prières.
Dimanche, à 8 heures du soir. Réunion de tempérance.
Jeudi, 8 Vi h. du soir. Réunion aUemande. (Petite salle.)

Rue de Gibraltar 11
Mardi à 8 h. et demie du soir. Réunion de tempéran-

ce et d'êvangélisation.
Rue Fritz-Courvoisier 58

Mercredi à 8 h. et demie du soir. Réunion de tempe*
rance et d'êvangélisation.
Lee ouïtes des différentes autres Eglises ne subis-

sent aucun changement.
BUT' Tout changement au Tableau des cultes doit

nous parvenir le vendredi soir au plus tard.

Demandez le numéro spécimen gratuit
du TRADUCTEUR

ô l'Imprimerie A. Courvoisier

agjssgSSgsaag-sSisj
Commerçants ! I

(Industriels ! I
Voulez-vous donner de l'extension à Im_vos affaires et augmenter votre clientèle m

par une réclame fructueuse , mais sans I
«OMS exposer toutefois à ie grands frais ? '£

Et dans ce but, voulez-vous faire E
connaî tre vos produits et vos marchandi- | ;
ses par le moyen d'annonces qui soient I

m lues partout dans les familles , en ville %
¦ aussi bien qu'au dehors et dans toutes les m
I régions horlogères suisses et étrangères ? _
I Adressez-vous à .'IMPARTIAL pa- |v
« raissant à La Chaux-de-Fonds , dont la Bf
I large diffusion dans le canton de Neuchâ- I
1 tel, le Jura Bernois et dans toute la Suis- I
M se vous est un sur garant de succès et m-
I dont le prix , d'insertion (10 centimes la i
| ligne) est en même temps tout à fait mo- : :
j  digue. g



Occasion 1 Ht
corbeilles de voyage, malles de linge,
ainsi que meubles en jonc. Persuadez-
vous au bon marché et de la première
qualité, au Grand Magasin Osoar
GROH , «u Beroeau d'Or, rue de la
Konde U. — Enorme choix de seiiles
et brosse» en tous genres. 5095

Flimipp A vendre un tas deruilllUI . fumier.-S'adr. à M. Ed.
Perret, rue Fritz-Courvoisier 100 a.
B.éfifl îî.O'pa ^"d sortirait en-
"**'*0''l**S core quelques car-
tons par semaines Plats et Breguet ?

S'adresser par écrit sous chiffres A.
K. 6550, au bureau de I'IMPARTUL.

6550

fllli nniippnît occuper un homme
pi [IUUI I ttl [ fje confiance, muni
de bons certificats, soit comme encais-
seur, homme de peine ou commission-
naire. Prétentions modestes. 285

S'adresser au bureau à<- 'IMPARTIAL.
UnTanSàlaC î vous voulez ache-
AWOUVIVa. ter un divan, fau-
feuil. etc., ou faire remonter des
meubles et literie, etc.. adressez-vous
en toute confiance à. M. A. Fehr, rue
du Puits 9. — Divans, depuis fr. 95.
Lits complet, depuis fr. 125. Stores
extérieurs et intérieurs. Rideaux et
draperies. Crins, plumes, duvets. 1474
VnnrmAQnv A vendre, à trèsruursieaux. bas prix> plu.
sieurs fourneaux tôle à l'état de neuf.
S'adresser chez M. Georges Courvoi-
sier, rue Jaquet-Droz 48. . 18295

Œufs à couver tl?e?\Z_s
et primées. Minorques noires, 4 et|5
francs la douzaine ; Orpingtons blancs
4 francs ; Croisés Rhodes-Island, fr,
3,50. — S'adresser Etablissement avi-
cole, Schorpp-Tissot, Gorgier (Neu-

6400

Aux Graveurs. SSS
et travailleur, ayant à sa disposition
un bon tour circulaire et une ligne
droite, cherche association avec bon
graveur établi ou en vue de s'établir.
— Adresser offres sous «J. O. H. 6428
au bureau de I'IMPAHTIAL. 6429

Gnaiochenr. ,&iS»:
sant tour automatique, machine à gra-
ver, parties biisées , etc., demande
place de suite ou dans la quinzaine, à
défaut, des heures. — S'adresser rue
de la Serre 41, au ler étage. 6414

linnBnnpp REGLEUR connaissant la
nui luyci montre ancre soignée à
fend, la retouche et le réglage de pré-
cision (Observatoire), l'achevage de la
boîte, étant au courant de la fabrication,
cherche place en qualité de chef ré-
gleur ou chef de fabrication. — S'a-
dresser par écrit sous initiales T. D.
F. 6443, au bureau de I'IMPARTIAL.
_______________________________
pAPSnnilA se recommande pour faire
rGl nUllllw des heures dans ménages
ou bureaux. — S'adresser rue du
Temple-Allemand, 81, au 3me étage à
gauche. 6470
'RAPtîCCPIlfiP ®n demande des ser-
OCl lluavllov. tissages moyennes pe-
tites ou grandes pièces, pierres four-
nies si possible. — S'adr. chez Mme
Vve Pellaton, me da Parc 83. 6459

f arlpano Peintre décalqueur cherche
VttUl dllSa place stable cte suite, pour
travail bon courant. — Adresser les
offres par écrit, sous initiales A. T.
6458. an bureau de I'IMPARTIAL. 6458

rjamû. demande tricotages et couture
1/CtUiv à faire chez elle. — S'adresser
BOUS chiffres II. M. 6653, au bureau
de I'IMPAHTIAI..

A la même adresse, on se chargerait
d'écritures, copies, adresses, etc. Tra-
vail soigné. 66511

Tonna flllo 0n déBire Placer. pour
UCUllC UUC. le 1er Mai , une jeune
fille allemande, de toute moralité, dans
bonne famille où elle aurait l'occasion
d'apprendre à faire un ménage soigné.

S'adresser rue du Grenier 3, au ler
étage. 6437

DETTE OUBLIEE
16 FEUILLETON DE UlMPART1A L

P A R

LÉON OE TINSEAU

'—- EvîdeWme'nf , 'dit-if, c'est grave. Mais d'au-
tres incidents peu explicables me donnent de
l'inquiétude... J'ai hâte de conférer avec M.
Je marquis... Ne dioutez pas de mon dévouement
le plus sincère.

II s'en tint là, estimant que le secret pro-
fessionnel ne lui permettait pas de confier,
même à la marquise, le détail des opérations
singulières de son mari. D'ailleurs, lui-même
n 'y comprenait pas grandi'chiose ; il avait besoin
Idl'înterroger Maxime sur sa situation à l'é-
gard de Firschef. Dans cette intention , il se ren-
dit chez son client, pe;u après son arrivée à
IParis.

Biert qu'il lût mne heure et demie, Bernaz,
ivêtui d'iun élégant costume de chambre, ache-
vait à peine tin déjeuner très parisien. II eut,
en voyant Dubigeon, quetques signes d'anxiété,
mais; il fit bonne contenance et affecta même
"des laçons cordiales. On quitta la salle à
manger pour le petit salon, dont le mobilier
moelleux ne semblait pas attendre des visites
de notaire. Sans préambule, Dubigeon vint au
(fait.

— Monsieur le marquis", j 'ai eu l'honneur
de vous prévenir de l'opposition formée à
tout versement des isommes dont je suis dé-
positaire. .Mais (vous n'avez pas jug é (utile
idci me répondre . Cependant nous ne pouvons
en rester là. "Quelle est votre situation à l'é-
gard! du sieur Antonin Fischel, notre oppo-

sant ? Il invoque 'un traité passé avec vous.
J'ai besoin de lire cette pièce.

Maxime produisit le contrat, et ne put se
(défendre d'un certain malaise en yoyant 1%
figure bouleversée dte Dubigeon.

— Mais, monsieur le marquis, ceci revient
à* mettre la clef de votre Caisse dans les mains
de cet homme ! Il peut la vider, s'il en a envie.
Le connaissez-vous bien, au moins? Et qu'est-
ce que cette invention, aux frais de laquelle
"vous participez, "sans limiter le chiffre ?

On devine les résultats de l'enquête. Maxime
ignorait tout de son associé : ses antécédents,
sa moralité, son pays. L'affaire elle-même ne
lui était pas mieux connue. Jamais il n'avait
jeté les yeux sur un compte. Il était facile die
se convaincre qu'il ne mettait pas les pieds à
l'atelier.

— Elt bien ! décida Dubigeon, je vais m'y
faire* conduire : nous causerons de nouveau
après cette visite.

Mais; il n'y eut pas de visite. Non seulement
Fischel refusa de laisser voir sa machine —
le peu qui en existait — mais enoore il refusa
de se laisser voir lui-même. Repoussé sur
toute la ligne, Dubigeon se replia chez le mar-
quis.

— Maintenant , dit-il , je suis "fixé. Ne crai-
gnez rien! . Qu'il soit Allemand1, Hongrois ou
Suisse, votre Fischel ne m'empêchera pas di'en-
trer, à mon prochain voyage. Il ne connaît
pas François Dubigeon, notaire à Chambéry.
En attendant, — c'est l'ami de la maison qui
parle, à cette heure, — ne trouvez-vous pas
qu'il serait temps d'appeler madame la mar-
quise a uprès de vous ?

Maxime ne prévoyait pas; l'attaqlue : son vi-
sage exprima «ne angoisse véritable. Instinc-
tivement ses yeux cherchaient, au milieu des
bibelots jetés sur :une table, certaine photogra-
phie où la baronne Artens apparaissait dans
toute la gloire de ses iepaules. ,Une fois de

plus", Dubigeon pfo'uvait dire: «Je suis fixé.»
Comme il allait plaider la cause du devoir
et de la bonne renommée, aui nouveau person-
nage fit son apparition. C'était Fischel qui, au
premier coup d'œil, devina son visiteur évin-
cé, sans l'avoir jamais vu.

— Ali!ah ! fit-il. Je vois que je suis de trop.
Comprenant que l'heure était arrivée de jouer

la grande scène, l'inventeur faisait mine de se
retirer. Maxime le retint. L'autre, alors, dé-
signant le notaire :

— Mon cher marquis, vous m'excuserez si
je vous (demande de choisir entre moi et l'es-
pion de votre famille.

C'en était trop pour le pauvre Bernaz, qui
rougissait, balbutiait , levait les bras au ciel,
cherchant une manière de sortir du guêpier.

— Cher monsieur Dubigeon, dit-iC veuil-
lez comprendre que je... suis tenu à de grands
égards... je dirai plus : à une grande recon-
naissance... car sans... mon ami Fischel.

— Pas un mot de plus, interrompit le no-
taire en se levant. Ne faites pas à un vieil ami
(des Bernaz le chagrin de le mettre à là
porte. Je vous laisse ; et, bien qu'il soit diffi-
cile de tirer de i'eau les gens malgré eux, je
fâcherai de vous rendre ce dernier, service,
paree que c'est mon devoir.

Maître du terrain, Fischel se laissa tomber
sur un fauteuil, d'un air accablé.

— Misérable imbécile que je suis ! s'écria-t-
il enfin. Choisir, pour m'aider dans mon œuvre,
un homme qui n'est pas libre, qui ne sait pas se
rendre libre ! Me voilà maintenant avec un
notaire dans les j ambes I Je le retrouverai
partout et, pour commencer, iil m'ôtera votre
confiance... Eh bien ! n'attendons pas ce mo-
ment. Quittez-moi! Quittez Paris'. Allez retrou-
ver la marquise! Ori ne change pas une na-
ture : la vôtre est faite pour le sommeil de la
province, pour la servitude familiale . Partez ;
eiiimenez Hélion ; oubliez-moi tous: les deux.

Ma» rendez-moi justi ce s'ur fan point: c'est
vous qui êtes venu me chercher. Vous étiez
errant dans les rues, sans ami, sans but,
sans expérience. Voilà ce qui m'avait attiré
vers vous. J'avais cru que je pouvais vous
faire du bien ; c'était une erreur : adieu!

Antonin s'éloigna sans Vouloir rien enten«
dre ; et Maxime resta seut, bouleversé d'une
terreur telle, car aucune des phrases qu'il ve-
nait d'écouter n'avait manqué son but. Il re-
voyait son existence d'autrefois : vingt années
de province et de vie conjugale, coupées par
des distractions dont le souvenir lui causait
une amère pitié. U se revoyait, surtout, oomme
il était un «an plus tôt, isolé dans la grande
ville, ignorant la vrai vie, perdu dans la foule
des êtres condamnés à mourir sans avoir
vécu.

A cette heure, il jouissait de l'existence avec
une ardeur inconnue de la jeunesse elle-même.
Car il arrivait pour lui ce qui arrive pour tant
de provinciaux mûrs, jetés dans le paradis de
la capitale après un demi-siècle de purgatoire
dans une petite ville. Ce contraste, dont la sé-
duction ne peut être comprise,, à moins qu'on ne
l'ait éprouvée, l'enivrait jusqu 'à la folie, la
folie venue tard, qui sait qu'elle ne durera
pas longtemps.

Au cercle, dans la mêlée des commérages,
il trouvait un amusement supérieur à tout ce
qu'il avait connu dans son existence. 11 s'y
plongeait avec une volupté singulière. ïl était
devenu vite, à cette école mutuelle de médi-
sance, un homme très méchant. Cette ef-
froyable conversation, sans mesure parce qu'elle
est sans responsabilité individuelle , lui livrait
chaque jour la dernière faute , la dernière mésa-
venture, - le dernier ridicule de ces grandes
dames, de toutes ces dames , petites ou grandes
qu'il regardait jadis de loin , comme un passant
regarde les joy aux d' une vitrine.

Ĉ-\ suivre) .

Tonno flllO cherche place auprès
UCUUC UllC d'enfants ou pour aider
dans ménage soigné. — S'adresser rue
du Stand 13, au 1er étage. 6626

PorClinnP ** un certa *n as* demande
rCl&UUUC place dans petit ménage.
— S'adresser par écrit sous chiffres P.
M. 66!»- au bnr. de I'IMPARTIAL; 6633

Jeune commis à&S- t̂.:
reau ou magasin de la localité. Certi-
cats à disposition. — Faire offres par
écrit sous chiffres O. D. X. 66'iO.
au bureau de I'IMPARTIAL . 6650

PPFÇflnil P de toute confiance BB re-
rcioUUUC commande pour des mé-
nages ainsi que racoinmodages. En-
trerait également dans atelier d'hor-
logerie. — S'adresser rue Léopold-Ro-
hert 89A . an ter étago. n droitn. 6663

loilllCC fllloo O11 demanda 3 ou 3
UCUUC ù llilBù. jeunes filles de bonne
conduite, connaissant si possible un
peu l'allemand.— S'adresser à Mme
Diehl. Place du Gaz. 6706

Commissionnaire KS5
de suite.— S'adresser au comptoir, rue
du Paie 107bis, au troisième étage.
H-31177-C 673C

.înlil'nfllioPû 0n demande une jour-
UUUI UullCl Ca nalière pour faire des
écurages tous les samedis après-midi.
— S'adresser chez Mme Graden, im-
primeur, rue du Marché 4. 6738

PiniccQiico Bonne et habile (,nis"i imoocuoc. Sense de boites or est
demandée de suite ou dans la quinzaine.
S'adresser à l'Atelier, rue de l'Envers

28, au rez-de-chaussée. 6765
"Kilo 0Q demande pr tout de suite
rillC. une bonne fille sachant faire
tous les travaux d'un ménage soigné
et bien cuisiner. Bon gage. — S'adres-
ser rue Léopold-Robert 53. 6743

Commissionnaire, «̂tu ênne6
homme pour porter la viande. 6608

S'adresser a la Boucherie Hesslôhl,
rue du Parc 88.

flntiûiiDa Une ouvrière doreuse trou-
UUICU.C. verait de l'occupation; à dé-
faut, une jeune fille pourrait être oc-
cupée à l'atelier. — S'adresser rue du
Parc 6, au rez-de-chaussée. 6697
A nnnpnfjp unaeœanaeune appren-
njjjjl OllllC. tie polisseuse de boîtes
or soignées. — S'adr. rue du Doubs
113, au 3me étage. 6604
Tanna fllla On demande une jeune
UCUUC IMG. fille, 20 à 25 ans, pour
aider au ménage et servir au café.

S'adresser chez Mme Clerc, Brasse-
rie du Siècle, rue Lèopold-Robert.30 A.

6680
A nnPOntîOQ Quelques apprenties
nuyi GUllCD. lingères sont deman-
dées. — S'adresser à la Ville de Mul-
house, rue Léopold-Robert 47. 6Ô25

lonno filin est demandée de suite
Utilllllj IMG dans bonne famille
pour aider aux travaux du ménage et
soigner les enfants. — S'adresser au
Bureau de L'IMPARTIAL. 4245
RinicQQIlCÛ ®a demande de suite
C1U190CU0C. ou à volonté, une bonne
finisseuse de boites or. — S'adresser
me de la Serre, 25. au _a__ étage. 4494

Garni an-f o Pour de suite ou dans
OCl vainc, ia quinzaine on cherche
une bonne fille sachant faire tous les
travaux d'un ménage soigné et un peu
cuisiner. Bon gage. — S'adresser à
la Librairie Courvoisier. 5420
Qopi/anto 0n amande pour un
uci vainc, ménage de 3 person-
nes une fille de foute confiance forte
et robuste pour aider à la cuisine et
aux chambres. 4249

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Mnn'kfptJ On demande pour de sui-
lllUUlalCua te, une ouvrière*ainsi
qu'une apprentie modiste. 6660

S'adress. au bureau de I'IMPARTIAL.

Commissionnaire. SMX
peut entrer de suite comme commis-
sionnaire. — S'adresser à l'atelier, rue
Jardinière 98. au 4me étage. 6631

Cûptronfû On demande de suite, pour
ucl ïuUlC. un ménage de 3personnes,
une jeune fille connaissant tous les tra-
vaux, d'un ménage soigné et sachant
cuisiner. * 6755

S'adr au bureau de I'IMPARTIAL .

TaillsiiCQ caPallle> est demandée
laiiicuoc pour entrée Immédiate
dans un grand magasin. — Adresser
otfres, Case Postale 16122. 6711
Qûl'ïïanfa On demande une bonne
OCl I (UllC. fille , forte et active , con-
naissant tons les travaux du ménage
et la cuisine. Gage 85 à 40 francs par
mois. Inutile de se présenter sans ré-
férences. — S'adresser chez M"' Char-
les Levy, rue Neuve 2. 6648

Commissionnaire, t̂frj™
garçon pour faire les commissions
entre les heures d'école. — S'adresser
aus Magasins de la Balance. GGôï
lûlino flllfl - *-,n demande , pour le 10
UCUUC UllC. avril, une jeune fiUe pour
aider aux travaux du ménagé. 6688

S'adresser rue de la Balance 14, au
2me étage , à gauche. 
fiPflVPllP <->n demande au plus vite
UldiCUi a un bon ouvrier graveur-
dessinateur-tràceur, bien au courant
de la composition. Engagement sé-
rieux et avantageux. 6665

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.
pnniinnnnn Bonne ouvrière creuseuse
Ul CUoCUaCa sur rochets, ainsi qu'une
bonne colimaçonneuse. seraient enga-
gées immédiatement par fabrique de la
localité. Places stables et fort salaire.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 6690

F mnontmc polisseuses et avi-
f jU CliUCd veuses de boîtes ar-
ts ... désirant faire eh apprentissage sé-
rieux/ peuvent s'adresser à l'Atelier
Moderne rue Numa-Droz 169. Rétribution
immédiate. 66u
IPIITIP flllp est demandée pour faire

UCUUC UllC les ménages et soigner
les enfants. Bon gage et vie de famille.
— S'adresser â M. Paul Robert, rue
Numa-Droz 169. 6642
lonno flll o On cherche, pour une
UCUUC UllC. petite famiUe de Frauen-
feld , une jeune fille. Occasion d'appren-
dre l'allemand et bons soins assurés.

S'ad r. an bureau de I'IMPARTIAL . 5579*
nOMÎÎOnPe On demande deux ou
1/CuUUt/Ula. trois bons décotteurs
pour grandes pièces ancres. Entrée
immédiate ou à convenir. Place sta-
ble et bien rétribuée. — S'adresser
rue du Parc 137. 5598
TflilIpilGP <Jn demande une assujet-
lalllCUoC. tie.—S 'adresserchezMme
Robert Pêcheur, rue de la Paix 95.6655
TaillonCO On demande une ap-
î aillCUaC. prentie tailleuse. — S'a-
dresser rue du Parc 65, au ler étage.

6627

Romnnf fl nP Un bon remonteur pour
UtlUUUlO Ul. petites pièces cylindre,
ainsi qu'un bon démonteur sont de-
mandés. Inutile de se présenter si l'on
pas capable. — S'adrosser au Comp-
toir Matile-Delachaux, 155, rue au
Doubs 6469

Idli no fllla ®a demande, pour Neu-
UCUUC UllC. chatel , une jeune fille
honnête et travaille' se , pour aider au
ménage. Vie de famille. — S'adres9er
rue Numa-Droz 10. au 2me étage. 6457
Cap'jqnlû On demande une servan-
ÛCl ll lUnC. te allemande, sachant
faire les travaux du ménage. — S'a-
dresser rue de l'Industrie 18, au Sme
étage. 6455

Commissionnaire. feuneTomme
comme commissionnaire. Références
exigées. — S'adresser à l'Imprimerie
Moderne. 6424
Tail ançnq un demande assujetties
1 tUUCUoCa. et apprenties tailleuses.

S'adresser chez Mme J. Favre, rue
Fritz-Courvoisier 86. 6451

Taîllonco On demande une ap-
î aillCU.C. prentie tailleuse. — S'a-
dresser rue du Progrès 93, au 3me
étage. 6410

A IfinPP Pour )e  ̂avril ou époque à
lullci convenir , un beau logement

de 3 pièces, alcôve, corridor, lessiverie
et cour. Prix modéré . — S'adresser
Place du Stand 10, au ler étage , à
droite. 6085

ApP&rt6IMt côves, cuisine et
dépendances, 4me stage. — S'adres-
ser rue Léopold-Bobert 26, au maga-
sln. 2622
A 

Innnn rue des Terreaux , 11, plu-
1UUC1 sieurs logements, eau et

gaz installés. — S'adresser chez M.
Collay. rue des Terreaux . 15. 3878
ï Innnn un beau petit logement de
fl. IUUCI o pièces situé rue dn Ravin
9. — Prix , 28'fr. — S'adresser chez M.
Beck , rue du Grenier 43-D, 4060

A lmiop P°ur eas 'mPréï0 < de SBite
IUUCI ou époque à convenir, ma-

gnifique appartement de 3 pièces, bout
de corridor éclairé, cuisine, balcon,
cour, lessiverie, toutes les dépendances.

S'adresser rue de la Côte 9 (Place
d'Armes), au magasin. 4298
A.pP<iriementS Avrii eÎ9f2°U3 pièces
et alcôve, belle cuisine ; 4 à 5 pièces,
chambre de bains. — S'adresser à M.
Sehaltenbrand, r. A.-M..Piaget 81. Té-
léphone 331. , 2885

Â lfllIOP Poul* époque à convenir ou
IUUCI ie 30 octobre, logement de

4 pièces, alcôve, corridor et dépen-
dances ; lessiverie et cour ; au soleil
et dans une maison 'd'ordre. Prix,
fr; 550. — S'adresser rue du Pont 4,
au 3me étage. 1150

Pour cas imprévu $0Tïe
HO avril oa époque à convenir,
rue de la Paix 97. 3aie étage de
4 chambres corridor, coialue et
dépendances. — S'adresser à M.
Alfred Guyot , gérant, rue de la Paix 43.

6646
1 nrjomont moderne. Premier étage
UUgCUlCUl de 4 pièces, dont 1 com-

E
lètement indép«ndante, cuisine, eharo-
re de bains, balcon, tontes dép-.'.n-

dances, situation superbe, au soleil ,
est à remettre de suite ou époque à
convenir, à la rue A. -M -Piaget. Prix,
fr. 725. — S'adr. â M. Wilhelm Rodé,
gérant, rue Léopold-Robert 7. 6619

AnnAPtomont à ^
aw P°ar le 30

iijjjjdl ICUICUI avril ou époque à con-
venir, un logement de 4 pièces, cuisine
ct toutes les dépendances, 2 balcons
avec stores, bien exposé au soleil. —
S'adresser rue du Grenier 36, au ma-
gasin. 6663

A I  nu or pour le 31 octobre
1U UW «.gis. rue da Parc

9-bis. îme étage moderne de
4 chambres, corridor, alcôve,
chambre de bains. Balcon, chauf-
fage central, ascenseur, con-
cierge. — S'adresser à M. Alfred
Guyot. gérant, rue de la Paix 43. 6645
Qnnnj 'jpti A louer de suite ou épo-
UUUilllCI. que à convenir, vis-à-vis
de la fabrique Biniel , 4 logements de
2 et 3 pièces, situés au soleil, avec
jardin et dépendances. — S'adresser
à M. Paul Barale, Sonvilier. 6688
I Innnn pour le ler novembre 1912,
a IUUCI beau rez-de-chaussée de trois
pièces, corridor éclairé, eau, gaz , lessi-
verie et jardin. Fr. 42.50 par mois. —
S'adresBer rue de la Gôte 12 (Place
d'Armes). 6101

A I/in an rue de Tête-de-Ran
IUUCI 76a. . logement de 2

pièces, au soleil , 25 francs par
mois. — S'adresser à M. A.
Pécaut-Dubois , rue Numa-
Droz 146. 4852

A la même adresse, Jolis
cottages pour séjour d'été à
vendre. Arrangements faciles.
Terrain depuis lr. 1 le mètre.

Pilln fin" ^e  ̂o'éce8» euisine et dépen-
I igUUU dances, rue Gibraltar 5. est
à louer pour le 30 avril. — S'adresser
à Mme Grosjean, rue du Pont 13.

2815

Pour cas impréïn â3»™ vri.,,ou
p

époque à convenir, dans petite
maison, uu beau premier étage
composé de 4 à 5 pièces, avec
toutes les dépendances, y com-
pris lessiverie. cour. etc.. pins
un beau losremeut de % pièces
et dépendances an ""• étage.
IM'ix très modéré. — S'adresser
chez M. Wyser, rue du Kochér
SO. 5742

A lnnon Pour ,0 30 avrri1, ler *la se
IUUCI de 4 chambres , alcôve, cor-

ridor, cuisine et toutes dépendances,
situé rue de la Promenade 12-A

S'adresser rue Numa-Droz 43, au
2me étage. 1944

A 
Innnn atelier ou entrënôt.— S'adr.
IUUCI rue Pestalozzi 2, à côté du

Collège de la Gliarriéré. 17810

A 
Innnn de suite ou pour époque,
IUUCI logements remis à neuf de

2. 3 et 4 pièces au soleil, grands jar-
dins, cour et lessiverie ; belle exposi-
tion. Prix très modères. — S'adresser
à H. N. Jacot, rue Ph.-Henri Matthey
4 (Bel-Air). - 6377

A POmottPO rue Fri tz Courvoisier
1CU1CIUC 38. pour le ler Mai ou

époque à convenir, un bel appartement
de 3 pièces, prix ¥r. _ 465. — Pour le
ler Novembre, un premier étage de 3
pièces, prix Fr 480. Gaz, électricité ,
le9sive.iie, — S'adresser chez M. Chas-
sot. ruo du Douhs 5. 

_____ \
I innnn pour ue suite, apoarteuieui
n. IUUCI de 2 pièces et cuisine, 2me
étage, rue Neuve 7 ; pour le 30 octo-
bre, appartement de 4 pièces. 1er éta-
ge, rue de la Serre 98. — S'adresser
Pâtisserie Rickli . rue Neuve. 6667

Ronan A 'oaeT de beaux logements
nCUttU. de 3 pièces , cuisine et dépen-
dances, eau et gaz installés.— S'aares-
ser à M. Jules Calame. Renan. 5020

lnhop r"e •""".four *"*. Petits lo-
1UUC1 gement3 de 2 chambres et

dépendances. — S'adresser au bureau
rue Fritz-Courvoisier 3. 24021

A 
Innnn pour de suite ou pour épo-
luuCi que à convenir, à . la rue

Léopold-Robert 39 :
Burean de deux grandes, pièces,

avec comptoir et dépendances, convien-
drait également pour Etude, Cabinet
de médecin, etc. 271

A
lnijûti pour le 30 avril 1912, une
1UUD1 belle et grande cave. — S'a

dresser rue du Parc 66, au deuxième
otage. 6040

f hamh po  ̂l°
uer ane DeUe grande

UUalUUl Ca chambre meublée, à mon-
sieur, honnête, travaillant dehors. —
S'adresser rue Jaquet-Droz 9, au 2me
étage, à droite. 6640

f.hamhrO A louer une belle grande
UUÛIUUI C« chambre meublée, à deux
fenêtres, exposée au soleil. — S'adres-
ser rue du Progrès 11, au ler étage à
gauche. 6651

PhamhPO A louer une jolie cham-
UUaUlUlCa bre meublée, au soleil , à
monsieur de toute moralité et travail-
lant dehors. — S'adresser rue du
Nord 153. an 2m e étage, à droite. 6H56

Phflmhpû ** 'ouer > oans une maison
"UUuUlUl C d'ordre, une jolie chambre
meublée, au soleU levant , à monsieur
de moralité. — S'adresser rue de la
Paix 51, an 1er étage. 6578

fhamhPO A louer une chambre
UUuUlUl C. meublée indépendante, au
soleil. — S'adresser rue du Nord 50.
an magasin. 6673
fhamhna meublée à louer à monsieur
UMUIUIC travaUlant dehors. 6476

S'adresser rue Fritz-Courvoisier 5,
au rez-de-chaussée, à droite.

fhamhpp A louer de suite, à jeune
UUuUlUl Ca homme de moralité, une
chambre meublée. — S'adresser rue
du Parc 22, au ler étage à gauche. 6468

rhamhnû A louer jolie chambre,
UllalUUl C. bien meublée, chauffée et
indépendante, au soleU, à Monsieur
travaillant dehors. 6412

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAI,.
Phamhnn A louer une jolie chambre
UUaUlUIC. meublée, au soleil, à de-
moiselle ou monsieur. — S'adresser
rue Numa-Droz 135, au. ler étage, à
gauche. 6453
PhamllPP A louer une Délie cham-
UUulUUlCa bre meublée, à une demoi-
selle, avec pension si on le désiré.

S'adresser rue du Doubs 137 , an
rez-de-chaussée. 6454
PhamllPû A louer, à Monsieur , jolie
UUuUlUl C. chambre meublée, au so-
leil, avec pension bourgeoise si ou le
désire. — S'adresser rue du Nord 47,
au ler étage à gauche. 60g)

f.hamhnû A louer ae suite, une
UUaulUlCa belle chambre meublée,
bien située au soleil levant, à mon-
sieur ou dame de toute moralité. —
S'adresser rue de la ChapeUe 9, an
2me étage, à gauche. 5805

f hamhnfl A louer de suite chambre
UUaUlUIC. meublée . 2 fenêtres . -,
S'adresser rue Numa-Droz 1, au -ims
étage, à gauche. 607R

fhamhpp A louer de suite une jolio
UUuUlUl C. chambre meublée , à mon-
sieur Iravaillant dehors. — S'adr. rue
du Puits 15, au ler éta«e , à gauciip.

À TOndPO une Pùuss(;ite à 3 r0lles.
ICUUI C avec traîneau , et un pota-

ger à gaz à 2 feux. — S'adresser rue
de la Ciiarriére 82. au 2me étage. 662'j

Â VOnriPP une poussette usagée.
ICUUI C mais en con état. Prix ,

fr. 20. — S'adresser rue du Doubs IL'3.
orne étage, à gauche. QG01

i ianrt Famille quittant la localité
1 iaUU. otïi e à venare, à bas prix , un
excellent piano moderne , ayant très
peu servi . — Adresser off res sous chif-
fres A. B. 6526, au bureau de I'I MPAH -
TIA L. 6526

Occasion à profiter. t£^plète ayant peu servi, composée de 1
grand lit Louis XV , noyer poli, complet
avec duvet fin et matelas crin noir , 1
armoire à glace Louis XV. 1 lavabo,
glace biseautée (Psyché) 1 table de
nuit, le tout garanti sur facture, au
prix exceptionnel de fr. 520 net au
comptant. — S'adresser Au Gagne-
Petit. Place Neuve 6. 5785

A VOnriPP aPrés Peu d'usage 1 se-
ICUUl u crétaire soigné, à fr. 155

1 armoire à glace soignée, â fr. 155,
1 lavabo commode, grande glace bi-
seautée fr. 150, 1 divan moquette, 3
places, fr. 90. Occasion à saisir de
suite. Meubles garants. — S'adresser
Au Gagne-Petit. Place NPUVB 6. 5790

IM8S  ̂A vpnri pp à <ies !""ix san:*>
g_\fm}f a. ÏCUUlC concurrence, 1
superue secrétaire à fronton , neuf , à
fronton noyer , poli, intérieur marque-
terie (fr. 143.—), bibliothèques à co-
lonnes, buffets de service, noyer poli
et ohêne sculpté, grand choix de lits,
riches et ordinaires, tous complets,
matelas bon crin (depuis fr. 100), la-
vabos marbre, avec et sans glaces, ta-
bles rondes, ovales, carrées el à cou-
Usses, superbes couimodes, nauves et
usagées, armoires à glace, neuves,
Louis^XV. 'cué (fr. 135), canapés, fau-
teuils et divans moquette, chaises,
jolis buffets à fronton et Louis XV ,
pupitres et tables à écrire, glaces, ta-
bleaux et régulateurs, magnifiques
berceaux en ler verni , émail blanc,
casiers, presse à copier, balance Grab-
horn, très belle moquette, à fr. 7.—
le mètre, ainsi qu'un choix énorme de
meubles-neufs et usagés, cédés au plus
bas prix. — S'adresser rue de l'Indus-
trie 22, au plain-pied. 6390

i nanrina d'occasion 1 bois ae lit en
A ICUUI C bon état (2 places), noyer
ou sapin à choix , 1 lit d'enfant (en
fer) complet, intérieur capitonné , bien
conservé , bas prix. — S adresser rue
de l'Industrie 16, au ler étage , à
gauche. 6034

A la même adresse, on cherche à.
acheter outils divers pour le jardin.

Â npnHpp faute d'emploi , un cuar
ICUUI C à purin avec tonneau, eu

très bon état. — S'adresser à M. Léon
Stauffer, Crêt-du-Locle 25. 6517

Chiens épagnenis. ^"SR.»
de toute beauté , 6 semaines, pure race.
Prix de fr. 25 à 30. — S'adresser à
l'Etablissement Avicole Schorpp - Tis-
sot. Gorgier. 6399

PntatfPP ** veuc're un potager a bois
i UlOgCl. bien conservé. Bas prix. —
S'adresser rue de la Montagne 46-A .
au ler étage. 6411
UAInn A vendre d'occasion deux vé-
iCiUo. Jos , dont une roue libre et un
pour jeune garçon. — S'adresser rue
du Rocher 14. au rez-de-chaussée.6432

Â VPnriPP cuardonnerets, femelles de
ICUUI C canaris, cages de 1 et 2

compartiments, belle volière (4 com-
partiments). 6413

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

A npnH pp à très bas prix, un non
ICUUI C potager à 3 trous, avec

barre et bouilloire laiton, en parfait état.
S'adresser rue de la Paix 31, au 2me

étage. 6383

À npnrlnn à bas prix , 2 belles ban-
ICUUI C qUes de comptoir ou ma-

gasin, avec portes et tiroirs, et un ex-
cellent petit fourneau en fer avec les
tuyaux. —S'adresser rue de la Paix 31.
au rez-de-chaussée. 6384



.s TIMBRES-POSTE s
La Grande Vente-Exposition de Timbres p. collections

s'ouvrira le Mardi 9 Avril chez 6843

W. WIRZ- RUGH, coiffeur
Place dea Victo ires

Cncore quelques timbres Portugal et Açores — Catalogue Ivert & Telîier 1912 à fr. 310
"
. ; .  ' .
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Absoiuntent «Or contra les lampSIe i ! ,

COUVERTURE excellente pour toitures
Garantie à très long terme.

Beau revêtement à bon marché p. façades
twtojggwjj plafeidi ImlMtrmllalis

Etude de Me Ch. VIATTE, Notaire à Saignelégier

Vente d'3mmeubles
Le samedi 13 avril 1912, à 8 heures da soir, aa Café

fédéral, à Sai«nelégier, la Caisse d'Epargne de la Pa-
roisse de Courrendlin vendra publiquement les immeubles
qu'elle possède à Saignelégier et comprenant :

Une bonne maison d'habitation, avec logement de cinq
pièces, deux mansardes, une cuisine et vaste cave voûtée, dépendan-
ces et'lessiverie. -

Une écurie moderne à proximité, indépendance, remise et
Jardin "Verger, dont on peut détacher deux belles places à

bâtir, ou ché-eaux donnant sur la routé de la halle aux foires.
Ges immeubles conviendraient particuliôrementponr marchands

de vin et rentreraient ainsi à leur destination première. Le commerce
des vins est pour ainsi dire sans concurrence dans le pays.

Occasion exceptionnelle. 6834
H445-S CH. VlAT-TE, notaire.

Mesdames, Mesdemoiselles,
¦_ Si vous désirez être plus belle encore que voîts ne l'êtes

déjà , si vous désirez avoir un sourire plus gracieux et plus
doux, employez la Poudre dentifrice Bourquin. Quelques jours
suffisent pour rendre aux dents cette magnifique blancheur qui
à elle seule est une parure. 6197

Chacune d'entre vous, Mesdames et Mesdemoiselles, peut
avoir cette parure si vous essayez aujourd'hui . — La boite se

vend fr .  1.25 et seulement d la

PHARMACIE BOURQUIN
39, RUE LÉOPOLD-ROBERT, 39

¦ ¦¦ i

BSPOSITIOIT
, . , DE , .

CHAPEAUX MODELES DE PARIS
garnis et. non garnis

Chapeaux de Deuil - Fournitures
Prix très avantageux :. Réparations

VENTE AU COMPTANT AVEC ESCOMPTE
Se recommande, H.21090.G 6280

Mme Bt Mlle L. RIESEN • 13. [«arrière. 13

s ZLa'esssti S
n que j'ai fait da Café de Malt Knefpp-Kathret- Q
Z uer. écrit un médecin» m'a satisfait au plas haut Z
Y . point. Cette agréable boisson m'a tout à fait sar- W.
Q pris en bien et je ne manquerai pas de la recom- (p
Q mander partout chaleureusement. Ue 8883 823 m

%_________*______M___1_^^

LES MALADIES DE LA PEAU
et du ouïr ohevelu, des reins, de la vessie, du système, nerveux, les para-lysies, l'épilepsle, le tabès, la paralysie générale, tes plaies de mauvaisenature , les ulcères variqueux, les névralgies;, migraines et rhumatismesinvétérés, la neurasthénie, les méningites, convulsions, arrêts de dévelop-pement intellectuel ou physique chez les enfants, l'incontinence d'urine sonttoujours , en règle, générale, causés par de la syphilis héréditaire ou acquise et gué-ris par le Spîrochaetol du Docteur DUPEYROUX.
, Le Spirochaetol du Docteur DUPEYROUX est le dépuratif fortifiant le plusénergique connu. U a guéri des milliers de. malades désespérés ou résignés à-leursort. On peut eu prendre sans aucuu danger, même en parfaite santé, ce médica-ment ne pouvant nuire en aucune façon aux personnes non syphilitiques. Son prix -modique le rend accessible à toutes les bonnes et son emploi n'empêche pas de se -livrer à ses occupations habituelles. •"Le Docteur DUPEYROUX, 5, Square de Messine, 5, Paris, consulte gratuitementpar correspondance et envoie discrittmtnt gratis et franco, sur demande, ses ou»«Tages de thérapeutique et d'hygiène.

I Installations ils Gaz |
m A L'OCCASION DU TERME El
¦ Choix complet en 1**̂
H Lnstrerlo à gaz ï
l

 ̂
Bec droit et Bec renversé • | J

m Récitaiids et Cnïsinléres à gaz
mm , Dernier perfectionnement sÊ,

m Tsyacs métalliques Ë
ara i .. WË&

1 Cbarles BttfeF. mm».. S
H Daniel-JeanRichard 19 m
JH Réparations Téléphone 9.9 Prix modérés ij|

:: PENSION VEUVE DUBOIS ::
51 a, Léopold-Robert Daniel-JeanRichard, 30
Pension complète à Fr. 3.— par jour — Salle réservée pour Dames et famillesService spécial pour employés de la Poste et de la Gare — On sert pour

emporter snr commande — finish» sfliernée . 24R85 Se recommande, j

i * LE RETOUR D'AGE §
9 -e**&̂ >*. *"*""" TouteslesîemmèsconnaissétitlesdanRersqui Wa
fl J^y "mm̂ S. les menacent à l'époque duRETOUR D'AÇE. Les BH
fl /& im-Sm 'vi symptômes sont bien'connus, Cest d'aborcrune Hg
fl i* !%*_» » sensation d'étouffemènt 'et de suffocation qui Bffi
9 5 YlamW i étreintlàgorge.desboufféBS dechaleurqUimon- Mi
fl * J^|Bw . n tent au visage pour faire place a une sueur froi- 1|$.
fl 'ifla-B-Ha-y de sur t0ut le corPs' Ls ventre devient doulou- esi
W' ^m_\m__ \\X_m' reux, les règles se renouvellent irrégulières ou Wm
fl -cS^^ \̂* •*¦ troP abondantes et bientôt la femme la plus ro- g®
aw g" — P0"""" buste setrouveaffaiblieetexposéeauxpiresdan- ___ ]» gers. C'est alors qu'il faut sans plus tarder faire une cure avec la Es!

1 JO UVENCE de FÀbbé Souay I
S Nous ne cesserons de répéter que toute femme qui atteint l'âge f§§¦ de 40 ans, même celle qui n'éprouve aucun malaise, doit faire K3
.*¦ usage de la JOUVEHOE del'Abbé Soury à des intervalles ré- Ei
H guliers, si elle veut éviter l'afflux subit du sang au cerveau, la KK
9 congestion , l'attaque d'apoplexie, la rupture d'anévrisme eteequi em
_m est pis encore, lamortsubite.Qu 'ellen'oubliepas quelesahg qui Kg
Sm n'a plus son cours habituel se portera de préférence aux parties MK
__\ lesplus faibles et y développera les maladies les plus pénibles : HK
j B Ê  Tumeurs.Cancers, Métrite , Fibrome, Mauxd'cstomac,d'intestins, I3|
fil La JOUVESOE se trouve dans toutes les Pharmacies. La ¦§§
M boîte3f. 50,f<°poste 4 f.,les 3 boîtes.f» cont. mnnd'-p" 10f.5O, Kl
M adressé àMag.DUMONTlER ,ph«» ,l ,pl.Cathédrale ,Rouen(France). fm
j f l  (Notice, et renseignements confidentiels gratis). & • '
HJ BIEN EXIGER LA VéRITABLE JOUVENCE OE L'ABBé SOURY L,§|
jfl j  , car elle génie peut vous guérir * | ffl

. 23781 " """ .. . Y- 
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JPP̂CORSETS
SUR MESURES

74, Léopold-Rooert, 74
Vis-à-vis de la Gare

2817
. —mm-mm---m---~---------mmm-mm .

H tiU- OL. &AAAX>*2st> '
n SAJ *JX *m̂ --<x<_*̂m __.^m __»tX__ H

Ue-aau 9*a

100.000 Cigares (M)
'fabriques de tabac la, sont mis en
vente en dessous du pris de revient, à
cause d'une petite faute d'une fabrique
de cigares.

Adresser demandes sons chiffras
O. F. 1316 à Orell FûsHll-An-
....rw-utt '/m-ii-t, A 17 nOOl 1,1) . *

Piano
A vendre un excellent piano noyer

cordes croisées. Prix très avantageux
S'adresser rue du Nord 39. au 1er

étage, à droite. 6176

ÉTALONS
M. Aug. CATTIN", Les Bois
informo les intéressés qu'il a toujours
à disposition 3 étalons , race dn Jura.

6101

A. vendre
2 machines à sertir a Berner », 1 tour
Boiey el accessoires, 1 compas pi au-
teur, l fr aiseuse. 1 numéroteur auto-
matique pour mouvements ou boites.
1 numéroteur pour 'bout de cartons,
1 ' balance Grabhorn. 1 régulateur de
comptoir, des étaux, etc. La tout en
parfait état de propreté : et presque
neuf , cedô avec fort rabais au comp-
tan t, ,

S'adresser à M. Tell Girard, rue du
Progrès 25 Le Loole. 651

P. Baillod - Perret
Rne du Nord S7 1964

Vente au détail da . .̂ """""St

Montres *J*garanties, or. argent J^'̂ 5^i! acier et métal |rf/î*"\, ift»
Chaînes et sautoirs t[? "***$¦

argent, niellé %g£ $ __f
et plaqué. ^**mWm

^
Prix très 

MODES
3M3JL© 3VC Olxorxret

7, Collège, 7 6409

Belle Exposition de CHAPEAUX
REFABATIOWS :: ______________ms'

Dllle E. PORRET
LINGÈRE

Se recommande pour tont ea qni
concerne la lingerie, ainsi que pour
trousseaux. - S'adresser rue de la Paix
7, an ler étage, à gauche. 6557

MODISTE
se recommande pour Travail à fa-
çon et Réparations.* S'adresser rue du Parc 104, au 3ma
étage, à gauche. 6783

-lapis d'Orient-
—-—«. VérltAble a i

OCCASIONS
Trois belles pièces cédées à

Fr. 345.— 264X184
Fr. 440.— 299X908
Fr. 480.— 306X208 6787

AU CONFORTABLE
Place de l'Hôtel-de-Ville S

On demande à entrer en
Ilelatioiis

avec bonne maison, pour terminage
on remontage de petites pièces cy-
lindre soignées.

Faire offres par écrit, sons chiffres
A. 15311 C, a Haasenstein &
Vogler, La t___a____b____________

Directeur ûe
fabrication

connaissant toutes les parties de la mon-
tre , capable , énergique , muni de pre-
mières rélérences, est demandé '«n»

tout de suite.
S'adresser Case postale 16121.

CADRANS
Fabricants de cadrans, petites plè-

ees genres bon courant, blancs et
fondante, sont priés d'envoyer offres
aveo prix, sous Chiffres B.C. D. 6818,
au bureau de L'IMPARTIAL. 6618

Une bonne fabrique de St-Imier
engagerait nn on deux

Lanterniers-
Terminenrs

ponr grandes et petites pièces ancre.
Adresser offres sous chiBres H.

55SS J.. à Haasensteln & Vogler ,
St-lmier. 6246

Fabrique L. SANDOZ -VUILLE
LE LOCLE

demande de suite ou époque à con-
venir. 6636

2 régleuses, sp. Breguet
Place stable.

Yolontalri
On cherche à placer comme vo-

lontai re un garçon fort et honnête
libéré des écoies/ ou il aurait l'occa-
sion d'apprendre à fond la langue
française.

Adresser les offres à M. Adolphe
Aellig. marchand de lait. Birk»nweg 19
Berne. O.-H. 4090 6709

Contremaître
expérimenté dans tous les travaux
de construction, maçonnerie,
béton armé, terrassements, etc.,
cherche place pour époque à convenir.
Certificats à disposition. 6787

Ecrire sous chiffres H* 6787 P.lau
burea u de I'IMPAR TIAL. 

renie de chambre
On demande , pour le ier Mal , une

femme de chambre bien au courant de
son métier. Gage tr. 45. — S'adresser
à Haasensteln & Vogler , Ville, em

RELIEURS!
La Bibliothèque circulante de P-

Gosleli-Seiler, rue FiïU-Couvvoisier 5,
achèterait d'occasion une petite ma-
chine à rogner, à la main. Faire
offres. 6427

Société de Consommation
La Chaux-de-Fonds

Porto de Palestine
là, grande bouteille, verre p." fr. 1.40
Muscat de Palestine

, e-m-.tYix
la grande bouteille, verre p. fr. 1.40
Samos, très vieux

genre malaga
la grande bouteille, verre p. fr. 1.10

¦

Ouvrier d'Ebauches
Bâchant conduire les machines auto-
matiques à tourner, pour acier ct lai-
ton, ainsi quo machine à tailler et ba-
lancier .automatique, demande placo
de suite dans la localité si possible.

S'adr au bureau de I'IMPAHTIAL, 6"79I

Oomme

Dépuratif
Exigez la véritable

Salsepareille Mode.
contre boutons, dartres , épaississe-
ment du sang, rougeurs, «orofules,
démangeaisons, goutte, rhumatismes,
maladies de l'estomao, hémorrho-
ïdes, affections nerveuses, etc.

La Salsepareille illodel soulage
les souffrances de la femme au mo-
ment des époques et se recommanda
contre toutes les irrégularités.

Agréable à prendre : 1 flacon 3 fp. SO,
t/t bout. B fr., 1 bout, (une cure com-
plète) 8 fr.

Déoôt général et d'expédition : Phar-
macie Centrale, rue Mont-Blanc 0.
Genève. ,1817a

Dans tontes les Pharmacies.

TOUR BE
A. vendre uno centaino de bauches

de tourbe de très bonne qualité , ;'i
fr. 15 la bauche de 3 m3, ainsi que
lous les combustibles". Prière lie don-
ner les commandes au chantier , nie
de l'Hôtel de-Ville 19. t>i 78

Se recommande. Wd Riitti-Pf- '•̂ —.————_—— m

Pendules neuchâteloises
et DEÏVTIEHS

en bon et mauvais état , sont toujours
achetés au plus haut pris. — S'adres-
ser à M. Gossali, rue du la Serre 57.au ler étage. 5711

¦¦ N'employez que fe %

.ï Pol i-Cuiwre S
f WERNLE %
j! Emploi foonomique ! >
.» Effet surprenant! w
¦C 25 cts. le paquet ___•
j a  pour 3 dl. *_ G KJm_ Dans les drogueries, \tî-tr épiceries etc. '"¦§;»
efc%rVAVWW'jSl

Epuisement nerveux
leurs rapports, préservation et guérison radicale, par le Dr Rnmler, médecin
spécialiste. Pâlit ouvragé couronné, rédigé, d'une façon spéciale, selon des
vues modernes ; 840 pages, grand nombre d'illustrations. Conseiller d'une
valeur réelle, extrêmement instrubfif.'G'ëst le "guide le meilleur et le plus sûr
pour la préservation et la guérison de l'épuisement cérébral , et de l'a mœlle
epinière, du système nerveux , des suites dès; débauches et excès de toutes
sortes, ainsi que de toutes les maladies secrètes. Ge livrb est d'après le ju ge-
ment des autorités compétentes, d'une valeur hygiénique incalculable pour
tout nomme, jeune ou vieux, sain ou malade, b'homme sain ap-
prend à éviter la maladie et les infirmités. Celui qui est déjà ma-
lade apprend à connaître la voie la oius sùre de la guérison Pri x : 1.50 fr.
en timbres-poste, franco Dr méd. Rumler, Genève-«-5 3 (Servette). ;

rassortiment d'été est arrivé
«vu. XVt.t *S—sô.m3. de 0&.*mm\mmm\mV*9m

5339 de l» ¦

p . Société de Consommation _ _ JE

Wm BOTTINES fînes . ^Bf
^m^

fe '̂ pour dames, messieurs et eufauts I^Jryâ
w*̂  provenant des fabriques réputées Bailly et Strub ÔJ

Chaussures françaises et hollandaîsss
Toujours en magasin', lès derniers modèles 5339

Forts SOULIERS de travail
DV" Ristourne 1910-1911 :13 °|0 ^M
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gfl  ̂ """TMl^g^st -• L̂--- Ŝ  ̂ est appelée à conserver la beauté et d'y arriver là ou elle manque, ?-TM P̂ K̂a-W - _Hn 9̂H ear Ĵ* après l'avoir employée 2-3 jours les dames sont couvain- p
4i .7 ^mmÊY

 ̂
lPffM?S. ^^ lBS l̂ eues de son efficacité surprenante. Employée avec grand succès fc

V " À_Wf B ĵ»  ̂ B-Ma-fc 
par les 

dames de la meilleure société, elle est le seul remède em- P

 ̂ L ^BÊK' , - M-fc-S&iSwa. _ -̂*w^% bellissant le visage en le rendant frais et jeune, fait disparaître les h
-I B _¦ >' SPMVIBĈ ^̂  IOW rides au visage et au cou, donne un teint doux , frais , éblouissant. If
¦ aw*'̂ K~ f̂tSKgYVr tJ***"""» i Même les dames d'âge avancé obtiennent un teint si merveilleux m. ,. .,  .~—_ - -... - après l'emploi de la Grême Grolich, qu'il est difficile de discerner 5
m lenr âge. Ephilides, taches de rousseurs et coup de soleil disparaissent en quelques jours. Prix du pot 2 fr. 50. P
M en outre « Savon Grolicb s s'employant alternativement avec l'a crème Grolicb 1 fr. 25. En vente dans toutes les fc
m pharmacies et drogueries. Demandez expressément « Crème Grolich et savon Grolich » « Grand Prix s vu que W
m des contrefaçons existent déjà. 12867 n

j DjpfltàCliam-^

Il ne faut que 12 J/*/\ .-m-^*t- Ẑ
^

secondes pour le le f ^ _̂____ \ŴS '̂
repasser et il est  ̂f £_ ^ÊÊÊ\Ŵ ^
également facile _̂__ _̂\̂ __W^̂
nettoyer. ĝSLW  ̂__̂ __ ^ 

 ̂^

v -̂*t-\ \ - *tî ^̂  m, * touc^er

-m *&%Lm\-Jl J/ff i - ni!$ k̂ * ï* lame.

r l W '_S Ii'AutoStrop est le seul rasoir de ^̂%._\v sûreté qui renferme un système ĵ2jr automatique de repassage. Vous ne
r̂ pouvez vous tromper, parce que le

se repasse lui-même.
La même lame vous donna
un tranchant effilé chaque
fois que l'on en fait usage et

_̂éÊËm e ê vous ôvito la dépense
_ _̂_V ' _« continuelle en nouvolles

_g____T "WP _i_  lames nécessaire aveo tout
______W*P ___ \rvii rasoir de sûreté ordinaire.

*y_ _%î_________\ _—____\___y *_m*̂m, AutoStrop rasoir de sftreté —»r _T
l_*£ŝ B ___M l__%_Sël___ avec 12 lames scier de Sheffield , ^

".O
WWVA^BJ «Sa^ f̂Wk cuir de cheval, étui cuir Fn.

^ÊŜm\\^-—^km9*r  ̂ KÈk. Achetez un AutoStrop à, condition. m •?
_V_m3__f > *m  ̂ mss£3& ot s'' .or*» *"̂  iours d'essai, vous f_
j u M tf B S r  .jÊ SËÊmi n'en *tes "as entièrement satisfait; co

/Am BB/ ËÊÈFWI V°US pouvez le retourner et votre £;
____ _*** __»»!_» aisent voua sera rendu. j

W H g  'mk »\Wr Vente exclusive pour ta région : --

tri/ m W  BETSCHEN coutelier ;;
JppS'"""' CHAUX-DE FONDS *"*

**> i 1̂ —i— i n . ¦ 
¦¦ 

i.i———————^——Demandez a la
BRIOCHE PARISIENNE

37, Ras Daniel-JeanRichard , 27 4204

les Zwiebatbs Fera..

On nomme qui SE
ce qu'il veut

vaincra par son énergie et sa force
vitale, toutes les difficultés de la
vie ! Ge vieux dicton ne trouve
plus guère d'emploi pratique dans
notre époque moderne, car il est
beaucoup de gens dont l'énergie
fait défaut aux moments critiques
et qui tombent en défaillance sous
le fard eau de la déveine. D'où cela
vient-il t Dans la plupart des cas
évidemment, de la faiblesse du sys-
tème nerveux qui a pour consé-
quence le manque absolu de vo-
lonté ferme et de confiance en soi-
même. Acquérir et conserver ces
précieuses qualités devrait être la
tâche la plus importante de tout
homme sensé, car à chaque instant
peuvçnt se produire des événe-
ments où il faut à l'homme toute
la vigueur et dès nerfs solides et
sains. C'est pourquoi il faut s'y
prendre à temps et fortifier son or-
ganisme par le IVervoaan. le re-
mède bien connu et dont l'efficacité
n'a jamais fait défaut, même dans
les cas les plus rebelles. En vente
dans les bonnes phanaacies à fr.
3.50 et fr. 5.—. 23771

En vente dans la Pharmacie
Centrale, Charles Béguin, Phar-
macie Gagnebin, C. Mathey, Phar-
macie de la Poste, L. Parel et dans
toutes les autres pharmacies à La
Chaux-de-Fonds. Scn. 4

N'essayez pas
si vous toussez, autre chose que les
BONBONS OES VOSGES

Aux J*f om Infaillible
Bourgeons AeS, contre

de l&M f̂flH l̂t Rhumea
Sapins vSS&WmWVË r°QZ

des _̂T_T__ T_7__ffl Catarrhes
Voges \VaHfflP y Bronchites

Exiger la for- (5zt5 ' oe ci • dessus
Déposé

Qoût agréable. — En vents partout.
Seuls fabricants : 37

Bruggeret Pasche, Genève, Eaux-Vives
N.-8. — Tout autre modèle ne por-

tant pas le mot * VOSGES » entre nos
initiales B. et P. est une contrefaçon.

Polisseuse
On demande pour entrer de suite,

une bonne polisseuse de fonds argent,
à défaut , on prendrait une apprentie.

S'adresser à M. J. Herrmann , déco-
rateur, Waldeuburg (Bàle-Camoa-
gne). 135-20

' f̂e- , EXPOSITION
gBgM PERMANENTE
Uni POTAGERS
aHa-G»«_W-MmBl L-BM W OHI — en — .

WgBIgSllIb TOUS GENRES
IffiWIl -BlaM l[f**g-»EliB'y W — à la — 6310
_ ^"B ÎK FABRIQUE J. BOLLIGER
^̂  ̂ **W 10, Rue du Gazomètre, 10

_jj_ W Ĥt_i

fln pareils des Caléchmite
Le meillenr souvenir de l'Instruction religieuse et de la Com-

munion, à offrir à vos enfants est, sans conteste, le volume écrit
spécialement à leur intention par

une mère de famille 6609
Jeune fille et catéchumène

* ou
Jeune homme et catéchumène

Prix : Fr. 3.75 le volume relié, courvertare et dos toile.
En vente à la Librairie COURVOISIER , Place du Marché

3£Ë <@_3& SB @
Mlle J. MATHEY, Rue de l'Est, 18

d© retour gg —-o—axë*- *.
Joli choix de CHAPEAUX, dernières Nouveautés do Paris

—o— S» charge des réparations — o— 5952

CAFÉS
VERTS et ROTIS

Les meilleurs et les meilleur marché,
se vendent certainement à la

2£ôtisserie
Rue du Versoix , 7

Moulin électrique — Dernière création
Café rôti, régulièrement frais, se

vend le demi-kilo depuis fr. 1.25 à 2.—
Café moulu, mélangé à fr. t 

le demi-kilo.
Café de illalz, moulu, à fr. 0.50

le demi-kilo. 4373

Ulcères aux jambes
J'ai souffert pendant 2 ans d'ulcères aux jambes accent-

gagnées de forte Inflammation. C'est à la Clinique „Vi-
ron" à Wienacht près Rorschach, qui m'a traité par correspondance

et par des remèdes appropriés, que je dois ma complète guérison. Gottfr :
Wehrmûller. fruitier, château Langrûti , Cham. (Kt. Zoug). Sign. légalisée
par X. Baumgartner, ebancelisr. à Hûnenberg. Ue-1300 31693

Adressa : Clinique «Vibron" à Wienacht , près Rorschach.

¦ n mmmmmmmamn—mmmaammmmmmmmmmÊmmmmmaa amaammmmmmmaa—an i . ^ . ^  mamma— ****——m——mmm *.

===•¦ LUNDI DE PffljOES ET JOURS SUIVHHTS •=

_E_^B- _̂PE .HH ' aHk M̂ \-.'" aHHaHa_Ba_ âHa_fl{ '-JL. mWmW aMM _____f _̂______________________m IH 
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Tabliers Kimono pr enfants Tabliers Ménage pr Dames Tabliers à bavette, forme brouse Tabliers formebiouse, très élég.
i II m i II m i n m i II m

1.95 2.25 2.45 0.95 1.45 1.95 1.95 2.65 2.75 2.45 3.95 4.50

Tabliers fourreaux «ce»»*»». « t«»*» «. »»t<L Tabliers Kimono
3.âo 3.95 On lot ChemiSES je Dames rzrz 7.05 vu m

m——mmmm m̂^mmmmmm—maama—mm *mmmm—mmmmma m̂mm m̂^mimammmmmmmmmmmmma ——^——^mam ^—m
. JUw» "V «f | ' ¦ ¦ 'i
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ZIGOMAR
GRAND ROMAN INÉDIT

PAR

LEON SA2IE

LIVRE TROISIEME
L'HEURE DE LA JUSTICE

On savait que Paulin Broquet avait eu âft§ire
aux Zigomar ; mais l'on eût voulu savoir en
outre s'il était parvenu à prendre le chei ef si
le blessé, si l'homme à la fiîgure carbonisée,
était ou non le fameux Zigomar!.. Et cela, on le
demandait à Paulin, Broquet... on attendait de
lui impatiemment Une Téponse définitive.

On ne se doutait pas que lui-même eût voulu
•He savoir, être plus . que tout autre fixé sur
ce point... Pour dire vrai, Paulin Broquet tout
d'aDoro. avait supposé, ce qui semblait tout na-
turel, que ce comte de la Guérinière était un
aventurier quelconque qui se parait d'un nom
d'emprunt.

Depuis l'affaire de la rue Le Pelletier, depuis
que le comte de 'la Guérinière se trouvait mêlé a
l'assassinat du banquier Montreil, Paulin Bro-
quet avait fait une enquête très sérieuse, très
seirée sur cet étrange personnage.

il avait acquis la certitude que le comte de la
Guérinière était un gentilhomme authentique,
con c lia généalogie était certaine, la filiation
prouvée. On pouvait le suivre pour ainsi dire
pas à pas dans la yie, dans la vie de surface
qu 'est celle de mondain qu'il menait.

Paulin Broquet apprit toutefois que le comte
de la Guérinière, père de celui-ci ne possédait
pas de fortune, qu'il vivait assez simplement et
durement des revenus incertains d'une mai-
gre propriété qu'il exploitait lui-même.

Au demeurant, tin excellent et digne homme',
dent l'existence fut loin d'être heureuse...

Son fils se vit fo rcé de donner sa démission
d'officier. JI vint mener à Paris la vie de noble
désoeuvré, ga,ns: Je sou, qui .courait l'aventure,

attendant le* Sna!rîàg|ei a (gitossé poU". Il Vivait assez
misérablement faisant des dupes... mêlé à quel-
ques affaires de spéculations douteuses, louant
son titre pour figurer dans les listes de con-
seils d'administration, d'opérations financières)
plus (ou |noins louches qui aiment montrer' à leur,
tr te quelques noms sonores, des titres de na-
blesse, auxquels les gogos croient.encore.

Le plus certain, revenu de cet authentique
gentilhomme, en attendant le sourire de lai
jeune dame de cœur qu'il ferait comtesse:, était
le secours de la dame de pique, qu'il invar
quait chaque soir...

11 fut , au cours de' sa carrière de bohème
mondain, compromis dans plusieurs histoires
peu claires... On trouvait toujours son nom)
cuand la police fermait un cerclé . mixte où
fréquentaient les vieilles dames diamantées...
On racontait sur lui certaines anecdotes <ie
tricherie, d'indélicatesse au jeu. Mais cela, .af-
firmait-il, était de tradition dans la noblesse,
il ne dérogeait pas, cela ne comportait , à
ses yeux aucune importance. D'ailleurs, très
fort aux armes, on le savait toujours prêt à
défendre son honneur, qui, depuis fort long-
temps n'existait plus, et sur lequel, probable-
ment pour cela, il se montrait extrêmement
chatouilleux.

Puis, un jour, tout changea. Le comte de la
Guérinière abandonna la chambre meublée qu'il
occupait chez Mme Agathe, rue d'Amsterdam.

Mme Agathe tenait des chambres meublées
et des salons galamment occupés... Elle avait
pour le fringant comte de la Guérinière... pour
son Faustin... des attentions de mère... Elle le
logeait et lui donnait les repas du "matin à bon
compte... n'osant jamais lui présenter la quit-
tance . • . •

Ce fut pour Mme Agathe un crève-cœur, un
déchirement sans nom , quand Faustin ayant
fait, prétendait-il, un héritage inattendu, fa quit-
ta brusquement.

Il sembla à cette bonne Mme Agathe qu 'elle
devenait veuve et perdait son fils à la fois !...
Ellcyj e s'en consola pas!... Le comte de la
Guérinière , d'ailleurs , avant de partir , paya la
note sans discuter... en parfait gentilhomme.,.

Il alla habiter un petit hôtel délicieux...
Peu après, Mme Agathe apprenait, pauvre

Unis anx Entrepreneurs
m*̂^*m>

La Commune de La Chaux-de-Fonds met au concours la cons-*
truotion en béton armé du bassin du nouveau gazo-
mètre.

Les intéressés peuvent prendre connaissance des plans, cahiers
des charges, liste des fers, etc., an bureau de la Direction soussignée
qui reçoit les soumissions jusqu'au 12 Avril prochain, à 6 Heu-
res du soir. - H-30262-C 6Ï07

LA CHAUX-DE-FONDS, le 30 Mars 1912.
Direction des Services Industriels : H. MATHYS.

A LOUER
Grand local pour magasin, deux grandes devantures, dépen-

dances, vitrines et banques bois dur, cour pour déchargement des
marchandises. A remettre tin octobre 1912 ou même plus tôt.

S'adresser à M. Ed. Perrochet, propriétaire, rue Léo*
pold-Robert 31. H-21141 6447

ENTREPRISE DE TOUS TRAVAUX OE CONSTRUCTIONS
Réparations. Transformations. Bâtiments neufs

LOUIS HAENGGI
Téléph. 435 Bureaux et Magasins : Rue Célestin-Nicelet 2-4 Téléph. 435
flanpRMÎnnnaÎPB du système de oéton armé de l'ingénieur F. Pulfer, à Berne.uu»bBMiuniiaiiB da syst de8 poutres en béton armé de ring H> Hugli > _ Berne_
Systèmes employés pour l'exécution des constructions les plus importantes

en ville et à l'étranger. — Nombreuses attestations.
Outillage mécanique moderne 631?

"BTirpa • -*x-j m-j xrma, BS55Ë5

LA GENEVOISE
Compagnie d'assurances sur la Vie

€3rESnxrÈ3 7̂"E3
Panels de garantie : 83,000 ,000 de frauoO)

conclut aux meilleures conditions : Assurances au décès —Assuran-
ces mixtes — Assurances combinées — Assurances pour do-
tations d'enfants. H-20059-X

Conditions libérales. — Polices gratuites.

' - JEE-eHr-t-te-a*'' -*vm.mm,£*&*m m̂ •
aux taux les pins avantageux

Demandez prospectus et renseignements à M. Henri Huguenin, agent ,
général, rue du Premier-Mars 4, a La Chaux-de-Fonds.
d. de Rabours, inspecteur pour la Suisse romande, à Genève ; au Siège
soolal, rue de Hollande 10, à Genève. 358

Ville de La Ghaux-de-Fonds

Ecole d'horlogeriejt de mécanique
Ecole d'horlogerie

Division technique. (Supérieure). 4 années. Apprentissage complet de la
-montre simple et compliquée.

Division pratique. 3 années. Apprentissage complet de la montre simple.
Conrs spéciaux. Réglage de précision. Montres compliquées. Construction

d' échappements à détente. Rhabillage. Construction par procédés méca-
niques des ébauches et mécanismes de remontoirs. Pendulerie. Eludes
des calibres.

Cours d'échappements. 2 années.
Cours de réglage pour jeunes filles. 2 années.
Cours préparatoire pour garçons et jeunes filles. 1 année. Prépa-

ration à l'apprentissage de l'une'quelconque des parties de l'horlogerie.

Ecole de mécanique
Division technique (Supérieure). 4 année. Pour techniciens de fabrication,

constructeurs, chefs d'usine, etc.
Division pratique. 4 années. Pour ouvriers mécaniciens.
Cours préparatoire pour apprentis monteurs de boites. 1 année.

La rentrée aura lieu .le lundi . 39 avril 1913, à 8 heures du matin.
Pour renseignements et inscriptions s'adresser au Secrétariat jusqu'au
20 avril. 5746

¦¦ L Balanctae - Bouelle
Rne Nnma-Droz 126

de retour de Paris
6402 .. . . Se recommande.

ATZ8
Les Etablissements et malsons de Banque soussignés ont l'honneur

d'informer le publlo que leurs caisses et bureaux seront fermés la

Lundi de Pagnes, 8 A vril.
Banque Nationale Suisse.
Banque Cantonale Neuchâteloises
Banque Fédérale (S. A.)
Caisse d'Epargne de Neuchâtel*
Crédit Foncier Neuchâtelois.
Crédit Mutuel Ouvrier.
MM. Perret Se Gie.

Pury & Gié.
Reutter & Gie.
H. Rieckel & Gie.

Usine Genevoise de Dégrossissage d'or
Les effets à protêt à l'échéance des B et 6 avril seront remis aux

notaires le 9 avril , dés 4 heures du soir. H21075C 5956

Régleuse
entreprendrait encore quelques grosses
de réglages Roskopf par mois. — S'a*-
dresser par écrit sous chiffres «J. O.
6220, au bureau de 1'IMP à.RTIA.L. 6320

V Ain m ne pour les retards, n'em-rOUUUOB, ployez que le Mena-
it ruai. Prix 6 fr. franco. Efficacité ga-
rantie. Dépôt général , Pharmacie de
la Couronne, Lapoutroie/Alsace, Alle-
magne, N* 586. De 2760 8131

fitaîs îl léfaït tfe isojn côté Heureux tt'en finir sans
dommage.

i/n emporta le capitaine. Robert et un autre
Eocteur lui prodiguèrent leurs soins... le for-
cèrent à fseï coucher dans le salon d'André Girar-
dfer qui lui offrit cordialement son grand divan
cie malade..;

„„Pendant Ce temps, Paulin Brotpiet aidait le
Comte à sie{ vêtir...

Malgré tout l'empire que cet Homme admira-
blement trempé avait sur lui-même, il ne parve-
nait pas à dominer un énervement très pro-
nonce, et à empêcher ses membres de fris-
sonner... »

C'est qu'A se sentait ici très mal a son aise,
dans ce jardin, dans cette villa. Cependant, il
n'avait pu refuser le lieu de la rencontre.

Il lut tardait maintenant, de même assurément
qu'au brillant baron Dupont, et aussi au baron du
Jard, "de quitten le fplus tôt possible (cette maison.
Ce voisinage lui rappelait des heures d'inquié-
tude.
. La villa touchait trop, à (leur "gré, â la villa où

Riri leur avait été enlevée si habilement par

EA! LECTURE DES f  AMÏLLES

leursi ennemis implacables.
ils n'aimaient pas beaucoup revenir aux¦endroits où ils avaient échoué dans une entre-

pnse, de même qu'il leur était très désagréable
de se trouver en face de gens qu'ils sentaient
plus fort.

Il fallait même que le trouble du comte et son
désir de partir fussent grands pour qu'il ne por-
tât pas plus grande attention au valet de cham-
bre que le propriétaire de la "villa mettait à son
service. Il ne se douta de rien, et sa méfiance,
très grande cependant, ne fut même pas mise
en éveil.

Paulin Broquet Habilla' donc fe dohite de la
Guérinière. Il lui passa son gilet, sa jaquette,
son paletot.

Puis, comme pour effacer tin mauvais pli et
donner un coup de brosse, il appuya de la main
sur le côté droit de la jaquette .

Sousila /pressionide sa niain le détective sentit
la petite ampoule, placée dans le gilet craquer...
Il gaïda à cet endroit la main appuyée et brossa
tout autour très soigneusement.

Quand, un moment après le comte de la
Guérinière avec ses amis, quittait la villa, Pau*
lin Broquet qui les* regardait partir en auto,
se disait :

Il eût ïaThi brûler Ta peau avec le fer rouge
ou le vitriol..,Mais alors une autre marque dou-
loureuse, et qui e'ût probablement rempli le
même office que celle-ci eût subsisté... Le
temps seul arrivait à la détruire ; encore f allait-
il deux ou trois ans. - • '

Donc le comte de la Guérinière s'en allait
maintenant marqué pour longtemps.

Et Paulin Broquet savait dès à présent qu'il
reconnaîtrait son homme.

vn.
Les verres du Riquiqui!

Les duels sont comme les bonnes fortunes.
Il est rare qu'ils arrivent seuls.

Avec le comte de la Guérinière, dont la ré-
putation de duelliste demandait à être soute-
nue, il devait en être ainsi. Il eut encore peu
après une autre affaire.

Mais la raison de ce nouveau duel ne sem-
blait .nullement se rattacher aux affaires pré-
çéoen'tes. - Y

11 ne s'agissait de rien ayant rapport, de
près ou de loin, à la famille Montreil, à Riri
oiîH à une personne de cet entourage. ;

Seule, la toute joli e Lucette Minois devait
se trouver en cause.

La divette iéltait l'idole du public de L'u-
tœtia et le nombre de ses adorateurs se chif-
frait par milliers- (

On pouvait dire que tout Homme qui l'en-
tendait devenait amoureux d'elle... Mais c'était
autant de soupirs perdus, disait-on, sans pou-
voir rien affirmer, cependant, car en cela moins
qu'en toute autre chose, il ne faut jurer de
rien...

(Toutefois la légende dû monde des théâ-
tres ne lui donnait qu'un amant officiel et ne
luï en prêtait quelques autres qu'aux jours de
grande médisance, ou parce qu 'il semblait aux
mieux intentionnés, impossible qu'une aussi
jolie femme se réservât pour le bonheur d'un
seul homme.

. I! faut dire, pour tout avouer, que Lucette
Minois trouvait son avantage, comme on dit
d.'.ns les coulisses, dans cet amour du comte
ce la Guérinière... Son amant était fort géné-
reux... Par conséquent le soupirant qui vou-
lait connaître aussi le sourire de cette exquise
diva, devait y mettre, outre la plus grande
discrétion, un prix tellement élevé que cueillir ;
une étoile à cette hauteur n'était pas à la
portée de tout le monde.

Ii fallait payer cher et garder le secret de la
conquête. Or, certaines amours de ce genre,
n'Çnt en vérité de la valeur que parce que tout
le monde sait quel est l'heureux mortel.

De plus l'épée redoutable du fameux comte
de la Guérinière donnait fort à réfléchir aux
pijUS audacicjix. ,
/ A. *mivr _, :'

— Oui, tu péta! aller maintenant, comte de
la puérinière. 'Qui que ttu sois, je ï'aï (marqué ! Je
pourrai te reconnaître!... Je saurai qui tu es!

L ampoule contenait un liquide corrosif, mais
q'ui, tout en ne causant aucune souffrance,
laissait sur la peau une trace que rien ne
pouvait enlever. Le corrosif tatouait forte-
ment. Aucun produit chimi que ne parvenait
a éliminer la .marque; . ÛS aucun réactif, 13
tâche ne s'effaçai!,.,

Ecole a Brt ne La Chaux-de-Fonds
Année scolaire 1912-1913 — o— Ouverture 1er Mai

Les conrs d'enseignement général des arts dn dessin compren-
nent : le dessin artistique, 4 degrés : cours de dessin et géométrie élémen-
taire les lundi et vendredi de 5 à 7 fleures , collège primaire, destiné aux élèves
encore astreints à la fréquentation de l'Ecole primaire, professeur, M. Cb.
Rossel. — Dessin d'ornement les lundi et mardi de 8 à 9% fi. collège pripiaire,
prof. M. W. Stauffer. — Dessin de la figure, les lundi, mercredi, vendredi de
S à 9 '/• h. collège industriel, salle 43, prof. M. Ed. Kaiser. — Académie, mo-
dèle vivant, salle 41, prof. M. W. Aubert, lundi, mercredi, vendredi, 8 i 10 h.
— Dessin géométrique ct professionnel à l'usage des apprentis de tous
les métiers ; lre et 2me années, mercredi et jeudi de 8 a 9 */« h., salle 29, prof.
iM. Gh. Rossel. — Sme et 4me années, lundi, mardi, vendredi, salle 29, de 8 àQ 'U b., prof. M, G. Péquegnat. — Composition décorative, les mercredi
et vendredi de 8 à 9 •/« n., salle 40, prof. M. P'-E. Inaold. — Modelage, au
sous-sol, le mardi de 8-a 10 b., prof. M. Kaiser, r— Cours préparatoire à l'u-
sage des élèves encore astreints a la fréquentation de l'Ecole primaire, le mer-
credi de 5 à 7 h., prof. M. A. Barbier. — Perspective et ànatomie. le
jeudi de 8 à 10 h-, professeur M. E. Stebler. — Peinture le dimanche matin
de 9 à 12 h., prof. M. William Aubert. — Dessin à l'usage des de-
moiselles, les lundi et vendredi de 4 à 6 '/, h. ; le mardi de 8 à 10 h. —
Peinture, mercredi, vendredi, samedi dès 2 h. après-midi, prof. M.. W. Au-
bert.

Pour suivre les cours ci-dessus indiqués, il suffit de tfinscrire auprès des
professeurs aux heures des legons. . . . .  ''

Les classes professionnelles forment des élèves décorateurs de la
boite de montre et pour la fabrication et le décor du bijou, des graveurs sur
acier pour différentes spécialités ; ils sont reçu dès l'âge de 14 ans et pour 4
années dans les classes de gravure, professeurs, MM, Xanz et Geel ; de guil-
locbis, prof. M. Rossel; de peinture sur èmaU et émaillerie, prof. M. Kochér ;
de bijouterie-sertissage-joaillerie, prof. MM. Montandon et Mettant. L'ensei-
gnement comprend le travail pratique de chaque profession ainsi que des
cours de composition décorative, de dessin, de modelage, d'histoire de l'art,
etc. Travail journalier 10 heures, vacances 6 semaines par année. Les ins-
criptions doivent être adressées par lettre à M. "William
Aubert, Directeur, an collège industriel , jusqu'au IS avril.

Les examens d'admission auront lieu le 17 avril à 7 heures
du matina 

Art décoratif, nouvelle division, dirigée par M. Ch. L'Eplatte-
nier. professeur.

I" degré. Examens d'admission, leçons chaque jour de 4 â 7 b.
Programme du cours de M. Ch. L'Eplattenier : Etudes dessinées, mode-

lées et peintes d'après nature. Figure humaine, animaux, paysages. — Appli
cation de ces études à la composition décorative. Peinture murale, affiches,
vitraux, sculpture décorative et monumentale, médaille, etc,«m. degré admission sans examens, à toute époque, fréquentation fa-
cultative de un ou plusieurs cours.

1° Programme des cours de M. Georges Aubert, leçons, jeudi et vendredi
de 8 à 12 h., samedi de 2 à 4. Dessin, modelage. Etude raisonnée de ia forme
dans la nature et dans les styles. Etude de la forme pour elle-même et pour
ses valeurs expressives et imitatives. — Sculpture Sur bois. Application des
études ornementales à l'exécution de divers objets, mobilier, etc.

â° Programme des eours de M. Perrin ; leçons, le mardi 8 à 10 heures,
jeudi 2 à 4, samedi 10 à 12. — Composition ornementale, recherche des élé-
ments décoratifs de la nature, minéraux, végétaux , animaux, etc. — Etudes
des formes et des couleurs au point de vue ornemental. Composition décora-
tive basés sur la géométrie et les études précitées.

3° Programme des cours de M. C.-E. Jeanneret ; leçons le lundi 8 à 12,
mardi 10 à 12, 2 à 4, mercredi 8 à 12. — Etude théorique des éléments géo-
métriques, leurs caractères, leurs valeurs relatives, décoratives et monumen-
tales. — Etude pratique : Architecture, mobiUer, conception d'ensemble, objets
divers. Dessin d'exécution , plans-, coupes, perspective, etc. — Exécution prati-
que d'oeuvres d'architecture , de décoration d'intérieur et d'objets divers.

Pour les inscriptions et renseignements, s'adresser au Directeur
M. Charles L'Eplattenier, rue Numa-Droz, 54.
H-30254-c 4953 Le' Président de la Commission : H. BOPP-BOILLOT.



Ecole supérieure de Commerce
La. Chaux-de-Fonds

^Etablissement communal
subventionné par les Autori tés cantonales , fédérales

et par l'Administration du Contrôle

c'année scolaire 1912-13 commencera le Mardi 30 Avril
L'enseignemeut comprend 4 années d'études.
Peuvent être admis les jeunes gens et jeunes filles âgée de 14 ans révolus,

qui subissent avec succès 1 examen d'entrée.
Ce dernier aura lieu le lundi 29 avril , dès 8 heures du matin, à l'Ecole

(Collège des Crétêts).
Les demandes d'inscription, accompagnées du dernier bulletin scolaire et

Ae l'acte de naissance des candidats, sont reçues, jusqu'au 9 avril, à la Direc-
tion, et du 10 au 27 avril, par le président de la commission, à son bureau,
eue du Pont 12.

Pour tous autres renseignements, s'adresser aux soussignés.
Le Directeur. ie président de la commission ,

F. Scheurer. L.-H. Courvoisier-Gainand.
Cours spéciaux pour les élèves réguliers de l'Ecole désirant se présenter

aux examens d'anprentis de la Poste et des Télégraphes. H-30359-C 5834
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femme, fliue FaustikiT était l'amant cte Lu rette
Minois, l'étoile charmante de Lutœtia...

...Icv Paulin Broquet se souvint avoir eu
aftaixe pour la première fois au comte de la
Guérinière. Le comte vint déposer plainte con-
Itre un voleur inconnu qui avait soustrait un
(magnifique collier, à sa maîtresse Lucette Mi-
nois... ¦ *

Mais de tout cela, il résultait qUe l'authenti-
d'tè"du comte était indiscutable, et que si vrai-
ment le comte de la Guérinière et Zigomar ne
taisaient qu'un, cet homme était admirable.

— Ce Zigomar,, déclarait Paulin Broquet,
•est l'un des plus, extraordinaires bandits qu'on
puisse voir.

Mais en lui-même Paulin Broquet se disait
que logiquement, malgré sa force, son adresse,
sa vigueur et sa merveilleuse ingéniosité, le
comte de la Guérinière ne pouvait se trouver en
m^me temps en deux endroits différents... être
à la fois le comte de la Guérinière bien en vue,
riant, soupant avec de belles filles, faisant de
l'esprit, et à la même heure, être ailleurs le
Zigomar impitoyable assassin !... La logique de
ï'existence moderne, si loin de tout roman
et de fout merveilleux, ne permettait pas de
l'admettre...

.V avait-il deux comtes de la Guérinière,
O'u deux Zigomar?
\ ""avait-il un Zigomar se .grimant en comte

de 'la Guérinière ?
C'est ce que voulait maintenant à toute force

découvrir Paulin Broquet.
les circonstances allaient le servir.
...Nous savons qu'au Dépôt, le lendemain

de l'arrestation de Riri, le comte de la Guéri-
nière .eut l'aplomb de se présenter pour Hffrir
à la jeun e fille son concours, son appui...
et nous savons de quelle façon cavalière Raoul
Montreil , intervenant fort à propos, le chassa...

A la suite de cette grave offense , Raoul
s'attendait à recevoir) les témoins du comte...
Il n'en fut rien-

Or Raoul et son frère Robert eussent été
heureux de tenir le comte au bout de leur épée,
de venger leur père, dont ils croyaient ferme-
ment que cet homme était ls'assassin...

lis cherchaient vraiment tous deux le pré-
texte oui amènerait Je comte sur le terrain*; et
torts de leur droit, ayant confiance en la jus-
tice, ils se sentaient certains l'un ou l'autre
de 'faire expier; à ce misérable audacieux, ses
iortaïïs. Ils croyaient fermement que l'un ou
l'autre ,comme l'espérait Raymonde, ils arrive-
j aierft à tuer ce misérable...

Mais après l'incident du Dépôt, le comte
de la Guérinière parut se dérober, fuir les
deux frères, qui pendant quelques jours n'eu-
rent de lui aucune' nouvelle... Cela les inquié-
tait. (Raoul se" mit en campagne pour rejoin- .
dre le comte ct de nouveau le pjjav&quej :. I

Par suite d'un de ces hasards de la vie
parisienne, d'une de ces rencontres oomme il
ne s'en fait que sur tes frottoirs de cette ville,
où tout est un peu théâtre , à la sortie d'un
grand magasin où elles venaient de faire des
achats, Raymonde avec son frère Raoul, Mme
Laurent avec Riri, se croisèrent et se rejoigni-
rent au moment où le comte de la Guérinière,
débouchant à ".'improviste, se trouva en face de
Roi, un peu écartée par la foule, et séparée
de Mme Laurent.

La croyant seule, le comte surpris, ne ré-
fléchissant pas, lui cependant si prudent d'ha-
bituae, se hasarda à arrêter Riri, à lui parler,
à vouloir, sous prétexte de la tirer de la foule,
lut prendre la main.

,kûi, effrayée, toute pâle, tremblante, ne sa-
vait comment se débarrasser de l'importun,
quand Raoul l'aperçut et la délivra.

îl y eut échange de mots vifs entre lui
et le comte.

Comme tout près se trouvaient des amis et
des gens qui les connaissaient tous deux et
crin avaient vu la scène, le comte de la Guéri-
nière ne voulut pas se laisser froisser par
l'avocat sans répondre vertement. Il sacrifia sa
pj uoente réserve à son amour-propre, à sa
gloriole devant l>i galerie.

— Monsieur, dit le jeune avocat, vous venez
d'insulter une fois de plus cette jeune fille...
Je suis son avocat... son défenseur... je prends
aujourd'hui sa défense ici, comme je la pren-
drais au Palais, et je vous dis que vous êtes
un goujat!...

— Monsieur...
— L'offense que vous lui faites , je la tiens à

mon compte ; c'est à moi que vous en rendrez
rai&on. Demain mes témoins seront chez vous.

Tout Paris, le soir, connut cette altercation.
Le duel était inévitable.

Le lendemain donc, les témoins de Raoul
se présentaient chez le comte de la Guérinière.

C'étaient un ami du barreau , un confrère, ct
un ami du capitaine de Rennebois, tous deux
bons escrimeurs et très au courant de ces
soi tes d'affaires.

Le comte de la Guérinière les mit en rapport
avec deux de ses amis, le baron du Jard et le
très décoratif baron Dupont.

Contre l'attente des témoins de l'avocat, ces
messieurs déclarèrent que le comte de la Qué-
rinière refusait absolument toute rencontre avec
Raoul ou Robert Montreil.

Comme '.es témoins de l'avocat insistaient,
1; superbe baron. Dupont prit la parole et
prononça solennellement:

— Notre client compte à son actif une ving-
taine de duels... tous heureux... Sa bravoure
ne peut être mise en jeu... U refuse de se bat-
tre avec Raoul Montreil, il en a le droit!...
;Sa '•torçe aux. armées, son passé lui 'pçr«etteiit
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de décliner cette rencontre... D'ailleurs foute
rencontre serait sans raison valable. Si le comte
a offensé Mlle Ménardier... c'est sans lé vou-
loir., et il se tient prêt à lui faire publique-
ment toutes les excuses qu'elle exigera...

Les témoins de Raoul insistèrent
— Messieurs, leur dit encore le baron Du-

pont, ir* est en plus de cela ime raison qui
justifie ce refus. Vous auriez dû la garder pré-
sente à la mémoire et ne pas nous obliger à
la rappeler ici... A un moment donné par une
suite de coïncidences fâcheuses, le nom du
comte de la Guérinière fut prononcé au sujet de
l'affaire .de la banque Montreil. La bienséance
détend au comte de la Guérinière de risquer de
*uer le fils, quand il s'est vu dans l'obliga-
tion douloureuse de faire reconnaître sa parfaite
innocence dans l'assassinat du père!...

Les témoins de JRaoul n'avaient qu'à se
retirer. Mais Raoul entra dans une fureur épou-
vantable quand on lui fit part du résultat de
l'entrevue. Il parlait de brûler la cervelle de ce
misérable.

On eut du mal à le calmer.
Alors le capitaine de Rennebois eut l'idée de

(se substituer |à son futur beau-frère et de pren-
dre l'affaire pour; lui... Il y avait, au moment
de l'altercation de Raoul et du comte, sa fiancée
Raymonde... Les règles du duel lut permettaient
de prendre la place de celui à qui on refusait
réparation, et qui allait être son parent.

L'affaire, cette fois, marcha rapidement.
Deux jours après, dans une allée du jardin

de lia villa d'André Girardier, le comte de la
Guérinière croisait la fer avec le capitaine de
J(ennebois. .'

Le pombat ïut très ardent.
Lr comte de la Guérinière avait dit à ses

anus avec qui il parla de cette affaire pendant
les préliminaires de la rencontre :

— Cette fois je n'aurai aucun scrupule. Us ont
cherché cette affaire. Us veulent me tuer, ils
m 'ont poussé; "à bout. Je n'ai pas à ménager le
capitaine... U tire l'épée comme un militaire ,
c'est-à-dire très mal... tant pis pour lui!... Je
vais lui loger mon fer dans le corps.

Le comte se trompait. Le capitaine, quoi-
que militaire, tirait fort bien. Longtemps le com-
bat tut indécis. U y eut de nombreuses reprises
sans résultat.

La rencontre était tenue absolument secrète,
personne n'y assistait ; cependant Paulin Bro-
quet et Gabriel, cachés derrière un massif,
déguisés en valet de pied et en valet de cham-
bu , suivaient avec la plus grande attention
les péripéties de ce duel.

Paulin 
^
Broquet attachait ià "cette rencontre

lune extrême importance, non pas seulement
"à cause de l'issue du duel, qu 'il espérait heu-
reuse pour ses. amis, mais parce qu 'il pouvait
mieujs mwts que lors, du duel avec le purna.-•¦ w,V7Y, ¦. „- . ' : ¦- ' -, „ •>• : .. . ,7 r, . ;;..-7 'i

liste Marc Collas éjudier le comte de la Gué-
rinière.

Le détective, on s'en souvient, avait annoncé
quand il procéda à l'enquête lors de l'as-
sassinat du banquier Montreil, que l'assassin
était gaucher. Depuis, à (maintes reprises il avait
en se trouvant en face du comte de la Guéri-
nière, cherché ia acquérir une certitude sur ce
détail dont on voit l'importance... Le comte
était-il gaucher ou droitier?

Jusqu 'à présen't il ne lui avait pas été possible
de l'établir définitivement. Paulin Broquet te-
nait absolument 'à le (préciser.

Lors du duel avec Marc Collas, le Comte de la
Guérinière se servit de la main droite... Mais
le gentleman cambrioleur qui le soir du vol du
collier de la baronne Van Cambre tira sur lui un
coup de revolver, ce gentleman dans lequel
Paulin Broquet voulait reconnaître le comte, ce
gentleman employa la main gauche! C'était à
n'y rien comprendre.

Aujourd'hiù l'adversaire du capitaine se ser-
vait encore de la main droite...

Et cependant Paulin Broquet remarqua qu'une
fois ou deux après lun repos entre des re-
prises plus dures, plus énervantes, il rentrait
aans la piste tenant l'épée de la main gauche...
Il se remettait en garde en passant vivement
son épée dans la main droite...

L'incertitude restait donc la même.
Ah ! je saurai... je saurai quand même, se dit

Paulin Broquet, je saurai!...
Pendant les préparatifs du combat, Paulin

Broquet s'était mis à la disposition du comte
pour le déshabiller, le soigner. U était le valet
ae chambre désigné par André Girardier.

Lorsque le comte quitta avec ses témoins la
chambre qui lui avait été donnée pour se désha-
biller , Paulin Broquet s'y attarda , sous prétexte
de ranger les effets.

Quand il fut seul dans la pièce, il glissa dans
la poche du gilet du comte une petite ampoule
de verre qui contenait un liquide incolore...

Et il alla promptement assister au combat...
...Le Capitaine paraissait assurément beaucoup

moins vigoureux, beaucoup moins entraîné que
son adversaire. Comme Marc Collas, il ne sut
pas, en face de ce duelliste merveilleusement
redoutable, garder tout son sang-froid.

Usé laissa emporter par ses nerfs ; il oublia la
prudence, et il commit là faute , pour en finir
plus vite, d'employer la violence. U oublia ce
principe des vieux maîtres : « L'épée est femme:
elle se manie comme une. fleur , et vous trahit
comme femme qu'on brutalise ».

Son jeu se .désunit, et la punitio n arriva
peu après.

L'ép.'e du comte à la nouvelle reprise plus
bouillant , l'atteignit profondémen t à l'avant-
has et le mettait dans l'impossibili t é de con-
tinuel.. . 'A Vrai dire. le comte esnérait m 'env ..
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Traw*"*Slt double capitonnage, rideau
' wP^Mllil " batiste, matelas crin et oua-

iMuW -̂n mmm té' deux oôt*e se baissent,
Ml 'f WMm\\m\ sommier métallique, pour

ÊMÊki ¦ CQ franr-p.j-g|0Lm 3o u||ÇS
P̂ HjB§â|||H| 

26 
francs

Ç§p̂ ^̂ ^̂ ^HJ. ^̂ | . Au Berceau d'Or - Ronde II

l .̂ Oscar GROH¦ 7 ; m — w m Ê m m a a m Ê — m Ê m a — m m — W m—m— m m m W a w t m

Restaurant̂  Plaisance
A vendre une qnantité de tables, chaises, glaces, piano,

draperies, lustrerie à gaz, lampes â arc, vaisselle,
verrerie, boutelles fédérales, grand potager pour res-
tau rant ou pension, etc. 624S

AFFICHES et PROGRAMMES, œïff

w ™ *ï~ ULRICH AM
ŝ T"!sRISB ARCHITECTE-CONSTRU CTEUR

Travaux ds Maçonnerie succeiseur de «i. Ed. Piquet

BéTON ARMé Bureau : rue du Brenier 14

Bâtiment et fcal à vendre
au centre du Locle

. ¦» .
M. le Docteur LOUIS DROZ offre à vendre la maison portant le

N° 22 de la rae de la Côte, au Locle, ainsi que le jardin , en nature
de beau et grand sol à bâtir, sis au Sud entre la rue de la Côte et la
rue de France.

Ces immeubles forment les articles 162, 163 et 164 du cadastre
du Locle.

Assurance contre l'incendie : fr. 59.000. Rapport annuel du
bâtiment : fr. 3.200.— , susceptible d'augmentation.

Pour traiter, s'adresser Etude Brandt, Le Locle. 4265

Le plus plus puissant DEPURATIF OC SANG, spécialement approprié à la

CURE DE PRINTEMPS
que toute personne soucieuse de sa santé devrait faire, est ceitainement le

Thé Béguin
qui gaérit : dartres, boutons, démangeaisons, clous, eczéma, etc.
qui fait disparaître : constipation, vertiges, migraines, digestions difficiles ,

etc.
qui parfait la guérison des ulcères, varices, plaies, jambes ouvertes, etc.
qui combat avec succès les troubles de l'âge critique.¦ La boite 1.25 dans les 3 officines des Pharmacies Réunies

, BEGUIN, MATHEY, PAREL 4960

MF" H. Francis Gigon père, roe da Donbs 135
offre ses services aux Sociétés, Négociants, Propriétaires, Particu-
liers, etc. et au public en général, pour

Travaux en écritures
correspondance , comptes, rédaction, secrétaire particulier,
courses et encaissements, etc., enfin pour tont emploi de confiance.

Travail consciencieux. Discrétion assurée et prétentions modestes.
5730 . .; j Se recommande vivement.

Pfteen&tlon wmlli
Depuis plusieurs années, la question sexuelle est à l'ordre

du jour et nombre de médecins de mérite préconisent l'usage des
préservatifs .

L'INSTITUT HYGIE s'est fait un devoir de mettre à la
portée de tous des préservatifs d'une efficacité prouvée. Il étudie
dans une brochure — qu'il enverra gratuitement à tous les adul-
tes qui lui en feront la demande — tous les préservatifs sérieux
connus à ce jour. Ueg 52, Ue 1868 23941

Institut Hygie, Genève 4

- BoulangeriB de la Place d'Armes -
Ch. Leuch, successeur de Ch. Zwahlen-Sandoz

Téléphone 286 9 Rue de la Côte d Téléphone 286

Spécialités s
Pain Parisien Croissants

Pain de Gruaux Zwiebacks
Pain de Graahm disses

Vol" au vent Vol au vent
On porte à domicile 6672 Se recommande

%£_*? Vient de paraître ẑ_w

H „LEDRS mnjEsns" _
%$§ Par XAVIER PAOLI %gj
gfâ* Ancien commissaire délégué auprès ===== i*&
%£5? ===== des souverains en France. f̂M
tf&j h Oans l'Intimité dee souverains. — Alphonse XIII £&_¦ SG Elisabeth d'Autriche — Le 8hah de Perse — _M _ &
_\F_* Nicolas II — Victor-Emmanuel II — Edouard VII z^F

mf ± *  Wllhèlmlno de Hollande — Georges de Grèce /«V%
%3S " 8l80watt) — Victoria d'Angleterre :: vLwM

¦Nfn Va volume in-i e — o— Prix Fr. 3.50 W M m
m»_ Ti* En vente à la é̂mW

£2fo :: LIBRAIRIE COURVOISIER :: Ç̂|% ŷ Place du Wlarohé 6705 HJfJÊ
gfo :: LA CHAUX-DE-FONDS :: i5%

SAGE-FEMME DIlM.OtfÉE

Mme L. WYSS
Consul allons tous les jours . - Pen-
sionnaires. - Prix modérés. - Télé-
phone f)0-90 - Place des Eaux-Vi-
ves, 1) - GENÈVE. Ueg 87 4541

PAIÎ CCAIIT* **e meubles se recom-SUUOûolH mande à Messieurs les
Hôteliers ainsi qu'au public, pour tout
*ze qui concerne sa profession. Travail
(très soigné. Pris avantageux. — S'a-
dresser a M. A. MARGOT, Geneveys
s. Coffrane. 6431



Etat-Civil dn 4 AvrU 1912
PRÔME88E8 DE MARIAGE j

Kobert Henri, architecte et Hainard I
Jeanne-Marguerite-Adèle , tous deux I
Neuchâtelois. — Rattaly Charles, em- I
ployé au téléphone Vaudois et Neu- i
châtelois et Boss Rose-Lydia, horlo- I
gère, Bernoise.

KIARIAQE8 0IVIL8
Spielmann Friedrich - Alexander , I

monteur, Soleurois et Frank Jeanne- I
Olga, Neuchâteloise et Bernoise. — I
Gindranx Fritz-Armand, mécanicien, I
Neuchâtelois et Schnegg Marie-Hilda I
"Bernoise. , , I

DECES |
842. Robert-Tissot Alcide-Placide, j

époux de Adèle-Emma née Jeanneret,
Neuchâtelois, né le 33 avril 1848.

ProplKes!
éEvant de conf ier la gé-

rance de vos immeubles 3
demandes les conditions d

Wilhelm Rodé
Léopold-Robert 7 i

Siïvec le minimum de
"f rais , vous aures le maxi- \
mum de garantie,

Renseignements gratuits.
J07S3 TÉLÉPHONE 13.18

Tailleur
ce recommande an public en général.
Grand choix d'échantillons pour
complets et pardessus. Prix avan-
tageux. 2323

F. KOCHER. St-Martin (Val-de-
Buz).

MONTRES
A vendre à prix très avantageux

montres égrenées, tous genres, or
argent, métal, acier, ancre et cylindre
pour Dames et Messieurs. — S adres-
ser chez M. Perret, rue du Parc 79.

10000

±L<mpruiit
On demande a emprunter une somme

de 45,000 à 50.000 fr. au 4»/< °;o.
en ler rang, sur immeuble assuré
pour fr. 90.000. 6364

Adresser offres, par écrit, sous ini-
tiales A. B, 6364, aa D ureau de I'IM-
PAHTIAL . ' 

EMPR UN T
Qni prêterait la somme de 300 fr.

pour compléter outillage, remboursa-
bles dans le courant d'une année. In-
térêts à discuter. Garantie et renseigne-
ments à disposition. — S'adresser par
écrit, sous chiffres B. Vi. 6684 . au
bureau de I'IMPARTUL. 6684

IMflllttlAe A vendre d'occasion,
aVfAvUUloo. meubles neufs, garan-
tis snr facture, secrétai res noyer poli
avec marqueterie, intérieur bois dur
(lo6 fr.),  secrétaire noyer poli à fron-
ton avec marqueterie, intérieur sapin
(130 fr.) lavabos marbre, étagères mat
et poli , intérieur bois dur (90 fr ). lits
complets noyer poli , literie lre quatité .
matelas crin animal pur (280 fr.t , lits
complets mat et poli , à fronton , mate-
las crin ordinaire, literie ordinaire
(150 fr. tout complet), divans depuis
SO fr. , tableaux, glaces, tables à cou-
lisses et mobiliers complets. Tous nos
meubles sont neufs et garantis sur fac-
tura. — S'adr. rue Léopold Robert 13, i
au Sme étage, maison Brœndlé, 6774 ;

9 9 JGS.
flux Fruits

dn midi
Magasin Alimentaire

Sous l'Hôtel de la Balance

Assortiment complet en Conserves de ;

Petits Pois
Haricots verts, jannes

Sardines-TooD
Saumon ? Homards

Champignons
Fruits an Jus

Salami extra de lïîilan
— Prix modérés — 6610

*9?é>l<6x>l3.033.e 13,86
Se recommande, . . .

Fortuné Jamolli___________j__\
EMAILLAGE iem

de Boîtes argent et métal
Emaux noirs et en couleur

J. EMERY, Fleurie*

LIBRAIRIE COURVOISIER
PLACE DU MARCHÉ

psautiers
de tous prix, depuis les

reliures les plas ordinaires jusqu'aux
plus riches.

PSAUTIERS toile et peau de
de menton.

PSAUTIERS maroquin soignés.
PSAUTIERS velours. -
PSAUTIERS pelnche, et,
Chants èvangèllques

Bibles. Nouveaux Testaments,
Tableaux bibliques. Celluloïd, etc., etc.

Ouvrages ponr Catéchumènes
Rappelle-toi, etc. • Cartes Bibliques.
inn p̂nnw'̂Maj.BinBn n̂iEnnaB

PIANOS
Schiedmayer et Soehne

Stuttgart
ire> 3\Xa/X"c3.tx.e

Droits et à quene
Catalogue gratis

Très grandes facilités de paiements.

Seuls concessionnaires
pour Districts Locle et Ohaux-de-Fonds

Pingeon 5 Haldimann
LOCLE.

Accords, échange et Réparations.
Téléphone 296 21931

** . -,  de poussettes
KUll 'îlPilIlAIK Tousles accès-
llCIf dl dllUUd soires à dispo-

I si tion : vernis-
sage, recouvrage de soufflets , recollage
et remplacement de caoutchoucs , etc.
Prix modérés. — Au Bftrceàn d'Or.
Fabrique de Poussette Oscar Groh,
rue, de la Ronde U. 5094

Ouvrier serrurier
actif et intelligent trouve place de
suite. 6491

S'adresser chez M. Jean Néri, maî -
tre serrurier, an Locle.

Aide-jardinier
Jeune homme de 16 à 18 ans, est

demandé pour de suite dan» maison
particulière du Canton de Neuchâtel.
Conditions avantageuses.

Pour traiter , s'adresser à MM. .Ta
mes de Ueyuier & Cie, Neuchâ-
tel . «367

A vendre
pour cause de départ, quantité de cou-
vertures de laine blanche, draps Ul et
coton, serviettes, nappes, fourres de
duvet, traversins, ainsi qu'un mobi-

'lier de comptoir et agencement d'hor-
logerie.

S'adresser rue Léopold-Robert 56.
an 4me étage. 6591

Mes
A vendre 15 bonnes ruches habi-

tées , avec hausses bâties , système
Burki et Oadant Blatt.

S'adresser à M. Paul Prêtre, à Cor-
gèmont, 6124

Ac*AaelAn '•** fauteuils en vert
VfcbaalUII. fdsé> pris 50 et 60 fr.
Travail .extra-soigné. — L. Delorme
rue ler Mars, t>. (3494

f (.—,l,, _ W-m,
tmri__ __ trouverez fo

nombreuses et belles séries pont com-
pléter vos albums. 20513

I Théâtre de La CftauK-ile -Fonils 1
I ? ? I
^J$ Dimanche à 8 k % du soir ^Jy

r% Deuxième f%
¦ Grande Représentation du 1

i avec le même programme que Vendredi 1
H a a a o a .: .¦.. ' .' ¦ f$

Les Martyrs I
île la Moie II Le Rapide 423 I
| La Jalousie du [hj* I
I Béiié ao Maroc I| La Dame «K Camélias |
Ip En cas de mauvais temps r

I Dimanche : firande Matinée 1
0i à 3 .heures. 6843 ||
S LOCATION CHEZ M. VEUVE I

Mesdemoiselles C. et J. Jeanmaire, avisent le public qu'elles ont repris la

GRANDE CUÎSWE FRANÇAISE
IÎ.TU.© 3Xrxxm.a.-3DroJB XÎ32

Pension à Fr. 1.80 et à "9.— par jour — Salle réservée pour Daines et fa-
milles.— Sur commande, on sert à l'emporter. Cuisine soignée.
6392 Se recommandent.

„• -, . ! - , :.. . . . .  ; ¦•- I

\M *^* _V\ *' Z *ff l i-^ v v7"̂ F*'**5pW;
R--' I _Wf "*_^k- \\m\f *m "",r ""*" \H V *-

8 ml '? mt ;.' W*- \W~\
___ l w_ _ _ mr mIHI TH WL IHB

S» lfl| SB gm*m\m\

j KM * s.j Ĵ'flPM''1'̂  * se "̂  mW&!QÊ^*̂ __'%£Vf c' ŝlaB'

En vente chez : Mlle Rosa Frleftker, rae du Temple-Allemand, 59 ; Mlles
Sœurs Auderès. rue de ia Pais. 41 ; M. Albert Calame, 7, rue dn
Puits ; Mme Itertbe Humbert Tissot, rue de la Balance. 10 ; M. Henri
Aeschlimaiio-(.nyot. rue de la Serre. 1. H-31611-L 6780

JHaciilatMi»e. - Papeterie Courvoisier.
¦<n== ' .7  ii mi u ic-x

V HUG & Cie o NEUCHATEL
mmr*itmO»» 3E»HU*X"y

Zurich - Bâle - Lucerne, etc.
* 
¦ -•&. La plus grande - maison è Musique de la Suisse

Vante annuelle 5718

4000 Plaups et Harmoniums
Grâce à des représentations de tout ler ordre '

dont la réputation n'est plus à faire
Maison ds confiance. Prix réels. Cindl'lini avantageuses ie paiement'
Représentant: M. ALFRETSGHNEIDER- ROBERT
0146N Bue Fritz-Courvoisier 20

D̂ H n ri =ay

Ils 
Dne vision du pays natal lïlfiÉ

z_$M pour les parents et amis habitant l'étranger, sera l'en- Hr î^̂ pi î^̂¦"§§»¦ voi qui leur sera fait d'une série de cartes postales B^ro^̂ P̂
:''ia^̂ r

ES CONTRASTES * I
'ïi£_ W_i 1Z Les dix vues caractéristiques prises en février dernier et W i_ _̂_m

\|f le contraste saisissant donné sur la même carte par le . pen- ' \$w
C|V dant photographique du même endroit en février 1907, en font CAV

¦w une¦ actualité curieuse w
W et très recherchée. W
Sjjjf Ces cartes postales, imprimées soigneusement par le pro. i&J

*****-— y> cèdé dit „Duplex" dans un ton très agréable â l'œil, repro- f«v _m_______m
_. _. '_. _. _l duisent exactement la nature. j W 
_ _̂ y j f  En 

vente , au prix de Fr. ..— la série de Vt cartes \$ d&**a*'
—~— _U Oes doublés cartes comptant pour deux) chez l'éditeur, Li- cR m̂******

W brairic Courvoisiei*, Place du Marché, à "La Chaux-de- W
w/ Fonds et chez tous le» libraires et marchands de w
CK| cartes postales de ,1a région. {f o

 ̂
Envois aa dehors contre fr. 1.05 en timbres-poste ou 

ST
W mandat ou contre remboursement do fr. 1.15 franco. 6007 W ï

—m_*mmmmmmâ mmmt,_mmmtBm—,.,̂ *_,

machines
On demande à acheter d'occa-

sion, en bon état. 1 machiné à frai-
ser universelle. 1 balancier avec vis
de UO ou 70 m/m. 13268

Adresser offres sous chiffres SI. U.
6268, au buruau de I'IMPARTIAL .

Titre hypothécaire
A vendre ua titre hypothécaire,

capital fr. 8000, garanti par une hy-
pothèque de toute sûreté, sur un im-
ineublu situé à La Chaux-de-Fonds.

S'adrebser Etude Ch.-Bi GAUJAN-
DBE, notaire, rue du Parc 13. 5686

| Bottes à lettres I
Modllt spatial très pratiqua I

ss fixant dans le mur 1
¦JH' 7030§

SCHOEGELIKT 1
. Daniel-JeanRichard 13-15

TlÂnnitaJTAO réparations de
VObUlbagCa montres en tous
genres , ancre, cylindres, Hoskopfs , se-
raient entrepris.— S'adresser chez M.
Ch. L'Eplattenier, rue du Font 36.

3S41

BANQUE FéDéRALE! ¦
(S. A.)

Capital . . FP. 36.000,000 |
Réserves . » 7,550,000

LA CHAUX-DE-FONDS
Cour» dea Changea, 6 Avril 1912 I

lout sommes, sauf variations importantes , |acheteur ^ mi!a &*>• S
% à

France Chèque . . 3» ., 100.17
.Londres > . . 31/, 25.21*.,
Allemagne > . . 5 1-23.35
Italie . . . 5V, 99.13%
Belgique > . . 4'/, 99.58'/, l
Amsterdam n . . 4 £09.15 ' I
Vienne n . . 3 104.73V. I\ew-Vork n . . 4V, S. 18 1
Suisse . . .  4 I
Billets da banqne français . . 100 1B 1

» allemands. . 123 32>/» In russes . . . 3.66 I
• autrichiens . 104.60 I
n anglais . . , 35.24 ,n italiens, , . 98.— I
» américains 5.1? i

SoTereinnsangl. (poids gr. 7.97) 35.33 S
Pièces 20 mk (poids m. gr. 7.95) «3.33V, I

DEPOTS D'ARGENT
Nos conditions actuelles pour les I

dépôts d'argent sont les suivantes :
3 Vi °/o. en compte-courant disponi- I

nie à volonté avec commission. 1
4 °/o sur Carnets de Dépôts sans li- I

mite de somme. Les intérêts s'a- I
joutent ohaque année au capital.

t >/. °/n contre Bons de Dépôt, de S
i 1 à o ans ferme et 6 mois de dèV I

nonce, munis de coupons à déta- I
cher. 

^̂  ̂
I

COFFRETS EN LOCATION
Nous recevons pour n'importe fquel laps de temps, des dépôts ou- I

verts ou cachetés. Nos caveaux, I
doublement fortifiés, offrent toute I
sécurité pour la garde des titres, pa- I
piers de valeurs, bijoux, argenté- I
rie, etc. 143 I



I 

Repose en paix. 9Ë
Monsieur et Madame Ch. Gœring-Boner , Madame et Monsieur _̂\

Albert Sandoz-Goering et leur enfant, Mademoiselle Marguerite jH
Gœring et son fiancé Monsieur Georges Sandoz , Monsieur et Ma- H
dame Gustave Boner-Diemand et leurs enlants a Mûmliswyl , Ma- ¦
dame et Monsieur Fritz Reiss-Boncr et leurs enfants à Territet , S
Madame veuve Lina Waiter-Boner et ses enfants à Lanpersdorf , H
les familles Gcering, Jeanneret, Marier et parenté, ont la douleur 0!*,
de faire part a leurs parents , amis et connaissances de la perte M
sensible qu'ils viennent d'éprouver eu la personne de leur bien- 1
aimée et regrettée tille, sœur, belle-sœur, tante, nièce, cousine et BB
parente H

Madame Emma-Marie Gœring B
que Dieu a repris à Lui vendredi 5 courant à 9 '/, heures du ma- SB
tin à l'âge de 37 ans 7 mois, après de cruelles souffrances sup- EB
portées avec résignation. H

La Chaux-de-Fonds, le 5 avril 1912. £<Y
18 L'enterrement aura lieu sans suite, dimanche 7 courant, H

wX à 1 heure après-midi . Sal
H Domicile mortuaire : Place d'Armes No 1. ; H
Wjt Une urne funéraire sera déposée devant la maison mortuaire. JH
r^S 

Le 
présent avis 'tient lieu de lettre de faire-part. 6865 RH

Votation cantonale et fédérale des 13 et 14 avril 1912
¦ mm -

Les électeurs suisses de la circonscription communale de La Chaux-de-
Fonds sont prévenus qu'en vertu des articles '13, 14 et 15 de la Loi sur les
élections et votations , les registres civiques sont à leur disposition, pour être
consultés, au Bureau de la Police des habitants, Hôtel communal, dès aujour-
d'hui au vendredi 12 avril , à 6 heures du soir.

Les électeurs qui ne sont plus en possession de leur carte civique ou les
nouveaux arrivés qui ne l'ont pas reçue, doivent en réclamer une au bureau
indiqué ci-dessus et dans le même délai.

La Chaux-de-Fonds, le 8 avril 1912.
6838-L CONSEIL, _____________

Constructions mécaniques
* Emile ETZENSBERCSER

Téléphone 11.10 — 13, Rue Jaquet-Droz , 13 — ï éléphone 11.10
é—

ORGANES DE TRANSMISSIONS .
SPÉCIALITÉS : 6842

Outillage pour Fabrique de boites de montres.
Ateliers de polissage et finissage.

I

I iasîÉions électif pis |
H «aaaaaaaaa Maa»™a«....™..aaaa âaa^̂ ^™̂ ^̂ ^̂ ^̂ MBw™™»»™aaM«a«»««»™ ¦M

B A L'OCCASION DU TERftfl E H
¦ Beau ohoix de »

ILUSTRERIE DE STYLE |
I Dernière Nouveauté H

1 OlfllS lllfèr Electricien 1
B Daiiiel-Jeanllichard 19 m
BB ' Réparations Téléphone 949 Prix modérés |||
m Ampoules à filaments étirés 1ère Marqae g|

I m Wiïï-fmW \ ê\\ â 9» ÂaÀW_̂\t\m-t\-\ Xi WmmVlSmWmmlmmW 1*M ÈW MW BmmmmW àm \mM BH A _ ^B_ _̂ ^^  ̂̂ A MR

W f f lË  Im m _ -̂_ W-\^^^m-m-\*i *K :' 7fl
Wffîm _ _ m̂_ \mmaaBÊ0^m.l ' _** * ' ' ' " ' Wm "" ""^"a

à̂l^M V-TT li. ,. .......ai...... a. jj _œ__X__\_m_J'
"Qépôr central : Dursteler-Ledermann, Ghaux-de-Fonds. 8812

__ _̂______________ \ 3EME gggggggg -
60, Rue Léopold-Robert, 60 6152

de retour de Paris.

Association Démocratique Libérale
La Ghaux-de-Foxicls

Lundi S avril 181 S, à 9 heures du soir,

Grande Assemblée Générale
ciu Cercle Montagnard

Ordre du Jour :
Election des 13 et 14 avril au Conseil National
Vu l'importance de cette votation , les citoyens Libéraux sonl invités à y

assister. 6840

Enchères publiques
Mis ie monteurs ie Mies
Mercredi IO Avril 1912, à 2 h. du

soir , il sera vendu aux enchères pu-
bli ques , à la Halle :

Une machine à frotter les car*
••ures. un assortiment d'étani-
|ies pour carrures , des liniro-
lièree plates, une grande poin-
«•ouueuse. 6834rA vente ee fera au comptant.

Le Greffier de Paix,
là. Henrioud. .

ED. MANGOLD
Ftue do l'Envers 18 PI. Jaquet-Droz

TÉLÉPHONE 598 19658

ATELIER spécial pour ft'PWPïWB e»
la fabrication das ULiUiLfU

Réparations an quatre heures.

HBHëiBl
Restaurant du Petit-Montreux

Lundi après-midi.

STRAFF
sur un jeu de boules

_z - m
Se recommande.

58/1 Jules Ansermet.
gasaagssasg

CAFÉ FRANÇAIS
Jaquet-Droz 3!»

tenu par Gh, ZAUQG-FAVRE
Fondues réputées. — Soupers sur

commande. 785

' Dimanche, dès 7 h. du soir -

TRIPES

k, FAMILLES
au Grand-St-Jean 10,
Lausanne

Maison confortable - 40 Chambres
depuis 3 francs.

Restauration à toute heure.
Chauffage central. Lumière électrique.

r Ascenseur. 6863

Demandez
dès ce jour les

ZwiebachsSchwaliB
à la 5211

Boulangerie P. Schwalm
Rue de la Balance 10 a

' ancien ouvrier de la Boulangerie BERNER.

-tapis d'Orient-
! Vérltal> }.ea ——
OCCASIONS

Trois belles pièces cédées à
. Fr. 345.— 264X184- • Fr. 440.— 299X208

' " •• • ¦' Fr. 480.— 306X208 6737

AU CONFORTABLE
t'Iace de l'JIôtél-de-Ville 8

BMPPMBEBBB
Hécalquear

cherche place de suite. — Offres sous
chiffres T. H. 683S au bureau de

6835

SALON SE COIFFURE
Pour cause de départ, à remettre de

rfuite, un beau Salon de Coiffure, mo-
derne, au centre de la ville. Belle
.situation pour Salon de Dames.

Adresser les offres sous chiffres
B. Z. 6538, au bureau de I'IMPAR -
TIAL. -* 6538

9 remettre
dans le dépa«tement du Doubs, à pro-
limité de la frontière Suisse, uno fa-
brique d'objets en métal. Force
motrice. Outillage moderne. 5040

. S'adresser au bureau de l'iMPArTiAL.

WimCStmtTmm O® f̂raUX *>*¦ éOUi-
Ir USagO libre». — On demande
das posages et équilibres. Travail
soifinê . 6500

b adresser au bureau de I'IMP ARTIAL.

DOMAINE
à vendre

à SAULES : bâtiment, jardin , verger
de 2,234 mètres carrés ; assurance de
la maison, fr. 6,800; champs de
9.465 mètres carrés ; surface totale ,
11,699 . mètres carrés, soit 4 Va poses ;
évaluation cadastrale , fr. Il.200.
Mise à prix, fr. 6,500. Conditions
favorables. Entrée en jouissance de
suite. — S'adresser à M. V. TRIPET,
à Cernier. H-312-N 8̂55

Chambreàcoucher
A vendre, à l'état de neuf, poar cause

de déménagement, magnifique chambre
Louis XVI , acajou et bronze , armoire,
3 glaces, lits jumeaux, fabrication fran-
çaise très soignée. 6882

S'adresser , de midi à 2 ti. ou après
6 heures, rue Léopold-Robert 48, au
3ms étage. ¦

TflMNr'ÂlIY TouJ ou» s acheteur d6
iUluiuaUA. tonneauxen touB genres.
J. Bozounat, rue de la Serre 14. 14768

Commissionnaire J&C-ïm*~iè
place. 6789

S'agir, au bureau de I'IMPARTIAL.

Sertisseuse. ITJt
mande une bonne sertisseuse. — Se
présenter à la fabrique, de II heures à
midi. 6790
Gnnnrmfo On demande une bonne
OCl Vaille. flii e de toute moralité pour
un nelit ménage. Bon gage. — S'a-
dresser rue de la Balance 2, au Sme
étage, à gauche. 6805

Commissionnaire. d?Z !£**£
demandée comme commissionnaire. —
S'adresser.à MM. Buess & Gagnebin ,
rue du Doubs 155. 6808
Tann o flllo On demande une jeune
UCUllC UUC. fille pour aider au mé-
nage. Bons gages. — S'adresser, le
matin, rue Léopold-Robert 76, au 3me
étage. 6799

Pnmiïlie (-)n demande de suite une
vlUUlllllS. commis au courant de la
rentrée et sortie du travail , pour s'oc-
cuper de la fabrication et de la corres-
pondance. Inutile de faire offres sans
preuves de capacités. Pressant. — S"a-
dresser sous chiffres'A. G. 68SO, au
bureau de I'IMPARTIAL . 6850

£%!____ m.J m ± m t  

Apprenties conturières 8™nde„i
pour de suite ou nuque à convenir.

S'adresser chez .Mlle S. Jeanjaquet
rue du Temple-Allemand 73. ____
QppTjantp On demande pour de suite
OCl i aille, une personne d'un certain
âge, pour aider au ménage. 6794

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAI,.
Innnn fllln On uemande de suite
UCUllC UllC. pour la lessive et poui
être auprès de 2 entants de 4 et 6 ans,
une jeune fllle bien recommandée. —
Pour renseignements, s'adresser rue
de la Paix 81, au 8me étage, à gauche.

6807
RnilianriûP O*0 demande pour deDUlIldllge.. 8Uite un jeune
ouvrier noulanger st un porteur de
pain. — S'adresser sous chiffres M. B.
8846. an bureau de I'IMPARTIAL. 6846
Tanna fllln de 16-18 ans est deman-
UCUllO UllC dée dans bon magasin.
S'adr. an bureau de I'IMPARTIAL. 6818

Qanvanfa ¦ On demanda une bonne
OCl I(llllC. fiiie p0ur un, ménage de 3
grandes personnes. — S'adresser rue
1er Mars 5. an 2me étage. . 6837

A 
Innnn de suite , au centre, an local
IUUCI (rez-de-chaussée), pour gara-

ge de motocyclettes, entièrement indé-
pendant. 6785

S'adresser au bnrean de I'IMPARTIAL.

Â l flnnp grand local , ler étage, bien
IUUCI éclairé, indépendant, pour

bureau, atelier, entrepôts, à proximité
de i'Hôtel Judiciake; 6784

S'adresser au Bureau de I'IMPARTUL.
I.ndpmpnt A louer P°ur Ie ler ,nai•UUgClUCUla logement de 3 pièces, et
dépendances, situé au soleil. — S'a-
dresser chez M. Blaser. Kenan. 6793

Appartements. 2?S5iFÏ
Collège de l'Ouest, 2 beaux apparte-
ments modernes de 2 pièces et alcôve.
— S'adresser, de 10 h. à midi, ' au bu-
reau, rue du Nord 170, au 1er étage.- 

; - 6775

A lnnon Pour le 31 Octobre 1912,
IUUGI m David-Pierre-Bourquin

n° 21, un appartement de 4 pièces,
bout de corridor éclairé awc balcon,
chambre à bains, chauffage -central,
tout ie confort moderne, concierge. —
S'adresser chez M. Paul Schmidt, rue
du Parc 8. Téléphone 12.01. 6811
A 

Innnn pour le 31 octobre 1912. rue
IUUCI au Parc 8, 1 appartement

de 8 à 4 pièces, chambre à bain, bal-
con, corridor éclairé. — S'adresser
chez M. Paul Schmidt, même maison.

. 6810

Appartement ,S,TJ,;
de suite ou époque à convenir, bel ap-
partement moderne, 4 pièces, alcôve
éclairée, salle de bains installée, vé-
randa, chauffage central, dépendances
et grand dégagement. Superbe situation.
Concierge. 6825

S'adresser au bureau de l'Impartial.
Appartement, de la ville, un loge-
ment moderne de 3 grandes pièces
avec bout de corridor éclairé. — S'a-
dresser chez M. Charles Schneider,
rue A.-M. Piaget 28. 6821
I Affamant A louer logement de i
UUgClUCUla chambre et cuisine. —
S'adresser rue du Manège 22, au rez-
de-chaussée. 6844

fhamhpp A remettre une chamhre
UUuUlUl C. non meublée, bien expo-
sée an soleil. — S'adresser - rue du
Commerce 129, au 4me étage. 6783

f flflmhPO  ̂louer une belle chambre"UllalUUl C, meublée à monsieur tra-
vaillant dehors. — S'adresser rue du
Donbs 129, an ler étage à droite. 6815
rhamhna Belle chambre meublé.9"UUalUUl C. an soleil, est à louer à
Monsieur d'ordre. Chauffage central,
électricité. — S'adresser rue de la Paix
109, au rez-de-chaussée, à gauche. 5776

On demande a loner $£•_£$„
meublée , avec pension si possible,
dans le quartier de l'Abeille. — S'a-
dresser par écrit sous chiffres H. lt.____ au bureau de I'IMPAHTIAL. 6827

On demande à acheter d'°tTét
gère à pieds, bien conservée. 6817

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.
Vélft roue iibre> e" bon ètat > e8t de-
I CIU mandé à acheter. — Adresser
offres chez M. Léon Greber, rite des
Sorbiers S5. 6405

On demande à acheter 1"
pas à engrenages, usagés. - Faire offres
au Secrétariat de l'Ecole d'Horlogerie.

6438

On demande à acheter ge
urnapbois

en bon état. — S'adresser à M. Paul
Godât, Les Rosez. Len liais. 6;>I7
Dnjrfnnjnn On demande à acheter,
DUlgUUll Ca d'occasion un baignoire ,
grand modèle, bien conservée. Près
saut. — Adresser offres , avec prix,
sous chiflres It. A. 6647 au bureau
de I'IMPURTIAL . 66V7

Â
nnnrlna !'out" cause de départ ,, un
ICUUI C tour lapidaire, à l'état de

neuf , avec tous les accessoires, roues,
établi , chaise à vis. Conviendrait pour
une débriseuse ayant l'habitude des
vis soignées. Bas * prix. — S'adresser
Passage de Gibraltar 2a, au deuxième
étage. 6788
RonaècailCO A rendre un fourneau
ilCUaùaCUûC. de repasseuse ainsi
que ô fers, peu usagés. 6430

S'adr. au bureau de I'IMPARTUP .

A
nnnHnn d'occasion une mandoline
ÏCUUlC. avec étui (Frs. 10.-), une

guitare avec mécanique, une zither en
véritable palissandre, étui en bois, à
très bas prix'. — S'adresser, le soir
après 7 heures, à la rue du Nord 61.
au nignou. 6K7S

A VOnfiPA un maSniû"lue merle à bec
ICUUIC jaune, chant naturel ,

ainsi que d'autres oiseaux bons chan
leurs. — S'adresser vue du Nord 45,¦ t ler étage à droite. 679S

À Bûndro un 'r ŝ beau balancier à
ICUUI K l'état de neuf, sur banc,

pour la frappe de monogrammes. 6786
S'adr. au bureau de l'iMP AnTUL.

D/iforfAn à bois, avec bouilloire , est
I UiagCI à vendre faute d'emploi.
Moitié prix. ' b812

S'adress. an bnrean de 1' IMPAR TIAT..

Â UOnH po  ̂ chaises usagées, boisÏCllUie dur, fr. 1.50 la pièce. —
S'adresser rue du Progrès 113-A , au
2me étage. 6814

Â tronrlra une belle génisse de 15
ICUUI C mois. 6848

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

A B un fi Pu J mandoline et étui ayant
I CUUI C coûté fr. 35, cédés â fr. 12;

1 poussette à 4 roues sur courroie , 15
fr. ; 1 lit à 2 places, entièrement neuf ,
valeur fr. 800, cédé à fr. âOO, avec li-
terie lre qualité., 6841

S'adresser au bur. de I'IMPAHTIAL.

m Derniers Avis»

Desservant
La place de desservant du Cercle

Français est mise au concours. Entrée
en fonctions, le 1er mai.

Pour prendre connaissance du cahier
des charges et soumissionner, s'adres-
ser au Président, M. • Pierre Barbier,
me des Jardinets 5. 68

A l'occasion des déménagements i

Fritz Kunzi fils
Rue du Parc 100

se charge de toutes les réparations
de meubles et literies à prix mo-
diqnes. Travail consciencieux. 6859

Termioages. J&jRKîÈ'
monteur où termineur, des remonta-
ges ou terminages cylindre, 11 lignes,
bonne qualité. — Adresser offres sous
chiffres A. Z, 6870, .au bureau de
I'IMPARTIAL. ¦ ' 6R79

Jeune le
cherche place, pour le ler Mai. dans
nn Restaurant pour le service, ou
comme femme de chambre dans un
petit hôtel.

S'adresser à Mlle Bai'by, rue Fran-
cilîon 17, St-Imier. 6876

fiAAAl La Soc'été Suisse des Era-UVWI, pioyés de chemin de fer de-
mande à louer, à proximité de la Gare ,
un peti t local ou une chambre au rez-
de-chaussée , pour y déposer quelques
marchandises (épicerie). — S'adresser
au Président. M. W. Staub, rue Léo-
pold-Robert 56 A. HS62

Démontages. ^^S^ges et remontages à ouvrier sérieux.
S'adr. rue de la Promenade é. 6853

nnmûefïmiC Jeune homme. 19 ans,UUWOSUqUC. connaissant tous lés
travaux de la campagne et sachait traire,
cherche place chez un bon agriculteur
où l'on parle le français. — S'adresser
chez M. Lengacher, rue Jaquet-Droz 26.

6S51
RomOTllonP ^

on uèmoutëur^nîmou-
IICU1UUICUI. teur pour la petite pièce
ancre, trouverait bonne place stable
au mois. — S'adresser sons chiffres
C. A. 6880, au bureau de I'IMPAR -
TIAL. 6880

PiiioinionQ un demande une bon-uUldimui B. ne i,||e sachant bien
cuire et au courant d'un ménage, soi-
gné. Très fort gage. 6881

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL .

PivntPllP Qui entreprendrait des
1 1IUICUI . pivotages 17lignes, plates,
à faire à domicile. — S'adresser rue
du ler Mars 10-a, au ler étaae. . 686S

A ntlPPllti Un jeune garçon libéré
nypiGmia des écoles est demandé
comme apprenti. Rétribution immé-
diate. — S'adresser Fabriqué de res-
sorts C. Ryser & Cie, 47, rue de la
Serre. 6870
An fiamandn 1 portier, sommeliere,
Ull UBiUdllUe femme de chambre,
garçon d'office , bonne à tout faire,
leunes filles, 1 chauffeur d'auto pour
famille, personnel d'hôtel pour la sai-
son. — S'adresser au Bureau de Pla-
cement, rue de la Serre 16. 6873

Vicif 0I1P d'éeliappemeul» et vi-
I 1S11CU1 siteur de Suissages .
sout demandés tout de suite. — S'a-
dresser sous lettres A. B. C. poste
restante. 6878
Dnnnn à tout faire, pourrait entrer
DUU11C de suite. — S adresser à M.
Paul Gygi & Cie, rue de Pouillerel ,
123. 8873

tanna fllla On demande une jeune
UCUUC UllC. fille pour différents tra-
vaux.. Gage 35 fr. par mois pour com-
mencer. — S'adresser à l'atelier, rue
du Puits 15. au ler «tage. 6847

Annronfï 0n demande un jeune gar»
njljll CUll. çon. fort et robuste, libéré
des écoles , comme apprenti ébéniste :
logé et nourri chez ses parents. 6882

S'adresser rue des Sorbiers 27, au
rez-de-cliaussén. H droit» . 
Pj|nmUn^ Julie cuauiiire ineuulee a
UllulllUi C. louer pour le ler mai . a
monsieur d'ordre ; quartier des l'a»rj -
ques. 6858

S'adr. au bureau de I'IMPAHTIAL .

fhamh pp A louer une chambi»
UUalUUl C. meublée, à monsieur d'or-
dre travaillant dehors. — S'adr. ruedu
Progrès 18. au ler étage. ' 68ô"

Phamh PP  ̂l°uel' chambre meumee
VIUllIUulC. à un ou deux messieurs
de toute moralité. — S'adresser rue de
la Cure 5 au 2rnB étage. 6866

Â ïPI l f iP O UDe IJU lle cou'euse, fond-
I CUUI C • cuivre, 1 'casier, des slo-

res . des! pelites cages pour jeunes
Hartz , 1 grand feuillet pour repas-
seuse. — S'adresser rue du Progrès
57. au 2me étage à gauche. HSrt'

Â
TTnnHnn l ' sùperoe cauape„u<jiuuu-
ICUUI C table (45 fr.), ainsi qu'un

beau potager neuf avec bouilloire
(43 fr.). Belles occasions à saisir de
suite. — S'adresser Salle des Ventes.,
rue St-Pierre 14. i 

¦¦ n- ~~ "

A vpnrlrp un """ veiu ' '"'" ¦"•'¦ ¦n. IulllU C unft poussette à 4 roues ,
(bas prix) ainsi que 3 femelles canaris,
une hollandaise , une croisée bollàn-i
daise et une ordinaire. On échangerait
ces dernières contre lapins ou pigeons.
— S'adresser à M. Marin Claude , ru»
du 1er Août 13 (Bel-Air). 6877 '

Â
nnnrlnn S anciens DOIS ae at, cie»
ICUUI C bonne literie , .ainsi quo

matelas en crin. Conviendrait pour
(oueurs .de chambres. — S'adr. à.M , J.
Sauser, rue du Puits. 18. . . 6856"

A VPnf lPP un 'mnoens* choix 'à»:
a. ICUUI C meubles neufs et usagés
lits fronton , complet (fr. 180). Louis
XV et ordinaires, secrétaire fronton
(fr. 135) armoire à glace (tr 123), di-
vans moquette, canapés, buffet de ser-
vice, tables à coulisses et autres, de
nuit, à ouvrage, chaises, lits d'enfants,
poussettes, buffets à 1 et 2 portes,
commodes, lavabos avec glace, mar-
bre , étagère (fr. 110), pupitres, grands
rideaux, régulateurs, tableaux, glace,
1 magnifique potager pour pension',
potager à gai), moquette à fr. 7 la
mètre . Le tout à bas prix. — S'adres-
ser rue du Progrès 17. 6874
TTAln Cosmos, -roué libre, sortant de
ICIU fabrique, est à vendre. Paye-
ment au comptant. — S'adresser rue
de l'Industrie l, au ler étage, à gauche.

. .6367 '
D o prl ii deDuis La Chaux-de-Fonds
ICIUU au Châtelot et . Maison-Mon-
sieur 1 porte-feuille. — Le rapporter
contre récompense chez M. Jule»
Schenker, rue du Parc 96. ___M
PpPflll ** *a rue Léopold-Robert . unei
I C I U U  écharpe noire. —. La oersorina;
qui l'aurait trouvée est priée de la rap-
porter, contre récompense, Passage aa -
Gibraltar 2s, au 1er étage , à droite.

6839-j
PfhanilP On a échangé 1 chapeau a j
JCil/UdUgc. ia Banque Cantonale avec
initiales D. R. — Prière d'eu faire lai
contre-échange rue Numa-Droz 49, -au-i
3me étage à gmiche. 6675
¦ __________________

________
Pftprlll depuis la rue de la Balancé s *iICIUU la rue Léopold-;Robert 46, ua!
soulier d'enfant. — Prière de le rap-
porter rue de la Balance -14, au 2m«,
étage , à gauche. 66874

—————————m̂ .̂ —1

Pprdll "** Pa1.uets c'e co19 nou graves. ;
ICIUU — Prière de les rapporter rua-
de la Chanelle 3. au Hme é!n Sf tOK

Jt est uu ciel et dans nos cœurs
Madame Emma Robert-Tissot, Mon-

sieur et Madame Albert" Robert-Wul-
leumier et leur enfant, Monsieur et
Madame Alfred Robert-Muri et leurs
enfants , Madame et Monsieur Paul
Wulleumier-Robert et leurs enfants.
Monsieur et Madame Georges Robert-
Zurcher et leurs enfants , Madame et
Monsieur Paul Huguenin-Robert et
leur enfant. Monsieur et Madame Udal
Robert-Tissot , leurs enfants et petits-
enfants , ainsi que les familles JBorél ,
Droz, Jeanneret, Robert-Tissot et les
familles alliées, ont la douleur de
faire part à leurs amis et connaissan-
ces du décès de leur cher époux, père,
beau-père, grand'pére, frère, beau-frè-
re, oncle et cousin ,

Monsieur Placide ROBERT-TISSOT
survenu mercredi, à 8 h. 30 du soir,
dans sa 6Pme année, après une longue
et pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, 4 avril 1912.
L'enterrement, sans suite, a ea

lieu samedi U courant, à 1 h. après-
midi.

Domicile mortuaire : Rue du Tem-
ple-Allemand 118.

Les familles affligées.
Le présent avis tient lieu da

lettre <l« faire-part. 68'S

La famille de Mme lî iiwe "ààmru-
IMatthey, remercie sincèrement lestu
personnes qui leur ont témoigné de la
sympathie pendant ces jours de deuil.

• riR2î»
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